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QUERRE DE TARIFS

Iÿ est' intéressant de noter la 
gafttfé dé tarif entre les compagnies 
ddéSétinîû de fer et la compagnie 
du Pacifique Canadien-sur lu trans­
péri; dé la farine de Minnéapolis an 
boM dé la mer.

Dé dltf céfits lés compagnies amé 
riéainés ont réduit les taux à sept 
cents'.

Le O.P.R. a opéré la même réduc­
tion.

Les compagnies américaines firent 
une nouvelle rédaction d’une cent.

Diré quelles furent surprises 
lorsqu’elles virent le C. P. R. les 
suivre sur ce terrain, c’est peu dire.

Et ce n’est pas fini, et ce ne sera 
fini qtré le jour où les compagnies 
américaines auront compris que les 
canadiens ne sont pas disposés à se 
laisser distancer dans la concur­
rence pour le trafic des chemins de 
fer.

EN JOYEUX BANQUET

“ Avétr Ta morte-saison qui leur 
lalSSé un’ peu de loisirs, les employés 
du cbttrmerce de beurre et île fro­
mage otft mis le temps à profit mer 
crédi soir. Us se sont réunis, au 
noutfbVé’d’environ quatre-vingts, an 
Qùeétf’s Hotel et ont passé une 
exUêîlé’nte soirée après avoir par­
tage un sUCCulent dîner; c’est la 
septième fois qu’ilS se réunissent 
ainsi. A la septième année, comme 
à la première, on s’est amusé fermé 
et aŸè'é entrain, oû a fait des dis­
cours, ont a chanté et ri et on s’est 
quitté en se promettant bien de re- 
coUfMétfééf l’anuée prochaine.

Sf. James Murray a présidé la 
rétftfiod toute amicale à laquelle 
assistaient, parmi les invités, MM. 
GebV Hodge, Hunter Win. Campbell 
et jaWéS Oliver assis à la table 
d’hdftTféUr, à droite et à gauche du 
pr&Wetf6.
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ASSOCIATION DES COMMIS. 
VOYAGEURS D’KPKK- 

RIES DE GROS
L’Association des Commis Voya­

geurs d’Epiceries de Gros de Mont­
une a8.se m- 

a été décidé

LES VINS DK CALIFORNIE

réal a eu, le 3 courant,
blée dans laquelle il 
que les membres de F Association 
auraient leur troisième banquet an­
nuel le mardi, 14 courant, au 
Queen’s Hôtel. Après le dîner, mu 

-srqtté-et-dttnsefL---- -----------—-------- -
Pour qui connaît les Commis- 

Voyageurs en général et ceux du 
commerce d’épiceries en gros en 
particulier, dire qu’il y aura ban­
quet c’est dire qu’il y aura bonne 
et franche gaieté. On ne s’ennuiera 
pas mardi prochain au dîner, voilà 
une chose dont tout le monde peut 
être assuré.

Ont été nommes :
Comité du dîner — MM. F. Hodgc, 

président; W. F. Leclerc ; C. Corri­
gan; R.P.Laprairie et J. E. Manning.

Comité de réception — MM. W. F. 
Dunn, président; W. Duckworth; 
E. A. Cardinal; E.Upton; Jos Ethier.

Comité de la danse et de la musique — 
MM. Duckworth, président; E. Mas- 
sicotte; C.Corrigan; J. A. Dionne; E. 
Massé ; A. Christirt; Albert Childs ; 
W.E. Sullivan; E. A.Cardinal; W. F 
Leclerc; D. Lapointe ; Jos. Crépeau.

Les vignerons de Californie sont 
menacés d’une concurrence désas­
treuse Une vente de 240.000 gal­
lons de vin ;i été faîte dernièrement 
par la Anglo California Dank à 
l’Association Vinieole de Californie. 
Le prix payé pour les vins en quan­
tités a été de S cents par gallon et 
la balance a été saciiliée à !» cents 
et comprenait les vins secs de choix 
et environ dix mille gallons de vin 
de port.

Le prix de 8 cents représente une 
évaluation des vins ordinaires prêts 
à être expédiés, ce qui équivaudrait 
à pas plus de. (i cents pour les vins 
vieux similaires dans les caves des 
campagnes. Si on déduit de e.o 
chiffre le coût, de la détention, du 
soutirage et de la clarification, cela 
représenterait une évaluation de 3 
à 4 cents pour des vins nouveaux 
de qualité équivalente.

Ce prix est ruineux et affectera 
.sérieusement l’industrie vinieole en 
Californie.

A ce prix-là. b- vin_en Californie
est moins cher que. l’eau que nous " 
payons à la corporation de Montréal.

LES MAGASINS A DEPARTE 
ME NTS

Nous avons reproduit du .Vew 
England t'uoeer les difficultés surve­
nues entre les magasins à départe­
ments et les journaux quotidiens, 
les premiers voulant imposer aux 
derniers un tarif réduit pour leur 
publicité.

Le même journal publie, les ré 
flexions suivantes (pii pourraient 
s’appliquer non t-eulemcnt à Denver 
mais à Montréal.

Nous sommes d’opinion (pie la 
presse hebdomadaire de Denver a 
touché jii.de lorsqu’elle a émis l’opi­
nion suivante :

“ C’est un fiiit étrange que la

Lop’aiflèraor lequel eût imprimé “ LE PRIX COURANT ” est fabriqué par la Canada Paper Co., Montréal
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presse quotidienne de Denver n’ait 
jamais remarqué, avant que ces 
grands magasins de détail aient dis­
continué leurs annonces, quelle ma­
lédiction certains d’entr’eux consti 
tuaient pour le commerce.

Alors que la plupart de ces qua­
torze marchands ont fait affaires en 
cette ville pendant des années, pen­
dant tout ce temps-là pas un seul 
journal quotidien n’a eu un mot à 
dire contre eux ; pas un n’a profité 
de l’occasion pour faire preuve de 
sou grand amour pour les petits dé 
tailleurs qui s’épuisaient en efforts 
pour gagner de quoi vivre; pas un 
n’a témoigné de sa grande affection 
pour les pauvres mercenaires, 
hommes et femmes employés pen­
dant des années dans ces magasins 
avant que ces marchands ne lui aient 
enlevé leur patronage.”

Comme nous l’avons toujours dit, 
la presse quotidienne commet une 
grande injustice, une injustice 
qu’elle déplorera quelque beau jour 
en choyant et en nourissanb ce 
serpent qui est prêt — le jour où il 
en aura le pouvoir — à enfoncer ses 
crochets dans quelque endroit vul 
nérable. La presse quotidienne 
adopte la ligne de politique suivie 
par le ministre qui dénonçait sans 
relâche les mormons parce qu’en 
agissant ainsi il ne risquait pas de 
mécontenter un membre quelconque 
de sa congrégation ; c’est ainsi que 
les journaux quotidiens dénoncent 
les monopoles — trusts — ces organi­
sations incorporées, sans qu’une per­
sonnalité quelconque puisse s’en of 
feuser—et cousineut avec les grands 
magasins parce que ces derniers 
sont de grands annonceurs.

Les journaux quotidiens de Denver 
'bntâppîTsTiue leçoq ~larpresse-dos 
autres villes va-t-elle profiter de 
1 expérience avant qu’il soit, trop 
tard ?

MOUVEMENT DE BANQUES

Les banques se font concurrence 
connue les maisons de commerce 
absolument et là où il y a place pour 
une, ou en voit bientôt deux.

Depuis longtemps déjà, nôtlS som­
mes habitués à lire dans les rap 
ports présentés aux actionnaires, eu 
fin d’exercice, les doléances des 
présidents ou gérants de banques 
qui se plaignent de cette concur­
rence à outrance, et personue n’y 
prête plus guère d’attention, la chose 
étant passée à l'état de cliché.

Bientôt toutes les banques du Ca­
nada auront une succursale à Mont 
réal. Nous nous imaginions cepen­
dant que la place était déjà pas mal 
encombrée. Nous nous trompions

sans doute, car la Dominion Bank 
Toronto, ouvrant de nouveaux bu 
reaux dans la métropole commer­
ciale, a certainement jugé qu’il y 
avait encore place pour elle dans 
nos parages.

On nous dit qu’une autre banque 
encore doit suivre bientôt l’exemple 
de la Dominion Bank et s’installer 
à Montréal.

D’autre part, la Banque Nationale 
ouvre une succursale à Joliette, 
après que la Banque d’Hochelaga a 
ouvert des bureaux à Sherbrooke.

Nous nous demandons si,' malgré 
toutes les facilités qu’apporte au 
commerce cette concurrence entre 
les banques, il ne serait pas plus 
profitable aux banques elles-mêmes 
et au commerce en général de créer 
des succursales dans des centres où 
il n’en existe pas encore.

Tl nous paraît qu’en cherchant un 
peu on trouverait a*sez facilement 
des localités dont le développement 
n’est retardé que par l’absence 
d’institutions financières vraiment 
dignes du nom et dont les commer­
çants et les agriculteurssontla proie 
d’usuriers sans scrupule qui sèment 
la ruine là ou devrait exister la 
prospérité.

Nous engageons vivement nos lec 
teurs de ces localités dont le déve­
loppement, le progrès et la prospé­
rité dépendent de la création d'une 
succursale de banque de se voir 
entre eux, de réunir les commer­
çants et les personnes influentes de 
leur région soit par leur situation 
de fortune, leur esprit d’entreprise 
ou leur intelligence des affaires et 
de discuter la question en commun.

Quand ils auront réuni un faisceau 
d’arguments et de preuves qu’une 
-succursale_peuLprospérer dans lai 
région, qu’ils hissent des démarches 
auprès des directeurs d’une de nos 
banques et il n’y a pas de doute 
qu’ils seront écoutés et que leur de 
mande sera prise en considération.

- ♦ -

NOUVELLE FORME DE 
PROTECTION

En Bulgarie, une loi curieuse est 
en vigueur, d’après laquelle toute 
persouue recevant un salaire du 
gouvernement est obligée de porter 
des chaussures et des habillements 
fabriqués avec des matériaux indi­
gènes et par les manufacturiers 
indigènes.

Nous ne voyons pas trop com­
ment le gouvernement peut s’assu­
rer si les employés observent ou non 
la loi. Les employés sont-ils soumis 
à une visite réglementaire ; les vê­
tements et les chaussures portent-

ils un timbre ou un cachet d’origine 
qui pourrait déceler l’inobservauce 
de la loi î Voilà ce qu’on ne dit 
pas.

Nous pensons, à part nous, que 
pareille loi ue peut exister que dans 
un pays où les articles de fabrica­
tion indigène se font remarquer par 
leurs qualités bonnes ou mauvaises. 
Comme jusqu’à présent nous n’a­
vons jamais entendu dire que les 
vêtements ou les chaussures bulga­
res avaient au dehors une renommée 
qui les faisait rechercher, devous- 
nous comprendre qu’ils sont facile­
ment reconnaissables par leur fabri­
cation et leurs matériaux grossiers î

En ce cas, le gouvernement ne 
peut se flatter d’avoir trouvé nn 
moyen de rehausser la qualité des 
articles manufacturés dans le pays, 
ni de donner bon renom à l’étranger 
aux industries bulgares.

On ne dit pas nou plus si la même 
loi oblige les salariés du gouverne­
ment à payer leurs fournisseurs. 
Ceux-ci préféreraient sans doute 
cette dernière obligation à la pre­
mière; ce serait certainement un 
mode de protection plus efficace 
pour eux.

Au Canada, les employés civils 
peuveut, à leur gré, payer ou ne pas 
payer leurs fournisseurs : leur sa­
laire se trouve protégé contre les ré­
clamations ; on ne peut le saisir.

Daus d’autres pays on comprend 
que les employés dû gouvernement 
doivent être d’une moralité éprou­
vée et on se garde bien de faire des 
lois d’exception en leur faveur leur 
permettant de ne pas être honnêtes. 
Au contraire, on les met en demeure 
de payer leurs dettes ou de cesser 
de faire partie du service civil.

Au lieu de protéger les employés 
contre les légitimes revendications 
de leurs fournisseurs, ne serait il 
pas plus juste d’accorder aide et 
protection aux marchands contre les 
employés malhonnêtes 1 Pour cela, 
il n’y a pas grand effort à faire.il n’y 
a qu’à faire rentrer les employés du 
gouvernement dans le droit com­
mun, ou plutôt le devoir commun.

LES IMPORTATIONS ET LES 
PARTIS

L’esprit de parti est aveugle ou, 
mieux, rend les gens aveugles. Nous 
en avons une nouvelle preuve.dès 
l’ouverture du Parlement à Ottawa. 
Dans la réponse au discours du trône, 
les orateurs de l’opposition tonnent 
contre les tarifs de douane établis 
par le gouvernement actuel, sous 
prétexte que les importations de 
provenance anglaise ont diminué de
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£3.500,000 tandis que celles de pro­
venance américaine ont augmenté 
d’un peu plus de $3,000,000 dans le 
cours de la dernière année fiscale. 
Melon eux, le tarif n’a pas donné ce 
qu’avait promis le gouvernement; 
il eût fallu pour plaire aux membres 
de la gauche que le contraire eût 
lieu ; c'est-à-dire une diminution 
des importations américaines etuue 
augmentation des provenances an­
glaises.

Par hasard, le tarif de douane de­
vrait-il être fait en faveur des in­
dustriels et des commerçants du 
dehors ? On le croirait à entendre 
les jérémiades débitées à la Chambre 
des Communes.

Il nous semble, au contraire, que 
le parti aujourd’hui dans l’opposi­
tion s’était toujours réclamé de la 
qualification de parti national et 
qu’il a toujours revendiqué comme 
un honneur et une gloire d’avoir 
favorisé par un tarif de- protection 
les industries nationales.

N’est-il pas étrange, dans ces cir­
constances, que ce même parti se 
lamente si un pays quelconque nous 
fournit moins de produits de ses 
industries ?

Voilà pour un premier point.
Maintenant, est-il prouvé que les 

produits américains sont venus rem­
placer les produits anglais similai

malgré le paiemeut de droits de 
douane plus élevés pour les mar­
chandises américaines.

Comme nos négociants n'achètent 
pas aux Américains de préférence— 
c’est plutôt le contraire qui aurait 
lieu — c’est qu’ils rencontrent chez 
eux des articles ou mieux faits pour 
uotre marché ou moins-chers que 
chez les Anglais.

Eu tous cas, le tarif de douane 
canadien donne une faveur aux im- 

j portations anglaises qu’il n’accorde 
, pas aux importations américaines et 
* il est contraire au bon sens de dire 
'que le tarif récemment voté favorise 
| les importations des Etats-Unis au 
; détriment de celles de l’Angleterre.

Mais cela serait-il, que le consom- 
| mateur—qui a bien sou mot à dire, 
j lui aussi— ne s’en plaindrait pas; car, 
j en somme, il est plus intéressant à 
| nos yeux que l’industriel anglais. 
Peu lui importe d'où vient ce qu'il 
consomme, pourvu que ce qu’il 
achète soit à sa convenance et qu’il 
le paie meilleur marché.

Pous nous, nous sommes disposés 
1 à croire que les Anglais de l’autre 
côté de l’océan n’ont pas su profiter 
désavantagés que leur accorde la 

. clause préférentielle, tandis que nos 
I voisins ont fair un effort pour anni 
liiler les bons effets que devait avoir 
ladite clause dans nos relations

laires sur notre marché ? Ou n'a rien ; 
dit de semblable â la*Chambre des 
Communes et on ne pourrait pas le 
dire puisqu’il faut attendre la pu­
blication des livres bleus pour con­
naître sur quoi portent les impor­
tations américaines augmentées et 
les importationsanglaisesdiminuées 
On a donc parlé eu l’air. Et pour! 
faire du loyalisme, on a dit que le 
tarif aurait dû favoriser les impor­
tations anglaises et gêner celles des 
Etats-Unis. Est-ce bien du loya­
lisme après tout 1 N’est-ce pas plu­
tôt le cri de l’esprit de parti qui, 
toujours et quand même, sent le 
besoin de critiquer le parti opposé.

Dans le sens du loyalisme — ou le 
loyalisme ne va-’t-il pas se nicher ! 
— la clause du tarif qui donne une 
préférence aux produits anglais, en 
les déchargeant d’une partie des 
droits que les produits américains 
doivent acquitter; a été très loin, 
plus loin même que ne le voudraient 
beaucoup d’industriels Canadiens.

Malgré tout, il se trouve qu’avec 
un tarif préférentiel en leur faveur, 
les An lais ont importé moins de 
marchandises que les Américains. 
Qu’est ce que cela prouve, sinon 
que nos négociants ont intérêt à 
acheter chez nos voisins plutôt 
qu’en Angleterre certains articles 
de consommation au Canada, et ce,

ivec la Cramie-Bretagne.

LA LOI SI R LES FAILLITES

( Suite)
Personnel de l’administration de 

la faillite
lo •luge-commissaire. — Le juge- 

commissaire nommé par le jugement 
déclaratif de faillite est choisi parmi 
l'un des membres du tribunal de 
commerce qui a prononcé ce juge 
ment. II est l’âme de l’administra­
tion de la faillite. Ses fonctions 
commencent à l’instant même de sa 
nomination et continuent jusqu’à la 
clôture de la faillite. Il est, en 

! outre, investi d’autres attributions 
qui lui assurent un rôle actif dans 

; la procédure : il fait au tribunal de 
1 commerce le rapport de toutes les 
i contestations que la faillite peut 
1 faire naître et qui sont de la compé- 
j tence de ce tribunal ; il donne, sous 
| forme d’ordonnances, son autorisa­
tion au syndic pour certains actes 

| qui sont, aux yeux du législateur, 
particulièrement graves; enfin, il 

i fait convoquer les assemblées des 
créanciers et en dirige les délibéra­
tions. Les ordonnances du juge­

; commissaire ne sont susceptibles de 
recours devant le tribunal de com-

Soit

merce que dans très-peu de. cas limi­
tativement déterminés.

‘2o Syndics.—Nous avons déjà dit 
que, dans de rares cas, trois syndics 
peuvent être nommés conjointement 
mais c'est là une exception ; pres­
que toujours uu seul syndic suffira.

Il est le représentant et le manda­
taire du failli mais en même temps 
et avant tout il est le représentant 
et le madataire des créanciers unis 
et groupés en une seule masse : 
centralisateur de l’ensemble des in­
térêts des créanciers, il est, en quel­
que sorte, la personnification de la 
masse.

Il y a des syndics provisoires, des 
syndics définitifs et des syndics de 
l’union des créanciers, (il sera parlé 
plus loin de ces derniers).

Les syndics provisoires, nommés 
au début, accomplissent les actes 
urgents, conservatoires, qui ne peu­
vent en aucune façon engager l’ave­
nir. Us dressent la liste des créan­
ciers présumés. les convoquent à 
une première assemblée, et ceux-ci 
sont alors appelés à se prononcer 
sur le maintien du syndic ou son 
remplacement. Le syndic provisoire 
est, en fait, toujours maintenu et 
prend alors le titre de syndic défi­
nitif avec lequel il continue son 
mandat jusqu'à la clôture de la 
faillite. ‘

Les syndics peuvent, être choisis 
soit parmi les créanciers, soit en 
dehors d’eux, mais ils ne peuvent 
être ni parents ni alliés du failli 
jusqu’au quatrième degré inelusi 
ment.

Il est bien rare que les syndics 
soient pris parmi les créanciers 
d’une faillite. A Paris et dans les 
grandes villes, il existe des gens 
qui n'ont d’autre profession que 
celle de syndics ; le tribunal les 
nomme à tour de rôle ; dans les pe­
tites villes, les syndics sont choisis 
parmi les hommes d’affaires, avoués, 
huissiers, greffiers ou clercs.

Mandataires salariés, les syndics 
son.t responsables de leurs fautes 
mêmes légères ; leurs honoraires 
sont tarifés par la loi, eu égard à 
l’importance do la faillite et aux 
difficultés qu’elle a pu susciter. Ils 
sont également responsables, pen­
dant dix ans, des titres, livres et pa­
piers qui leur sont confiés au cours 
des opérations de la faillite.

3o Contrôleurs. — Les contrôleurs 
institués par la loi du 4 mars 188!) 
sont des surveillants gratuits de la 
faillite placés par la loi à côté des 
agents salariés ; choisis par les 
créanciers et parmi eux, exclusive­
ment, ils constituent ud comité de 
créanciers avec mission de surveil­
lance des opérations du syndic etde
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vérification des livres ; ils ont, à 
toute époque, le droit de demander 
compte de l’état de la faillite, des 
recettes effectuées et des versements 
faits par le syndic à la caisse des 
dépôts et consignations.

Ils doivent aussi être consultés 
par le syndic lorsqu’il s’agit d’une 
transaction ou d’un procès inté­
ressant la faillite.

La présence des contrôleurs n’est 
pas indispensable ; les créanciers 
peuvent parfaitement s’abstenir 
d’en désigner, de même qu’ils peu­
vent aussi révoquer à tout moment 
ceux qu’ils ont nommés.

Non salariés, les contrôleurs ne 
sont responsables que de leurs fau­
tes lourdes.

Procédure postérieure à la décla­
ration de faillite.

10 Mesures relatives à la personne 
du failli.—Le tribunal en déclarant 
la faillite, a toujours le droit d’or­
donner la mise en arrestation du 
failli, mais il en use fort rarement 
et lui délivre un sauf conduit pro­
visoire. Mais l’arrestation peut être 
ordonnée par la suite, si au cours 
des opérations, on découvrait quel­
que fait de nature à motiver cette 
mesure.

En cas de dépôt de bilan, les tri­
bunaux n’ordonnent jamais l’arres­
tation du failli. -

Bien eutendu, il ne s’agit pas ici 
de la banqueroute dont nous parle­
rons plus tard et qui amène tou­
jours l’emprisonnement.

Lorsque le failli a une nombreuse 
famille, qu’il est affligé d’infirmités 
l’empêchant de travailler et que sa 
situation a été amenée fortuitement, 
par des évènements qui ne lui sont 
pâs imputables, le tribunal peut 
ordonner qu’il lui sera accordé des 
secours alimentaires pour lui et sa 
famille; le quantum de ces secours 
ayant été déterminé par le jugement 
déclaratif de faillite, le syndic en 
fait la remise au failli sur les pre­
miers fonds qu’il encaisse.

2o Constatation de l'actif.
11 importe d’empêcher le failli de 

disposer de son actif au préjudice de 
ses créanciers entre le moment où 
le jugement déclaratif est rendu et 
celui où le syndic prend en mains 
l’administration ; de là, la prescrip­
tion d’apposer les scellés, de même 
qu’il est également nécessaire pour 
la justification des comptes du syndic 
qu’il soit procédé à un inventaire, 
préalablement à sa prise de posses­
sion. ~

Les scellés sont apposés par le 
uge de paix sur le vit d’un extrait 
u jugement déclaratif.

Lorsqu’il peut être procédé à l’in­
ventaire en une seule journée, il 
n’est pas nécessaire d’apposer les 
scellés.

Dans les trois jours de l’apposition 
des scellés, le syndic en requiert la 
levée et procède à l’inventaire en 
présence du juge de paix; le failli 
est appelé à cette opération, maison 
y procède tant en son absence qu’en 
sa présence.

L’inventaire est rédigé sur deux 
exemplaires ; l’un est déposé au 
greffe du tribunal de commerce dans 
les vingt-quatre heures ; l’autre 
reste entre les mains du syndic, qui 
se trouve chargé et responsable de 
tous les objets et marchandises in­
ventoriés.

3o Mesures de gestion.
Le syndic procède aux actes qu’il 

peut être nécessaire ou utile de faire 
dans l’intérêt des créanciers et du 
failli, c’est-à dire :

(a) Les actes conservatoires, in­
terruptifs de prescription contre le 
failli, saisies-arrêts au préjudice des 
débiteurs du failli, inscriptions en 
faveur du failli sur les immeubles de 
ses débiteurs et de l’hypothèque de 
la masse sur les immeubles du failli.

(b) Le recouvrement des effets et 
créances exigibles.

(c) La vente aux enchères, avec 
autorisation du juge-commissaire 
des effets sujets à dépérissement Ou 
dépréciation imminente ou trop dis­
pendieux à conserver, et même de 
mobilier et de marchandises pour 
procurer de l’argent à la faillite, si 
elle en est totalement dépourvue.

(d) Avec l’autorisation du juge- 
commissaire, le syndic peut faire 
coutinuer l’exploitation du fonds. 
Dans ce cas, c’est généralement le 
failli lui même qui en est chargé, 
sous la surveillance d’un contrôleur 
Le failli est alors salarié par la 
faillite.

(c) Le syndic peut aussi consentir 
à certaines transactions pour des 
objets de peu d’importance. (Les 
transactions immobilières ne peu 
vent avoir lieu qu’après autorisa­
tion du juge-commissaire : elles doi­
vent même être.homologuées par le 
tribunal pour pouvoir produire 
effet).

(/) Le syndic doit opérer le verse­
ment à la c&isse des dépote et con­
signations des sommes provenant 
des ventes et des recouvrements 
qu’il a affectués.

4o Constatation du passif.
La situation du failli est examinée 

dans la première réunion ; la con­
vocation des créauciers a lieu le 
plus promptement possible et au 
plus tard, dans la quinzaine qui suit 
le jugement déclaratif.

Vérification et affirmation d s 
créances

Les créanciers sont prévenus de lat 
déclaration de faillite : lo par l’ex­
trait du jugement déclaratif publié 
dans les journaux. 2o par un aver­
tissement individuel qui leur est 
envoyé par le syndic, les engageant 
à faire connaître le chiffre de leur 
créance au greffe du tribunal de 
commerce et les convoquant efi 
assemblée générale. Le syndic con­
naît les noms des créanciers au 
moyen du bilan ; en l’absence de 
bilan, par les livres du failli et 
lorsqu’il n’y a pas de livres, par les 
déclarations du failli.

Ensuite de cet avertissement, les 
créanciers déposent au greffe leurs 
titres de créanco accompagnés d’un 
bordereau indiquant la somme pouf 
laquelle ils demandent à être collo­
qués et à quel titre (privilégié on 
ordinaire) ; le greffier leur délivre 
récépissé. "

Au jour fixé a lieu l’assemblée 
générale des créanciers, sous la pré­
sidence du juge-commissaire, le syn­
dic y assiste et le failli également, 
s’il le juge à propos.

Le juge commissaire ayant reçu 
du greffier toutes les productions 
qui ont été déposées, interpelle suc­
cessivement chaque créancier et lui 
demande d’affirmer la sincérité de 
sa créance. Le failli ou les créan­
ciers présents <Jht le droit de s’op­
poser à l’admission d’une créance, 
si elle leur parait illégitime ou 
exagérée. Si aucune contestation 
ue s’élève, le créancier se trouve 
admis au passif de la faillite pour le 
montant de sa production et parti­
cipera aux dividendes futurs.

Si une ou plusieurs créances sont 
contestées, le juge-commissaire qui 
n’a pas le pouvoir de trancher la 
difficulté, se borne à renvoyer les 
contestés et contestants devant le 
tribunal de commerce qui apprécie­
ra la.contestation.

Ces sortes de difficultés entravent 
la marche des opérations de la faillite 
et amèuent nécessairement des len­
teurs. Parfois, le procès qui s’en­
gage devant le tribunal est long et 
difficultueux et pendant tout le 
temps qu’il dure, le syndic dans 
l’incertitude sur la décision à inter­
venir ne peut procéder à aucune 
distribution de dividendes entre les 
créanciers vérifiés et admis.

Quelquefois, cependant, lorsqu’il 
doit y avoir plusieurs distributions 
successives, le syndic, réservant les 
droits des créanciers contestés peut 
procéder à une première répartition 
de dividendes.

Lorsque tous les créanciers n’ont



pasassisté (personnellement ou par 
mandataire) à l’assemblée, le juge- 
commissaire ordonne qu’il y aura 
une ou plusieurs réunions subsé­
quentes pour les créanciers retarda­
taires.

Il est dressé par les soins du juge 
commissaire procès-verbal de la 
séance de vérification et affirmation 
des créances.

Le créancier qui aurait négligé 
d’accomplir les formalités ci dessus 
indiquées, ne pourrait concourir à 
la formation du concordat ; en outre 
il ne serait. pas compris dans les 
répartitions de dividendes déjà fai­
tes ; cependant il n'est pas complè­
tement déchu ; 8j^se présente alors
qu’il y a encore dëM’argent à distri 
buer il s’adresse au tribunal de 
commerce qui, par jugement spécial 
l’admet au passif et lui confère pour 
les distributions postérieures les 
mêmes droits que Tés auffêsTcréan 
ciers. Mais les frais de cejugement 
d’admission restent à la charge 

du créancier retarda- 
le punir de sa uégli-

personnelle 
taire, pour 
gence.

( A Suivre) 
-- -- * -
EN ANNAM

LE C A N N E LI K K

Caractères botaniques <lu cannelier. 
—La laurinée (laurus cinnamomum), 
qui produit la cannelle, est un ar­
buste qui, dans son complet (lève- 
loppement, atteint 6 à 7 mètres. De 
port élégant, il est facilement recon­
naissable à sa feuille longue et 
élancée, traversée de deux nervures 
partant du pétiole et se rejoignant à 
l’extrémité du limbe. Les iieurs 
sont petites, blanc verdAtre, en pa- 
uicules-périanthe coriace à six divi­
sions, douze étamines disposées sur 
quatre rangs, les trois intérieures 
stériles, ovaire à une seule loge 
uuiovulée, surmontée d’un stigmate 
discoïde, baie monosperme.

Son habitat—L’habitat de cet ar­
buste est assez étendu : on le trouve 
à Ceylan, à Maurice, à la Guyane, 
aux Antilles, aux Moluques, à Java 
et à Sumatra. L’espèce particulière 
qui pousse en Indo-Chine serait, 
d’après les botanistes, le cinnamo­
mum culilaban, inférieur comme pro­
duit au cinnanioum Zeylanicum, dont 
l’écorce est seule vendue en Europe. 
Il est probable, toutefois, que plu­
sieurs espèces co existent en Indo 
Chine, car les indigènes distinguent 
de nombreuses qualités dans les 
cannelles.

Les régions produisant la pré­
cieuse laurinée sont bizarrement 
dispersées le long de la région mon-
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! tagueuse de l’Annam. La plus 
étendue, celle qui produit à elle 
seule toute la cannelle exportéo de 
l’Indo Chine, s’étend depuis les 

| sources de la rivière de Cu-Dè, près 
j de Tourane, dans le Quang-Nam, 
j jusqu’à la frontière sud du Quaug 
iNqai, longeant sur toute cette lou-, 
i gueur les limites de l’habitat auna- 
I mite et ne paraissant pas dépasser, 
vers l’ouest, les cimes de la chaîne 
de partage. C’est la régieu habitée 
par les tribus sauvages, connues 
sous les noms de Pa-Hi, do Tala, de 
Veh et de Cédang.

En dehors de cette grande région, 
on trouve eucore le cannelier dans 
la région montagneuse du Nghê-Au 
(le Phu de Qui chau) et au Thanh 
Hoa (canton de Trinh Vfin et chau» 
de Thuong xuàn, Luang chfiu et 
Quang-Hoà). ^La production de 
cette région, concentrée entre les 
mains depopulations That, CST fopt 
restreinte et ne donne lieu qu’à un 
assez faible commerce.

Par delà le Tran-Ninh le cannelier 
reparaît au Vieng-chan, mais là 
encore la production est fort limitée 
et attend pour se développer, que 
les indigènes aient reconnu les béné­
fices considérables qu’ils peuvent 
retirer de son exploitation.

La présence du cannelier à l’état 
complètement sauvage a été signalée 

j dans les forêts du Haut-Sékong ; 
j elle a été également constatée dans 
j le massif porté sur les cartes mari­
! nés sous le nom de massif du faux 
! Varela et dont le vrai nom est Nui- 
i Da-Vach.

Culture du cannelier.—Dans l’An- 
■ nam central, la culture du cannelier 
n’a guère lieu que dans la région 
très montagneuse, domaine des po- 

1 pnlations sauvages. Les Annamites 
des villages du pied delà monta­
gne cultivent bien <;a et làquelques 

: pieds de cannelle dans leurs jardins 
| mais ce n’est pour eux qu’une cul­
ture de luxe, extrêmement limitée. 
Il paraît que le cannelier ne réussit 
point en plaine, mais dans les jar­
dins annamites de Phuoc-son et de 
Tamy, cet arbre paraît pousser aussi 
bien que chez les sauvages.

, Par apathie, insouciance ou rou­
tine, l’Annamite ne semble point 
désireux de tirer sérieusement 
parti d’une culture d’une réussite 
certaine. Les habitants de toute 
cette région préfèrent se contenter 
d’exploiter le Moi. C’est moins fati 
gant et plus rémunérateur.

Les rares explorateurs qui ont 
traversé la région montagneuse qui 
sépare le Quaug-Ngâi des bassins du 
Poko, de la Se-Kemane et du Se-Su, 
ont trouvé autour des villages sau 
vages de beaux jardins de cauneliers
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plantés en quinconces. La terre est 
soigneusement sarclée. D’autres 
plantations existent au milieu de la 
forêt, par groupes do 20, 30 ou 50 
pieds. Le Moi se préoccupe surtout 
de la qualité du sol de la plantation 
sans tenir grand compte ni des 
essences environnantes, ni de l’ex­
position.

Parfois, l'on trouve dans la forêt 
un arbre isolé dans les endroits re­
culés ; ces solitaires, dont ^l’exis­
tence ne peut s’expliquer que par 
l’apport de graines par les oiseaux 
ou le vent, donnent généralement 
un produit précieux au poiut de 
faire la fortune de celui qui les dé­
couvre. Ils sont, d’aillours, soignés 
d’une mauière toute particulière, 
jusqu’à ce que l’arbre ait atteint un 
développement suffisant pour être 
exploitable. La terre est sarclée 
tout autour de l’arbre, qui est tou­
jours tenu débarrassé (Tes lianes quî 
ne manqueraient poiut de l euvahir 
si des soins vigilants ne protégeaient 
sa naissance. L’existence de ces ar­
bres isolés et dounaut généralement 
des produits supérieurs semble in­
diquer que les Mois accordent au 
choix du terrain une importance 
exagérée et que la qualité des es- 
cences entourant le jeune cannelier 
l’isolement et la lenteur du déve­
loppement, sont les principaux fac­
teurs influant sur la qualité du pro­
duit.

Le cannelier a de nombreux enne­
mis : des parasites attaquent, tan­
tôt les pousses, tantôt les racines 
des jeunes arbres, et auraient vite 
fait de détruire les plantations, si les 
Mois ne prenaient soin de les préve­
nir, eu anéantissant les groupes des 
plants atteints, dans le but (l’empê­
cher le mal de se propager.

Achat, de la cannelle. — Le com­
merce de la cannelle a lieu surtout dp 
deuxième au quatrième mois anna­
mite ; lorsque cette saison favora­
ble arrive, les maisons do Faïfo en­
voient des agents et des marchandi­
ses dans les marchés de cannelle, oà 
les plus importantes sont représen­
tées d’une manière permanente ; 
chacune d’elles pourvoit un ou plu­
sieurs Lai Buôn d’unepacotiled’ob- 
jêts (l’échange (l’une valeur variant 
de 100 à 500 ligatures, selon que 
ceux-ci passent pour être plus ou 
moins connaisseurs ou inspirent 
plus ou moins de confiance.

Les Lai-Buon constituant alors 
leur convoi, s’adjoignent un certain 
nombre de coolies et gagnent le ou 
les villages que leur a indiqués le 
Lânh-Mai.

La route est souvent longue et pé­
nible. Il faut faire parfois cinq ou 
six jours de marche, dans des sen.
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tiers à peine frayés, escaladant les 
rudes montagnes couvertes d’im­
menses forêts, pliant sous le faix 
d’objets bizarres qu’on donnera au 
sauvage, en échange de la cannelle, 
la cire, etc., etc.
„ Arrivés sur les lieux de produc­
tion, les Annamites s’installent 
dans les petites maisons que les 
Mois ont construites, à leur usage, 
à la porte du village. On fait la 
fête, on abat le bullle aineué par le 
Lai-Buôn, on boit de l’alcool et on 
s’enivre conformément au proverbe
sauvage qui dit “ qu’il faut boire 
jusqu’à l'ivresse,” puis on va visi 
ter les plantations. Le Lai-Buôn 
afin de s’assure de lu qualité, enlève 
à chaque arbre quelques fragments 
d’écorce ; son choix fait, il débat les 
prix et, finalement, le marché se 
conclut entre deux lampées de vin 
de riz tirées do la grosse jarre ver­
nissée, attachée au poteau fétiche 
et à laquelle toute la population 
mâle du village sauvage boit à la 
ronde.

Le Lai-Buôn achète la récolte des 
arbres sur pied et paie parfois 
comptant, mais le plus souvent se 
contente de donner un acompte, le 
surplus étant réglé â la campagne 
suivante.

La vente faite, les arbres sont im 
médiatemeut dépouillés suivant une 
méthode qui sera indiquée plus loin 
les écorces mises en paquets rem 
placent ies marchandises d’échange 
puis le Lai-Buôn reprend, avec ses 
coolies, le chemin de la plaine.

Ces expéditions durent de 15 à 20 
jdurs, quelquefois d’avantage.

Le Lai-Buôn de retour au marché 
annamite, présente à ses commet 
tant» les produits qu’il a pu acheter 
en débat le prix avec eux et ladiffé 
rence lui est versée, soit en espèces 
soit en objets d’échange.

Si le village Moi possède quelque 
cannelier d’une valeur exception 
nelle. il ne cède sa récolte que con 
tre des bullies, des gougs des mar 
mites en cuivre ou des jarres Cet 
important marché ne se conclut 
plus alors directement entre le pro­
ducteur et le Lai-Buôn : celui-ci re­
vient accompagné de quelques sau­
vages apportant un échantillon du 
produit qu’il présente au Lflnh Mai. 
Celui ci débat le prix avec les sau­
vages, après avoir parfois consulté 
le Chinois. L’affaire conclue, les 
objets d’échange sont immédiate­
ment donnés aux Mois, avec les­
quels le Lai Buôu repart pour pren­
dre livraison de l’écorce ainsi ache­
tée.
t Les villages qui ont été trop sou­
vent trompés par le Lai-Buôn, refu­
sent parfois son intermédiaire et,

dans ce cas, font eux-mêmes leur 
récolte qu’ils viennent vendre di­
rectement aux marchés, soit aux 
Lânh-Mâi, soit par leur intermé­
diaire.

De même pour les villages com­
plètement indépendants, habités par 
des populations pillardes que les 
Annamites désignent sous le nom 
de Moi Cao (les sauvages d’en haut) 
et chez lesquelles ils ne se risquent 
jamais : ils y seraient certainement, 
en effet, réduits en esclavage. Ces 
gens descendent eux-mêmes vendre 
leurs produits sur les marchés an­
namite : on les voit arriver en lon­
gues bandes, tous armés et chaque 
homme portant sur le dos un far­
deau de cannelle. Si ces sauvages 

’ont aucune relation direete avec 
es Annamites, ils ont souvent des 

amis dans les villages soumis et vi 
sités par les Lai-Buôn. En passant, 
Ta bandé emmène querqüës-uns d’en­
tre eux pour lui servir d’intermé

L’expérience a démontré qu’un 
arbre auquel on n’enlèverait que 
quelques parties de son écorce péri­
rait aussi bien que celui qui est 
complètement dépouillé.

Sitôt enlevées, les écorces sont 
liées sur des plaquettes de bois dans 
le but de les empêcher de se rouler 
sur elles-mêmes pendant la dessica­
tion ; si cette précaution était négli­
gée, la force de torsion déployée 
aurait pour effet de faire exuder 
l’huile essentielle de la cannelle.

C’est dans cet état que la cannelle 
est mise en paquets et apportée sur 
les marchés où on se livre à un pre­
mier triage pour la répartir suivant 
sa qualité.

LES BIJOUX

diaire et c’est naturellement aux 
Lauh-Mai de ces interprètes que 
l’on s’adresse pour l’écoulement de 
la marchandise.

Ecorçage du cannelier.—Il faut une 
expérience plus grande encore pour 
effectuer les différentes manipula­
tions auxquelles la cannelle est sou­
mise, depuis le champ de culture 
jusqu’à son embarquement pour la 
Chine. *

L’opération de l’écorçage se fait 
généralement, ainsi que nous l’avons 
vu plus haut, du 2e au 4e mois an­
namite, époque de la montée de la 
sève. Une autre époque favorable 
est encore celle du 7e mois, où une 
légère poussée de sève se produit: 
c’est ce que l’on appelle la deuxième 
saison de la cannelle ; mais les quan 
tités de cannelle, ainsi récoltées 
sont beaucoup moindres que celles 
récoltées durant la Ire saison.

L’écorçage se fait de la façon sui­
vante: on pratique, avec un instru­
ment bien tranchant, une, deux ou 
trois incisions verticales du sommet 
à la base du tronc; ces incisions 
doivent traverser toute l’épaisseur 
de l’écorce. Partant toujours du 
sommet, il en est fait plusieurs 
autres horizontales sur toute la cir 
couféreuee de l’arbre, la dernière 
s’arrêtant à 10 ou 20 centimètres du 
sol.

L’opérateur prend ensuite une 
spatule en os ou en corne et procède 
de haut en bas à l’enlèvement des 
écorces.

-= Les branches sont dépouillées de 
la même façon. A la suite de cette 
mutilation l’arbre meurt ; delà base 
poussent bien quelques rejetons,' 
mais ils sont généralement sans va­
leur.

Extrait du Journal :
Il y a paraît-il, des industries se 

rapportant à notre toilette, qui sont 
dans le marasme, tel le commerce 
des bijoux, j’entends des vrais, qui 
à l’heure actuelle subit une crise 
fâcheuse, au dire des intéressés. Il 
est vrai qu’ils sont orfèvres et que,
comme M. Josse...... , vous savez le
reste.

Les femmes ne portent presque 
plus de bijoux, spécialement dehors 
où le vêtement les emprisonne tout 
entières : le cou qu’enserrait autre­
fois le collier, maintenant remplacé 
par le rigide col de toile ; poignets 
hermétiquenc-nt cachés sous le bas 
de manches moyenâgeux et qui au­
trefois s’embellissait du bracelet ; 
doigts fuselés auxquels les gants 
très étroits ne permettent pas les 
grosses bagues à la mode.

Quant aux boucles d’oreilles, les 
dames mûres sont presque les seules 
à y demeurer fidèles. Les jeunes 
les portent capricieusement, aujour­
d’hui oui, demain non, encore qu’el­
les en aient chez elles, dans leurs 
écrins précieusement clos et rare­
ment ouverts.

Je n’ose pas m’attrister et gémir 
sur cet état de choses. Quelque 
sympathie que m’inspire la très ar­
tiste corporation des orfèvres et 
bijoutiers, j’avoue ma préférence 
pour la toilette sobre de bijoux, où 
ne se voit qu’iucidemment et l’éclat 
de la pierrerie ou le scintillement 
de l’or. Pierrerie et métal précieux 
n’en ont que plus de relief lorsqu’ils 
sont peu entourés de leurs sembla­
bles. Leur solitude rehausse encore 
et leur aspect et leur prix. Les 
femmes de goût, vraiment savantes 
en esthétique mondaine le savent. 
Tous les joailliers du monde ne sau­
raient les convertir.

Une exception cependant pour la 
bague. Roit parce que c’est spécia-
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lement par l’accumulation de ce et d’étendre, et quand elle est sèche, 
bijou sur la main que se sont jus­
qu’aujourd’hui marquées les épo­
ques de décadence (ne sommes nous 
pas un peu en décadence, dites !). 
soit parce que les femmes veulent

on enlève au moyeu d’un petit bolo 
(sabre d’abatis) les épines, en tapai 
(tinting) et on sépare do la côte 
centrale les feuilles qu’ils aplanis 
sent et enroulent au moyeu d’un 

par le port des bagues multiples, morceau de bambou bien lisse, puis 
compenser la panvrof^en-tûjftHT-^n ! ils Ips tressent, ou les entre croisent.

les unes dans les autres, suivant Ta 
grandeur qu’ils veulent donner aux 
nattes, pièces à contenir le palay, 
etc, avec les côtes qui restent, ils 
font des balais et des cordes.

2o On procède comme dans le 
premier cas pour séparer les feuilles 
et les côtes ; on met les dites feuilles 
dans le vinaigre jusqu’à ce qu’elles 
se flétrissent, puis on les fait sécher

reste de leur parure, on porte vrai 
ment beaucoup de bagues; on en' 
porte trop. Tous les doigts en sont1 
chargés à perdre leur agilité ; on ne1 
fait grâce qu’au pouce, lequel—qui, 
sait!—ne tardera peut-être pas à; 
être orné de même.

Les vilaines mains y gagnent-elles 
quelques chose ! Heu ! heu !... de-, 
mandez à ceux qui les regardent. !
Quant aux jolies elles n’y perdeut:au soleil. Une fois sèches, on les 
pas, c’est, vrai* Elles en acquièrent1 plonge dans l’eau courante pendant 
même une grâce nonchalante, une i douze heures, on les remet à sécher, 
sorte d’artificielle lourdeur qui n’est Ou leur fait prendre un nouveau 
pas sans charme. Les turquoises et: bain, plus court cette fois, poul­
ies éméraudes fout admirablement:qu’elles acquièrent une belle eou- 
valoir la blancheur d’une main aris ; leur blanche, et on les laisse éxpo- 
tocratique. Rien qu’à cause des I sées au serein de la nuit, 
bagues, les joailliers doivent, quoi Ces opérations terminées, les In- 
qu’ils en disent, voir leur commerce i diens commencent alors à les apla- 
tiorissant,à moins cependant que ce! nir au moyeu de leur bambou ad hoc, 
ne soit là des “ rhabillages ” et que à les enrouler et à les tresser pour 
tous les bijoux de jadis n’aient été en faire les chapeaux de formes et 
convertis en anneaux où brillent les grandeurs diverses qui sont livrés 
pierreries des corbeilles de noce et, au commerce par pièce ou par dou-
des souvenirs de famille.

L’INDUSTRIE DES CHAPEAUX 
I)E MANILLE”

Manille...... Il
de

n’existe pas aux 
propre

; zaïne.
! Lorsque l’ouvrier a coupé cette 
sorte de trame de la grandeur vou 

, lue, il commence le chapeau par les 
; bords, puis passe au travail du fond; 
‘ il a le soin de couper en pointe ce 
j qui reste des tresses qu’il rentre 
alors plus facilement les unes dansPhilippines de fabriques 

ment dites de chapeaux de paille ;; les autres au moyen d’un petit bout 
c’est une industrie de famille, si je ; d’os effilé, 
puis m’exprimer ainsi", à laquelle se ! 
livrent les Indiens de certaines pro 
vinces,quand les travaux des champs, 
ne les retiennent pas au dehors,; 
hommes, femmes et enfants donnant, !
d’ailleurs^chacun un peu de leurs _____ ,......
loisirs à^«e*genre de travail qui s’ac- gjx pour un chapeau plus grand et 
commode fort bien de leur apathie ! jusqu’à dix-huit heures pour uu cha- 
et de leur nonchalance. Aussi, j peau fin.
comme on le verra plus loin, le j Les prix changent selon les de­
temps employé à la confection d’un ! mandes et les besoins de la place ; 
.de ces articles peut-il paraître ex ; régulièrement, ces articles sont ainsi 
cessif. | cotés dans la province de Tayabas,

j où se trouve principalement loca- 
I lisé ce genre d'industrie :

Le temps qu’emploie un travail­
leur ordinaire pour faire un cha­
peau varie un peu selon la hauteur 
du fond et la largeur des bords ; eu 
généra.!, ij faut quatre heures pour 
confectionner urtchapean ordinaire;

porte-cigares. Ce travail qui de­
mande beaucoup plus de temps est 
généralement fait par les femmes 
qui, pour ne pas s’estropier les 
doigts, les recouvrent d’une sorte 
de long dé en cuir, ce qui leur per­
met, au fur et à mesure de leur ex­
traction d’y enrouler les fibres. 
ElTës en tirent ainsi jusqu'à- vingt 
de suite, les lavent fortement dans 
un mélange d’eau et de vinaigre par 
parties égales et les font sécher au 
soleil.

Une fois que les fibres sont bien 
sèches, elles en font letrillage selon 
leur finesse et leur blancheur, les 
tendent et les enroulent au moyen 
d’un moulinet (ilopan) et, selon les 
demandes qui leur sont adressées, 
commencent leur travail avec les 
fibres No 1, No 2 ou No 3, ou Ire, 2e 
ou 3e qualité.

Une ouvrière passable peut livrer 
deux chapeaux de “ buutal ” par 
semaine à raison de 0 p. 48àt)p. 90 
la pièce les ordinaires, et de 0 p. 95 
à 10 piastres les très fins. Ces der­
niers, néanmoins, demandent quel­
quefois beaucoup plus de temps à 
faire, car si la température est très 
élevée, l’ouvrière est obligée de 
suspendre son travail pour empê­
cher les fibres de se rompre.

Tous ces travaux sont très indivi­
duels, comme je l’ai dit plus haut 
car il n’existe aueune fabrique de 
chapeaux à Trayabas, et lorsqu’il y 
a quelques commandes importantes 
à livrer, elles sont apportées par «les 
Chinois qui parcourent les villages, 
réunissent les Indiens et débattent 
les prix en essayant, naturellement, 
de les avoir aux meilleures condi­
tions possibles.

Les fibres qui servent à la fabri 
cation des chapeaux dits de Manille 
et qu’on emploie également à la 
confection des chemises, nattes, 
porte-cigares, etc, en usage dans 
l’archipel,' proviennent du buri, 
genre de palmier fort commun à ces 
îles.

On emploie les feuilles tendres du 
sommet de l’arbre, en procédant de 
deux façons.

lo On fait sécher tout d’abord au 
soleil'l’extrémité enlevée du pal­
mier. qu’on a eu soin de bien ouvrir

J.A PIECE

Chapeau commuu...de $0 08 à $0 15
Demi-fin ................. 0 18 0 25
Fin........................... 0 35 5 00

Du “ buctal ’’ qui est la partie 
fibreuse du cœur du “ buri ’’ s’ex 
trait aussi, à la main, une certaine 
quantité de fibres délicates qui ser­
vent également à confectionner des 
chapeaux, des chemises fines et des

La “ Atlantic HnufF Company ” a dé­
posé le 25 janvier une demande d’incor­
poration, au bureau du aecrétaire d’E­
tat déNèw Jersey, à "Trenton. - - — -

La compagnie se propose de manu­
facturer le t* bac à priser et tout autre 
produit du tabac.

Le siège principal de la compagnie 
sera à Philadelphie, le capital-action 
fixé à f 10,000 000 se composera de 20,000 
actions préférentielles portant intéiêt 
à 8 pour ceDt, et, 80,000 actions orui- 
nairts.

L’Etat du New-Jersey du fait de cette 
incorporai ion touche à titre détaxés 
une somme de $2,000.

Que de prise- à prendre pour arriver 
à payer cet impôt !

PAR ENCHANTEMENT
I -

j Vous avez un gros rhume, vous 
I toussez à vous déchirer la poi 
trine ; avec quelques doses de 

; BAUME RHUMAL, vous êtes sou- 
1 lagés et guéris comme par enchan­
tement.



864 hfc PSIX CKW&AJîT

Ayez toujours EN EGARD la QUALITE et le POIDS.
Et plus particulièrement pour vos achats de Poisson.

MORUE No 1, “ Medium,” la livre.................................. 2e
MORUE No 1, “ Grosse,’’ la livre......._.................... -2^c
HARENGS No 1, “ Scotia,” le quart de 200 lbs.......   $4.-25
HARENGS No 1, “ Scotia,” le demi-quart de 100 lbs.... 2.35
HARENGS No 1, “ Labrador,” le quart de 200 lbs.............  4.50
SAUMON No 1, “ Colombie,” le demi-quart de 100 lbs.... fLM
TRUITE No 1, “ des Lacs,” le demi-quart de 100 lbs.... 4.25

Vous avez notre garantie pour la QUALITE et le POIDS de 
ces poissons, comme du reste vous l’avez toujours, sans que 
nous le stipulions à chaque fois, sur toutes nos marchandises.

PRUNEAUX FRANÇAIS, “ Dufour,”
environ 120 pruneaux à la livre, boîte de 25 lbs. 4c la lb

PRUNEAUX DE BOSNIE, “ Ostrich,” .
environ 105 pruneaux à la livre, boîte de 55 lbs. 6ic la lb

PRUNEAUX DE CALIFORNIE, les meilleurs 
que produit la Vallée de Santa Clara, préparés et 

expédiés par la Maison Griffin & Skelly Co.,
. _ .. dont le nom seul est un certificat de 

l’excellence de l’article.
...BOITE DE 25 Lbs...

40 à 50 pruneaux à la livre............................ •........ ia lb.
50 à 00 pruneaux à la livre..................................... 7^c la lb.
00 à 70 pruneaux à la livre......................... ;.......... 7c la ib.

ATTENDU dans quelques jours, un lot de DATTES
HALLOWI, de première qualité, récolte 97. 4c la lb.

HUDON. HEBERT & CIE,
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-^CANADA LIQUOR CO. , Limitée
Successeurs de ahd. brisset a fils......21, 23, 25, rue Gosforcl, Montréal

ONT TOUJOURS EN STOCK UN ASSORTIMENT COMPLET DE

CLARET, PORT, SHERRY, MALAGA, MADERE, COGNAC, RHUM, CONSERVES ALIMENTAIRES, ETC.
SEUL8 ACCNT8 AU 

POUR LE8 MARQUES BHUH ST. JAMES, AMER PICON, CLARET MONTFERRAND do Marceau, de Bordeaux
ECHANTILLONS ET PRIX ENVOYES SUR DEMANDE. frlN WïïiKIN 1^-0 Kin.‘lo nualitr Hupori.Mm 

UI11 II lLilVUI, \1<‘8 plu.s hauti’.A n‘Coiii|n
H d'iiti tfoilt ;igT<sublii, a obtenu 

i« il \ (X pu.** il ions inlrnml ional v

Mm COMMERCIALE
ET FINANCIÈRE

Montreal, 10'février 1898.
FINANCES

A Londres, on cotait hier les capitaux 
disponibles sur le marché libre à vue 
à 2} et à terme de 2 11/18 à 2j p. c.

Les consolidés se négociaient hier à 
Londres à 112$ au comptant et 112 11/16 
à terme.

Le taux d’esoompte de la banque 
d’Angleterre est à 3 p. c.

A Montréal, les prêts à demande 
se font de 3$ à 4 p. o. Les billets de 
clients s’eecomptent-aux taux-de 0 et
7 p. c.

Les banques vendent leurs traites en­
tre elles: à80 jours à une prime de
8 1/16 à 8 13/16 ; à demande, de 9 716 à 
9ft Sur le comptoir la prime est : à 
60 jours de 9 à 9$ ; à vue de 9$ à 9| Le 
papier de commerce se négocie à 60 j ours 
a une prime de 8$ à 9 sur le comptoir 
et les traites documentaires à 8|

Le papier court sur Paris vaut 5.18J 
et le papier long 5 19g entre banques.

L’argent en barre vaut à New-York 
66|c et à Londres 26 l/16d.

La Bourse de Montréal est toujours 
active et à la hauss3 pour les bonnes 
valeurs.

"Les actions des compagnies de tram­
ways montent à des hauteurs incon­
nues jusqu’ici. Celles des Chars Ur­
bains de Montréal ferment aujour­
d’hui à 258$ pour l’ancien stock et à 
265$ pour le nouveau. C’est une 
hauteur d’où il faudra descendre à 
moins que, cûnvme~on le prétend assez 
discrètement d’ailleurs, il y ait quel­
que anguille sous roche, mais une ex­
cellente anguille qui justifierait des 
cours encore plus élevés. Jusqu’à pré­
sent, on ne peut baser que sur le revenu 
de ces actions pour établir leur valeur 
réelle ; en ce cas, il y a de meilleurs 
meilleurs placements à faire. ,

Les Chars Urbains de Toronto Bont 
parvenus à dépasser le pair ; à 102J, 
c’est un gain de 4| points pour la se 
maine.

Malgré la lutte qui ne semble pas 
paès de prendre fin entre le C.P.R. et le 
G. T. R., les actions du premier chemin 
ont reconquis IJ point à 89.

Pour en revenir aux tramways, ceux 
de Halifax passent de 123 à 129J et ceux 
de St Jean ferment à 140.

C’est à croire que tout le monde, et 
partout où il y a des tramways, perd 
l’habitude de se servir de ses jambes.

Les actions de la Montreal Cotton ont 
gagné 6 points à 151 en présence des ré­
sultats du dernier exercice qui ont per­
mis de distribuer 8 p c -de dividende et 
un bonus de 1 p. c. et d’ajouter $55 000 à 
la réserve

La Cie Richelieu et Ontario qui a fait 
j $108,000 de profits nets a payé 6 p c. de 
; dividende à ses actionnairee, après quoi 
il loi reste un surplus de $27,0 6 ; ses 

i actions se négocient à 111, après 113$ la 
I semaine dernière.

Voici les prix auxquels pnt été opéréeB 
les dernières ventes dans le courant de 

i la oemaiue finissant mercredi soir:
Valeurs de banques :

j Banque de Montréal........................ 239
“ Toronto ..........................  227

I “ Commerce..................... 137$
“ des Marchands.............. 18»
“ Molsons....................................
“ British’.......................................
“ d’Halifax..................................
“ Union........................................
“ Ontario.....................................
“ Ilochelaga...............................
“ Québec.............................  125
“ Nationale........................ 90
“ Jacque -Cartier...................
“ East, Townsh.................  152
“ Ville-Marie..............................
“ Nova Scotia.............................

Les banques canadiennes sont cotées 
en clôture comme suit :

Vendeur* ArhHuurfi
Banque du Peuple.................... .....

“ Jacques-Cartier.........  98$
“ Hocbelaga..........  152$ 148
“ Nationale............ 95 89
“ Ville Marie.......... 100 • 92

Valeurs industrielles :
Gaz de Montréal .................................. 197$
Colored Cotton (bons)....................... .........

“ “ (actions).............................
Montreal “ .................................... 151

Dominion “   97
Dominion Cotton (pref/............................
Merchants “   142

1 Royal Electric .................................... 158$
Auer Light Co...............................................
Dominion Coal ipref.)......................... 107$

“ “ (ord.)............ ...................
“ ‘‘ (bons)...................... 107

Intercolonial Cool ....................................
Compagnies de transport :

Can. Pac. Ry........................................... 89
Toronto St. Ry................... ........... ... 102}
Ottawa Electric............................. .....
Montreal St.îty. [ancienj (ex-divj,. 258$

[nouveau]...............  255$
Halifax St. Ry (actionsi.....................  129}

“ “ (bons)..........................  ire}
St. John St Ry....................................... 140

- Cornwall St Ry—.........................................  -
i Duluth S. S. & Atlantic (ord.)................
I Duluth S. S. & Atl. (prof)............... 0}
; Rich. & Ont (actions).......................... 111
j “ “ (bons).....................................

Valeurs diverses :
Montreal Telegraph ...........................  180
Câble Commcrc’l (actions................. 187

i “ “ “ (enreg.)... 105$
Postal Telegraph........................................
Bell Teleph (actions)........................... 175

“ (boi*i.......................................
West. Loan & Trust..................................
Loan & Mortgage.......................................
Northwest Land [pref]............................

“ “ [connu ] .............. ?........
Windsor Hotel.............................................
Heat & Light Co (actions)...........................

’ “ “ ibons).................... 87$
Canada Paper (bona1...................... ...........

. COMMERCE
Dans son ensemble, la semaine a été 

sati-faisante ; les voyageurs envoient 
* des ordreaass'-zronds et lrs commandes- 

qui arrivent, directement, aux maisons 
de gros forment un bon appoint.’

L’opinion à peu près générale est qu’à 
la campagne il y a un air de prospérité 
qu’on n’était plus accoutumé à y respi­
rer. Le commerce de gros, en dehors des 
impressions que lui communiqué nt ses 
voyageurs, s’en aperçoit à la rentrée 
des fonds qui se fait mieux que dans les 
mois correspondants di s années précé­
dantes, quoique laissant encore ‘à dési­
rer en partie.

LEDUC & DAOUST uiauiK m: «kiiis rt de mums
EN GROS ET A CO MM ISSION

Spécialité: Beurre, Fromage, Œufs et Patates. AVANCE8 LIBKKALEH FAITES Üt'K CONSIGNATIONS 
CORRESPONDANCE SOLLICITEE........................................

1217 ET 1210, RUE SAINT-JACQUES, MONTREAL

C. H. LïTOURNKUX, prés. C. LkTOURNEUX, vice-prés. J. LkTOURNKUX, sec.-n.

LeTOURNEUX, FILS & GIE, Lim., Marchands - Ferronniers
. NOS. 258. 26I, 263 » 265 RUE SAINT-PAUL MONTREAL

EMILE JOSEPH, LL. B.
AVOCAT

Chambre 701 MONTREAL
New York Life Bldg._____ _____

UNE MEDECINE IDEALE
Pour la famille. Contre l’Indigestion, l’état bilieux, le mal 

. rie tête, la constipation. le mauvais teint, la mauvaise 
haleine, et tous les dérangements de l’eBtomac, du foie et 
dcslntestions. •

les "RIPANS TABULES”
Airlssent doucement et promptement. Une digestion par­
faite résulte de lear emploi. Une soûle soulage. En vente 
par tous les parmaciens, ou envoyées par malle.

RIPANS CHEMICAL CO., 10 Sproc* 8*. N.
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SPÉCIALITÉS
Que ceux qui n’ont pas encore eu les marchandises suivantes, en 

commandent comme échantillon, nous leur en garantissons la
qualité............ Nous avons fait une spécialité d© ces

produits depuis longtemps, et nous avons 
le contrôle de plusieurs.

fsaa VINS DE MESSE, (avec certificats approuvés)

de Tarragone, Espg., Antonio Soler,
Barriques, quarts et octaves...................... .....

de Palerme, Sic., Woodhouse & Oo.,
Barriques, quarts et octaves.

Ces deux vins sont reconnus comme les meilleurs qui s’importent 
au Canada.

| CHAMPAGNE Vve Bouchard,
Un vin de qualité supérieure à un prix modéré. Nous en sommes 
les agents, et vous n’avez qu’un léger profit à payer.

BRANDY Gonzalez, (sous notre contrôle.) '
MEDAILLE D’OR A L’EXPOSITION DE PARIS, 1889.

GIN “Bonnet de Nuit,” de Hoppe, Schiedam,
(sous notre contrôle.) .

Par ceux qui ne jugent pas une marchandise par le nom, ces deux 
lignes sont reconnues comme égales, sïïiofirsapërieurey aux marques 
les plus en renommée.

UN VIEUX VIN.
Nous avons, balance de notre importation du mois d’août 189ô, 14 
octaves et 3 quarts de vin St-Michel, si ce vin est excellent quand-il 
est nouveau, combien meilleur ne doit-il pas être quand il est vieux 
de 3 ans. _ Nous le vendons le même prix que le nouveau.

L. Chaput, Fils & Cie.,
MONTREAL..

m
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a CIRME UNIVERSEL ôc CAMERON
Pour Chaussures sn Cuir Jaune, Brun et Tan, Selle, Rênes, 
Sacs de Voyages et toutes sortes d'ArtIcles de ce genre.

VERNIS A CHAUSSURES CAMERON...
Co vernis ost universel, il n obtenu les médailles d'or aux 
différentes expositions uni vorsollcs il donned la chaussure, 
ou autres articles en cuir, un brillant riçho, ot conserve 
parfaitement le cuir................... Demandez des échantillons.

The D. CAMERON UNIVERSAL SHOE DRESSING Co.

L. ft. DflSTOUS, Représentant, No 18 rue St-ftlexis, Montreal.

A la ville, il y a encore de grosses fail­
lites cette semaine et la série n’est sans 
doute pas terminée. Gomme nous l’a­
vons dit maintes fois,certaines branches i 
de commerce sont absolument eucom-1 
brées ; les magasins se touchent et tons 
ne peuvent iaire leurs frais. Tant que 
les choses ne seront pas rentrées dans 
l’ordre, on pourra compter les rares 
marchands qui arriveront à acquérir 
non pas la fortune, mais simplement une 
honnête aisance dans leur maison de1
commerce._On pent dire que ceux qui,
depuis quelques années, ont pu acqüé- 
rlr quelque bien, l’ont fait plutôt dans , 
la propriété ou la spéculation que dans 1 
le commerce régulier.

Les hivers sont souvent une époque 
difficile à passer pour le détaillant ; ; 
cette année, il sera un peu moins dur,. 
peut-être, grâce à la bordée de neige 
qui a forcé la ville et la compagnie des ' 
chars urbains & employer beaucoup 
d’hommes qui, sans cela, auraient dû 1 
rester inactifs. Oette neige a fait circa 
1er peut-être plus d’une centaine de 
mille dollars et il est à espérer qu’avanf 
la fin dei’hiver nous aurons une répéti­
tion de cette bonne aubaine pour les J 
travailleurs et les commerçants.

Cuirs et Peaux.-l.es peaux vertes 
restent sans changements anx prix que 
nous avons cotés la semaine dernière, 
soit :

Peaux de bœuf No 1, 9}c ; No 2. 8Jc et ! 
No 3, 7$c. Peaux de veaux No 1, 9c et | 
"No 2, 7c, Peaux de moutons, de 90 à j 
$1.00 Peaux de chevaux No 1 $3.00 et j 
No 2, de $2.25 à $2 60. Les prix payés ; 
par les tanneurs doivent être angmentés 
de Je pour les peaux de bœuf et de le 

~poUrTèa peaux^cte veaux ; do" 5o ppu^ 
celles de moutons. Les tanneurs paient j

$3.40 pour les peaux de chevaux No 1 et 
de $2.60 à $3.00 pour celles du No 2.

Nous ne changeons rien encore cette 
semaine à notre liste de prix des cuirs, 
mais nous pouvons annoncer comme 
étant assurée une hausse pour la se­
maine prochaine ; bien qu’elle s’étende 
à pen près sur tous les genres, elle sera 
plus sensible sur les gros cuirs. Avis 
donc à nos lecteurs que ces artioies in­
téressent.

Les Américains ont ramassé dans notre 
province toutes les peaux vertes qu’ils 
ont p>i trouver à acheter j avec la fer. 
meté des prix du cuir et des peaux déjà 
existante, on ne sera pas trop surpris de 
la hausse que nous annonçons ci-dessus.

Draps et nouveautés—Le commerce de 
la ville est bien éprouvé par les faillites 
depuis le début de cette année ; malheu­
reusement d’autres sont attendues à 
bref délai. 11 se vend en ce moment les 
stocks de plusieurs maisons déclarées 
en faillite depuis pen. Gas ventes à 
prix réduits ae stocks aohetés à tant 
dans la piastre ne sont pas faites pour 
améliorer la situation de cette branche 
du commerce ; elles aideront au con­
traire, à faire succomber d’autres mar­
chands dont la position n’est pas bien 
solide.

De nouvelles faillites ne feront en­
core qu’empirer le mal. Il faut absolu­
ment qu’on en arrive à écouler d’une 
autre façon les stocks provenant de 
faillites ; car ces ventes en bloc de tont 
un magasin ne font de bien à personne 
et consent an tort considérable à toute 
nne branche du commerce.

Nous avons déjà traité de oette ques­
tion et nous y reviendrons ; mais les

Srir parmarc _
la fante des antres devraient bien se

remuer de leur côté an lieu d’attendre 
paisiblement la ruine qui les menace.

Epiceries. — Les rafflneurs ont aug­
menté leurs prix de l/16c par lb sur tous 
les sucres ; les marchands de gros n’ont ' 
pas encore changé leurs prix, mais ils 
peuvent le faire à tout moment.

Les mélasses sont toujours fermes anx 
anciens prix avec bonne demande1.

S’il se fait peu ou pas de transactions 
dans les viandes de conserve, il n’en est 
pas de même dans les conserves de lé­
gumes et de fruits principalement dans 
ces derniers.

Il est vena des demandes de pommes 
an gallon, de Liverpool et de Glasgow, 
voire même d’Allemagne. Ges con­
serves devront donner plus de satisfac­
tion pue le frnlt lui-même qui, oette an­
née, est d’une qualité tellement peu ap­
préciée sur le marché anglais que le 
prix est en baisse malgré la rareté 
de l’article. Les conserves pourraient 
donc atteindre an haut prix si 
la demande dn marché anglais s’affir­
mait, car il ne faut pas oublier que 
cos pommes au gallon ae fabrication ca­
nadienne sont un nouvel article pour les 
consommateurs de la Grande-Bretagne.

Nous cotons de nouveaux prix pour 
les amandes et les noix énalées, les dat­
tes en boîtes ; les pruneaux de Bordeaux 
et de Oalifornie, ae la nouvelle importa­
tion. Les changements sont en faveur 
des acheteurs.

Fers, ferronneries et métaux—-Il se 
fait quelques affaires assez suivies, prin­
cipalement en marchandises de tablet­
tes ; mais à vrai dire, les affaires sé­
rieuses ne se traiteront guère que le 
mois prochain.

Quelques-uns de nos marchands de 
_gro8 qui ont acheté d’assez fortes qnan- 
il tés de Sf deTer barbelé des' manufac-~

Etabli en 1885

Montres, 
Horloges, 

Bijoux
ACENT POUR LES CELEBRES MONTRE S “UjALTHAM"

EDMUND EAVES
185, rue St-Jacques, Montreal.

Justement arrivé, un lot splendide d'hor­
loges en chêne et en noyer, 8 jours, six 
patrons différents par caisse, sonnent les J 
et les heures.—$13.50 la caisse.

S. PIOHE. F. X. O. TRUDBL.

LA BOITE A BEURRE PICHE
La seule boite 

a beurre pou­
vant avanta­
geusement 
remplacer in 
tinette et lui 
étant supéri­
eure à plus 
d'un point de 
vue. In Elle est 
facile a ouvrir 
et à fermer.
. 2o Etant plus 
grande del em­
bouchure (J uc 
du fonds, le 
bourre peut 
en être extrait 
facilement. 
3oSon cont- nu 
peut être divi­

sé en parties d'une ou plusieurs livres. 5o Elle coûte 
moins cher que la tinette.

Manufacturée par S. PICHE & CIE, 
Ste-Anne de '• Pèrade, P. Q.

Agent général pour la vente

F. X. 0. TRUDEL, 8t-Pronper, Co. Champlain

Qui a jamais songé à vendre pareille va­
leur extraordinaire dans les Thés de Oeyi.an 
avant l’apparition du

:r\ PICHE r
■'■SANS CLOUS NI COLLE.
iUOAHTLSOLUJE, ETANCHE.

jusqu'à ce que nous ayons montré la voie 
Qui a jamais eu avant nous l’audace ou les 

facilités d’empaqueter des Thés ayant tou 
, jours une valeur supérieure de tlO à 50 pour 
! cent sur tout ce qu’offre le commerce, de 
dépenser des milliers de dollars en publicité 

. et de créer la demande, de façon que le 
marché ait une vente rapide ?

! Agence pour la Vente en Gros 
à Montréal

1318 RUE ST-PAUL
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| NOTRE INVENTAIRE.. |
t - Etant pris, nous avons décidé de réduire notre 3

" stock dans quelques lignes telles que : 3

! RAISINS VALENCE “ FINE OF STALK ” |
“ “ “ SELECTED ” en boites et i boîtes 3

| “ “ “ 4 CROWNS LAYERS ” |
|= Les meilleures marques connues. ’ 3

I FRUITS ÉVAPORÉS DE CALIFORNIE1
En boîtes de 25 lbs et paquets de 1 lb.

Tous les fruits-ci-dessus sont offerts au 
commerce à des prix excessivement bas.

1 MELASSE
r COMMENT EST VOTRE STOCK ? ^

•E Nous offrons les Mélasses :
^ Des “ Barbades,” Extra choix en tonnes
•E “ Porto Rico,” Fancy “ Pons ” en tonnes et tierces
jfc “ Porto-Rico,” Choix “ Pons ” en tonnes
t “ Nouvelle-Orléans,” en barils et ^ barils
^ • à des prix défiant toute concurrence

^ N’oubliez pas que notre assortiment de
poisson pour le Carême est très complet.

E: Ecrivez pour nos cotations et échantillons, 
cela vous paiera.

I Laporte, Martin & Cie |
| MONTREAL. 1
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VIGNOBLE CONCORD1A Mil co- esskx, ont. E. GIRARDOT & Co 

VITICULTEURS ET MANUFACTURIERS DE VIN8 OANAOIENS

Nos célèbres Clarets et Sauternes sont en usage dans tout le Dominion, et donnent la plus 
grande satisfaction. Vin de messe une spécialité. Pour prix et renseignements, s’adresser à

E. aiHü-RDOT <Sb CO-, SANDWICH, Ont.

EDMOND BOUCHER, Marchand-Tailleur t
-» No 42, rue St-Jean, Montreal

tares américaines se trouveront embar­
rassés de leur stock au printemps, car 
nous apprenons que les mômes manu­
factures vendent aux marchands de la 
campagne les mêmes articles et aux 
mômes prix ; plusieurs marchands au 
besoin s’unissent pour commander 
un char qu’ils se partagent ensuite 
afin de jouir des prix du gros. 
Nous ne les blâmons pas de rechercher ; 
leur intérêt, au contraire, mais nous ne 
pouvons adresser des éloges aux manu- 1 
facturiers américains, car leurs procédés ! 
nesont guère de mise, honnêtement par- ! 
lant. Après avoir vendu- aux fournie-* 
seurs des marchands de la campagne, 
ils leur coupent l’herbe sons le pied et ' 
les empêchent d’écouler leur marchan-, 
dise Nos marchands de gros s’en sou­
viendront an hnn moment. _____ L

Huiles, graines, e/c.—L’huile de lin i 
crue et l’huile de lin bouillie ont fait 
une avance de le par gallon ; on vend, 
net, au comptant, la première 46c et la 
seconde 49o.

L’huile de castor anglaise débute à 9Jc 
la lb au lieu de 10c.

Poissons—Il y a une bonne demande ' 
pour cet article; mais comme le Ca-, 
rême ne sera pas très rigoureux, cette 
année, nous conseillerons à nos lecteurs 
de ne pas s’approvisionner au-delà de 
leurs nécessités réelles ; ils devront 
tenir également compte du goût des 
consommateurs qui se prono icent de 
plus en plus pour le poisson frais gelé et 
délaissent petit à petit le poisson con 
servé en saumure.

Nous prions nos lecteurs de se repor-, 
ter à notre liste de prix que nous avons 
modifiée assez profondément cette se­
in line.

*On ne trouve plus sur notre marché 
du poisson blanc du lac Supérieur,

Salaisons, saindoux, e/c — Le lard est 
en hausse de 50c à $1 00 par baril, tant

pour le lard Canadien que pour celui 
de l’ouest.

Augmentation également sur les jam­
bons et le lard fumé.

Une hausse s’est également produite 
sur les saindoux purs et composés, elle 
est de }c par lb.

Nous renvoyons nos lecteurs à notre 
liste de prix pour les changements sur­
venus.

Revue des Marchés
Montréal, 10 février 1898.

O RAIN8 ET FARINES
MARCHÉS ÉTRANGERS 

_ La dernière dépêche reçue de Londres 
par le câble cote, comme suit, les mar­
chés du Royaume-Uni, à la d^te d’hier.
“Londres. Chargements à la côte: 

blé, sans affaires ; maïs 3d plus haut ; 
pas d’affaires. Chargements en route : 
blé, sans changement nomimal; maïs, 
uu peu plus ferme, 3d plus haut. — Mar­
chés anglais de la campagne : blé, tran­
quille. — Liverpool. Blé disponible, 
ferme; maïs disponible, soutenu, Sur 
options: blé, soutenu; 7s 8Jd mars ; 7s 
4jd mai ; 7s 8|d juillet ; maïs, soutenu ; 
3s 3Jd février ; 3s 2Jd mars. Farine pre- 
mièie à boulanger de Minneapolis, 25s 
3d’’ '

On cotait hier, à Paris : blé, terne, 
fr. 29 00 sur février et fr. 27.70 sur août ; 
farine fr. 62.40 sur février et fr 59.90 sur 
mai. Les marchés français de l’intérieur 
sont fiibles.

Nous lisons dans le Marché Français 
du 22 janvier :

La température s’est encore mainte­
nue pendant toute cette semaine, ex­
ceptionnellement douce pour la saison ; 
les premières journées ont été marquées

par des brouillards très intenses. Ces 
conditions ne laissent pas que d’inquié­
ter assez vivement la culture, qui oraint 
qu’un retour trop brusque de la gelée 
se produise et ne vienne causer de gra­
ves dégâts aux jeunes plantes, dont le 
développement a été extrêmement ra- 

1 pide, grâce à la clémence de l’hiver. De 
toutes façons, les froids arrivant pro- 
gres8ivement, seraient nécessaires pour 

i arrêter la croissance trop rapide des 
I céréales et débarrasser les terres des 
| mauvaises herbes et des insectes.
| En ce qui concerne les affaires sur 
nos marc liés de province,nous ne pou­
vons constater encore qu’un manque 

| complet d’entrain ; la tendance est irré- 
i guliêre, sur certains endroits la fal- 
I blesse persiste alors que dans d’autres 
; un mouvement derepriseeemble se des­
: siner. En général, les réunions présen­
tent peu d’intérêt

Le marché des farines douze marques 
■ n’a guère varié depuis notre précédente 
revue, acheteurs et vendeurs ayant 

; montré peu d’empressement aux affai­
res ; la hausse de l’Amérique n’a pas 
exercé d’iDflueoce sur nos cours, sauf 
peut-être en ce qui concerne la séance 

i d’aujourd’hui où les cours se sont légè­
rement relevés

La précocité de notre récolte, l’aug- 
"mentation des emblavements opérés cet 
hiver et de ceux prévus pour le prin­
temps, les rendements supposés de l’Ar­
gentine et de l’Inde, influent défavora­
blement sur les cours, bien qu’à cette 
époque de l’année il paraisse encore 
bien téméraire de faire fond sur de pa­
reilles promesses.

Sur le marché de Chicago, le blé au 
comptant flotte entre 98 et 98$c, sans 

- grande fermeté. Au ports de mer il y a 
quelque mouvement par suite d’une 
assez bonne demande. Sur les marchés

fflJDON, PARADIS & CIE
SEULS AGENTS A QUEBEC, DE LA 0ELEBRE MAISON

R. S. WILLIAMS & SONS,
CiV de TORONTO

du PIANO BELL
I,o plus ancien cl lu 
mieux connu au Canada.

CIîAUBAUIttEON AR

'CmtiBûRROMtc. 
MONTRÉAL

Machines à Coudre “New Williams » Leon Archambault
GARANTIR I*Ol K DIX ANS

Ecrivez pour liste rie prix et catalogue.

HUDON, PARADIS & CIE
93 et 95, rue St-Jean, Québec.

Commerçant d’huitres et
Importateur de Homards vivants et bouillis

. Huîtres au gallon reçues tous les jours 
Livraison faite avec promptitude.

attention spéciale aux commandes de 
campagne. .
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de Détroit et de Dalath, il y a une 
avance sur le blé an comptant.

Qnant anz options, celle de mai a 
avancé de 06g à 96 d’an meroredi à l’au- 
l’antre après être descendue lundi à 94|. 
Au contraire, l’option de juillet ne se 
cotait plus que 84| hier sur le marché 
de Ohicago au lieu de 86g, mercredi der­
nier.

On cotait hier, le blé disponible sur 
les différents marohés des Etats-Unis :
Ohicago, No 2, rouge..................... 981
New-York, No 2, rouge................ 1031
Detroit. No 2 rouge....................... 94
Duluth, No 1, du nord................... 04

Les principaux marchés de spécula­
tion ont fermé comme suit, à la date 
d’hier :

Mai Juillet
Chicago.....77:................. 96 84}
New-York...................... 97} 89}
Detroit........................... 96 .....
Duluth...........................  94} 92}
Voici les prix en olôture sur le marché 

de Chicago pour chaque jour de la 
semaine écoulée pour les livraisons fu­
tures :

------------ ------------ -------_Mai ...Juillet. -
Jeudi......................... 94g 84}
Vendredi.................. 95} 84g
Samedi......................... 95 84
Lundi........................ 94} 84}
Mardi....................... 96} 86
Mercredi................. 7. 98 B4‘

On cotait hier, en clôture à Chicago : 
blé-d’inde, 27gc février ; 29}c mai et 
30}o juillet: l’avoine.24o février ; 24}o 
mai et 23}o juillet.

MARCHÉS canadiens 
Nous lisons dans le Commercial de 

Winnipeg du 6 courant^

I “ Le blé a éprouvé, cette semaine, un 
mouvement rétrograde. Par suite de la 
baisse sur les marohés extérieurs, le 
marché local est devenu très terne. Les 
détenteurs n’étaient pas disposés à faire 
des concessions en rapport avec la 
baisse sur les autres marchés et ache­
teurs et vendeurs se trouvaient en con­
séquence en désaccord- Le plus haut 
prix obtenu a été de 93c pour le No 1 
dur, & flot à Fort Williams au marché 
de lundi. Hier les vues des acheteurs 
étaient aux environé 'de 92o bien que 
qaelqaes détenteurs demandaient d’a­
vantage.

Hier, on vendait le blé dur No 1 de 
Manitoba 78o & Brandon et BOc à Fort 
William.

La dépêche reçue de Toronto, cote 
comme suit, les marchés d’Ontario, à 
la date d’hier :

“ Marché tranquille. Farine tran­
quille et généralement ferme. Straight 
rollers cotés de $3 90 à f3 96, en barils, 
fret moyen. Blé, meilleure demande 
avec prix plus fermes. Blé rouge d’hiver 
vendu de 85 & 86c, fret maximum, et Lié 

j de printemps coté à 87c, Midland : No 1 
dur Au Manitoba :oté ï fl 03,”Midland, 
et & fl.06, North Bay. Orge, ferme ; 
No 2 cotée de 35c à 3Cc ; No 3 extra de 
32 à 33o, et orge pour moulée de 30 à 
31c, ouest. Avoine ferme, avec ventes 
fl 28c, Truest,“et à 28}c, Midland pour 
avoine blanche ; mélangée, 27c, ouest. 
Pois, tranquilles, ventes à 54o, nord et 
ouest, et à 66c, Midland. Sarrasin, sou­
tenu ; chars ootés à 33c, ouest, et à34o, 
Midland. Seigle, ferme à 47o, ouest, et 
de 48 à 48}c, est, par lots de char. Blé- 
d’inde, tranquille et prix plus fermes ; 
lots de ohars ootés à 29o, ouest pour le

jaune. Son, en bonne demande et prix 
fermes, coté & |10 5^, fret moyen et gru 
de 112.50 M13 00, fret moyen. Farine 
d’avoine, sans changement, cotée $3.30 
en sacs, et à $3 40 en barils sur rail.”

Le marché de Montréal est générale­
ment bien tenu avec un bon courant 
d’affaires en avoines dont les prix 
montent graduellement- Nous cotons 
l’avoine blanche No 2 de 31 à 31}c en 
magasin ; quelques détenteurs ayant 
même, dit-on, des vues plus hautes,

Les pois No 2 que nous ootons de 62 à 
63o en magasin sont moins actifs.

Rien de particulier à noter, en ce 
moment, pour les autres grains.

Les farines de blé sont plus tran­
quilles qnoi qu’il y ait toujours un cou­
rant d’affaires régulier pour le com­

! merce local, A nos cotes oi-dessous.
1 Les farines d’avoine sont plus chères 
Cn sympathie avec la hausse du graiD,

, nous modifions nos cotes en consé­
quence.

Les issues de blé ont une bonne de­
! mande, la meunerie se voit même obli- 
Igéede décliner des offres; les prix se 
! ressentent de cet état de chose» princi- 
Lpalement pour les issues du blé de Ma­
i nitoba. Nous laissons subsister nos cotes 
i de la semaine dernière qui peuvent en- 
| core passer pour représenter les prix du 
; marché, bien qne certaines maisons de­
: mandent plus cher.

MARCHÉS CANADIENS 

GRAINS
! Blé roux d’hiver, Oan. No 2.|0 00 à 0 00 
Blé blanc d’hiver “ No 2. 0 00 à 0 00 

. Blé du Manitoba No 1 dur... 1 00 à 1 10 
“ No 2 dur... 0 00 à 0 00

Blé du Nord No 1.............. 0 00 à 0 00

Profit
qui

Plait
Il y a uu bou profit pour vous dans la

- — -vente dvves marinades de haute qua- ----
lité qui se détaillent à bon marché— 
les Marinades Stephens. . . .Elles 
plaisent à vos clients parce que les

MARINADES STEPHENS
sont fermes et piquautes.
Hiles sont empaquetées dans du vi­
naigre de malt absolument pur.

Marinades 
qui

plaisent

Les fournisseurs 
de gros 
entreprenants 
les vendent.

A. P. Tippet & Co., Agents, 
flontréal.

B-rre-Guillerée cTIndia Relish 
Heinz avec une portion de Baked 
Beans de Heinz forment un plat 
délicieux.

■Jl KI.WVK8-I NBH l>E NOS aPKt.TAI.lTKS :

Marinades Sucrees. 
India Relish. 

Chutney aux Tomates.

Baked Beans,
sauce aux Tomates 

Ketchup aux Tomates.

EN VENTE PAR

HUDON, HEBERT & CIE, MONTREAL 
H. P. ECKARDT & CO., TORONTO.

AmmMEDAILLES--
PARIS 
CHICAGO 
ANVERS 
ATLANTA Etc

The GENUINE /£
always bear Uus -7' 

Keystone trade -mark-.
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Avoine blanche No 2.............  0 31 & 0 31}
Blé d’Inde, Américain..........  0 37 à 0 37}
Pole, No 2 par 60 lbe................ 0 62 & 0 63
Sarrasin, par 48 lbs..............  0 36}& 0 37
Seigle, par 68 lbs....................  0 51}à 0 62

FARINES
Patente d’hiver....................... |4 65 à 4 86
Patente dn printemps.......... 0 00 à 5 30
Straight rollers.................  4 40 à 4 46
Forte de boulanger (cité)....  0 00 & 4 90
Forte dn Manitoba................  4 76 & 4 80

FAKINB D’AVOINB 
Farine d’avoine standard,

en barils............................... |3 98 à 4 00
Farine d’avoine granulée,

en barils................................  0 00 à 4 00
Avoine roulée, en barils....... 3 80 à 3 90

FROMAGE 
MARCHÉ ANGLAIS

MM. Marples, Jones & Oie, nous écri­
vent de Liverpool en date du 28 jan­
vier :

“ Pen on pas de changement à signa­
ler. La demande ne s’est certainement 
pas améliorée et “ tontes les sortes ” 
-sont maintenant pressées à la vente. 
Les septembre sont offarts à 42t ; la fa­
brication a térieure de 35 & 40s solvant

“ Nous cotons :
Canadien blano et coloré, très

fin, d’août ............................... 38 & 40s.
Canadien blanc et coloré, très

.'fin, octobre............................... 39 à 40s.
Canadien, blanc et coloré, très -

fin de join................................. 36 & 37s.
Canadien, blanc et coloré, 

choix, frais de septembre.... 41 à 42a. 
E. U., blanc et coloré, choix

août et septembre.................. 41 à 42s.
Importations dn Canada et des Etats- 

Unis ; 19,811 boites.

I MARCHÉ DE MONTRÉAL.

! On rapporte quelques transactions, 
cette semaine, à des prix variant entre 
8et8Jcponr les meilleures qualités et 
à des prix que nous ne corn alésons pas 
ponr des fromages de qualité moindre. 
Il fallait un commencement à une re­

, prise d’affaires, espérons que ce n’est 
que le début des demandes d’Angleterre 
Ce qui nouB donne oonflance pour un 
retour aux affdres c’est une nouvelle 

! demande par câble de 1000 boites dans 
les prix oi-dessus cotés.

BEURRE 
MARCHÉ ANGLAIS

MM. Marples, Jones & Oo„ nous êcri- 
’ vent de Liverpool, le 28 janvier :

•' La situation du beurre de orèmerie 
: canadien de choix n’est pas même tout- 
j à-fait aussi bonne que la semaine der­
! nière, par suite du bas prix auquel le 
beurre du Danemark est tombé. La de 

| mande pour les Ladies est également 
| très désappointante.

“ Nous cotons :
! Ladies des Etats-Unis...............  50 à 66s
Imitation, crémeries, tin......... 58 à 60s
Irlande, fabriques ..................... 80 à 90s­

, “ crémeries, boites........ 96 à 100s
I Canada, crémeries, choix, en

boîtes.....................................  90 à 94s
! Australie, choix, en boîtes...... 96 à 100s
; Danemark, crémeries, barils
1 choix ................. Ifiimrimn 98 à 102a
1 Importations du Canada et des Eiats- 
' Unis 3,423 paquets.

MARCHÉ DE MONTRÉAL 
Le beurre ne donne toujours lieu qu’à 

des affaires restreintes pour le com­
merce local et en lots de détail.

Les meilleurs beurres de crémeries 
rapportent aux fabricants de 17} à 18o 
environ et se détaillent de 18 à 19u ; les 
beurres de ferme en tinettes valent de
13 à 15o suivant qualité et ceux en rou­
leaux qui deviennent plus rares se co­
tent de 14} à 15}c la livre.

ŒUFS.
On nous éorit de Liverpool, le 28 jan­

vier : “ Les œufs sont toujours en bonne 
demande aveo une nouvelle baisse de 
prix. Nous cotons: œufs frais d’Irlande 
de 8s lOd à 9s 2d ; frais du Continent, de 
6s 8d & 7s 8d.

Sur notre marohé la^ demande est 
bonne en lots de détail. On oote : œufs 
frais pondus de 21 à 22c ; œufs mirés, de
14 à 15o ; œufs chaulés de Montréal, de 
de 14} à 15c et de l’Ouest, de 12 à 14c 
la doz.

LÉGUMES
Nous cotons : pommes de terre, de 55 

à 58c le sac en lots de char et de 65 à 70o 
par 90 lbs au détail; céleri 25c à 75o la doz 
salades de 50 à 60c latloz pour celles de 
Waterloo et $1.50 pour les salades de 
Boston ; choux, 60o à 75o le qrt ; patates 
sucrées, |5 le quart ; navets, 50o le sac ; 
betteraves 4« 20 à 2fic le panier • carot^ 
tes de 15 à 20c le panier; oignons du pays, 
50c le panier de trois pecks et de 
f2 00 à $2 60 le quart.

Les haricots triés à la main valent 
suivant choix, de 80 à 90c par lots de 
char et de 2 à lOo en plus par mlnot sui­
vant quantités pour lots de moindre 
Importance.

Les haricots non triés font par lots de 
char 80c et en lot de détail de 85 à 90c.

Les oignons d’Espagne valent $2,60 la 
caisse d’environ 160 lbs et de 90c A $1.00 
la boite ordinaire.

Reglisse..

La Réglisse Y & S, 4, 6, 8, I2 ou 16 batons à la livre, 
empaquetée dans des feuilles de laurier, 25, 5u et 125 lbs 
net à la caisse. Il n’y a rien qui fasse un étalage plus 
attrayant chez les pharmaciens qu’une caisse de cette mar­
chandise. Ventes promptes et profits très rémunérateurs. 
Les préparations à la réglisse de Young & Smyuh sont 
très efficaces pour les maladies de la gorge et sont délici­
euses comme bonbons. Kn vente chez tous les pharma­
ciens de gros. Catalogues illustrés sur demande.

Young & Smylie, 
...Brooklyn, N.Y.Etablis en 1849

NOTRE.

MOUTARDE. PREPAREE,

f'NE5T QUALITY,

lf,l5TQ'JAlirr*iCP.B5

Iîst fabriquée conformé­
ment aux lois des Ktats-
Unis sur les Aliments
Purs.

En flacons‘à fruits 7 doz. 
à la caisse.

Bouteilles de 1 lb. fan­
taisie, à la caisse.

Jarres de 1 gai. 4 lbs. à 
la caisse.

Jarres de 2 gai. 2 lbs. à 
la caisse.

Jarres de 1 gal.'i lb. à la 
caisse.

Barilsenchêne de iogal. 
' en pin “10 “

en “ •' 5 “•
en chêne “ 5 “

“ en pin “ 3 “
Seaux 3 gai.

1 l 
( < 
U

Williams Bros. & Charbonneau, 
Detroit, fVl ich.

L. CHAPUT. FILS 4> CIE, AGENTS, MONTREAL
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Eq légumes nouveaux de provenance 
dcR Etats-Un s, nous cot ins ; carottes 
radis ot cresmn, 75c la doz de bottes ; 
persil, 40■: la doz de bottes et co.icjm- 
bres $3 00 la doz.

FRUITS VERTS
Les atocas sont à la hausse, on vend 

au baril de $8.00 il $10 pour le fruit sain 
Les oranges de Valence, boîtes de 420, 

Bont encore au môme prix de $5 00 à 
$5.50; elles seront moins chères dans 
une quinzaine, lors des nouveaux arri­
vages, les prix ayant baissé sur les mar­
chés primaires.

VOLAILLES ET GIBIER 
Nous cotons il la livre : poulets, de (i 

& 6)c ; canards, d-> 8 à 9c ; oies, de 7 à 
8c; dindes de 10 à 10)c.

Les perdrix sont très rares et se paient 
de $1.00 il 1.20 la* paire; les lièvres res­
tent toujours au prix de 25c la paire.

• PORCS ABATTUS 
Les prix sont plus aisés que ia semai­

ne dernière. Les petits porcs se ven­
dent à $6 75 les 100 lbs ot les gros varient 
ne $8.26 à $6.50.

FOIN PRESSE ET FOURRAGES 
MM. Hosmer Robinson & Co, nous 

écrivent de Boston le 3 février :
“ Les arrivages de la semaine der­

nière ont été de 281 chars de foin et 30 
de paille pour le marché local et 19 
pour l’exportation. Ils avaient été l’an 
dernier, pour la semaiue correspon­
dante, de 263 chars de foin, 26 de paille 
et 69 pour l’exportation.

Les arrivages sont toujours forts eu 
égard à la tranquillité de la demande. 
Le foin de choix est en très bonne de­
mande car une forte proportion du foin

arrivant est de No 2 ou mélangé de 
trèfle. Ces qualités sont très lourdes et 
il est impossible de les vendre à des 
prix satisfaisants.

La paille de seigle est terne avec un 
marché faible. Il n’y aura pas grand 
mouvement de foin et de paille pendant 
ces jours prochains grâce au mauvais 
état des rues.

“ Nous cotons :
(iroHses halloa. Petiten balles.

Foin, choix $15 00 à $.......  $14 00 à $.

NOTES SPECIALES

La maison Laporte, Martin & Oie a 
en stock un assortiment oomplet de 
poissons, qu’elle offre & des prix exces­
sivement bas.

- No 1 13.60 à 14.00 13 00 à 13 50
— 2 40.00 à 10.00 à
— 3
— mél.de

9.00 à 9.50 9.00 à 9.50

trèfle 8 50 à 9.00 8 50 à 9.00
Paille de 
seigle, long. 9.00 à 9.50

— de 
seigle mêlée 8.00 à 8.60 8.00 à 8 50

— d’avoine 6 50 à 7.00 6.50 à 7.00

Deux compagnies canadiennes d’as­
surances sur la vie acceptent mainte­
nant des risques pour le Klondyke moy­
ennant une prime de $10 à ajouter à la 
prime régulière.

Messieurs. N. Quintal & Fils, épiciers 
en gros, offrent un lot considérable de 
Morue et Harengs de qualité supérieure. 
Ecrivez pour leurs prix qui sont exces­
sivement bas.

La situation n’offre guère de change­
ment sur le marché de Montréal. Nom 
continuons à eoter les mêmes prix.
Fan |in-3«6 Nu 1, (a touue.... ... 11 5u a 12 00
do to N o 2 do .... 8 5:) a 9 50

Oaillr d'avoine do .... 4 5' à 6 U0
Moule» oxl.ra la tonne...............  18 00 à 20 00
Gru lilattr qo .......... 00 00 à 17 0o
do No 2, do ....... ...00 DÎT516 (TP-

Son (Mimtolia) do ............... 13 50 à 14 0C
do a i char (Ontario)................. 00 00 a 13 On

41é-d'’,idii in-tnc m min.............. 00 00 à 18 00
Et au char :

Koi i pressé No 1 ......................... 10 50 à 11 00
do do No 2 ......................... 8 00 à 8 50

Paille d’ivoiue........................... 0 00 à 4 50

A lire attentivement dans une autre 
colonne, l’annonce de la maison A. Ro- 
bitaille et Cie qui offre à sa clientèle un 
asiortiment exceptionnel de poissons 
pour la saison du Carême. Le choix, la 
qualité et les prix offerts par cette mai­
son méritent considération.

Les dettes actives de la succcession 
Chs. Bertrand & Cie et al, dsl’Ile Verte, 
faillis, et se montant à 83,390.63, seront 
vendus à l’enchère publique au bureau 
deB curateurs, 48 rue St Pierre, Québec, 
mardi, le 15 février prochain, à 11 hrs 
du matih Avis aux intéressés.

On a découvert, un nouvel emploi des 
arachides fpeanuts) : Certains manu­
facturiers en font prosaïquement du 
savon.

Ceux qui désirent du véritable hareng 
du Labrador, n’ont qn’à s’adresser à la 
maison Laporte, Martin & Cie, c’est la 
sente maison à Montréal, nous dit-on, 
qui ait le véritable “ Labrador.”

Si vous n’avez pas en stock
le tabac h fumer.

Kn paquets de iom*
et en tins de % 11).

(VIRGINIA FLAKE CUT)

Vous n’avez pas le meilleur tabac du jour.

$•£>■ Offrcz-lc h vos pratiques une fois, et ils vous le redemanderont. 
Hcrivez-nous pour échantillons et prix, eu mentionnant “ Le Prix Courant.”

B. HOUDE & CIE
LES PLUS GRANDS MANUFACTURIERS" DE, TABAGS G0UPES ET EN POUDRE AU CANADA.

BUREAUX ; « y ■—v w—v g-y ENTREPOT et HANURACI URE :

No 350 rue Saint-Jean LDCv 189 a 197 rue Richelieu
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Extraits Culinaires 

Catsup aux Tomates 
Epices. PURE GOLD

Sont les Meilleurs. Essayez-les.
TELEPHONE 685 #•••- FRED. D. HUGHES, Agent, 394 rue St-Paul, Montréal

PURE GOLD MF G.CO 31B3 FRONT ST. EAST. 
> TORONTO.

A une assemblée de la Shire Horse 
^Association du Canada-, le-présides trd4-r 
elara que les prix des chevaux avaient 
augmenté l’année dernière de 26 pour 
pent dans la province d’Ontario et de 60 
pour cent dans le Nord-Ouest par suite, 
principalement, de la demande créée 
par la fièvre des mines d’or.

dans cette partie de la ville, les person­
ne» qui désireraient en acheter ,■ devront 
se bâter de le faire.

Un des plue élégants calendriers de 
1898 sera incontestablement celui envoyé 
à ses clients et amis par M. J. M. Portier, 
le grand manufacturier de cigares. Ce 
calendrier—un paravent en miniature— 
contient une foule de renseignements 
pratiques.

MM. Lefaivre et Onslow, curateurs 
de faillites, se recommandent au monde 
du commerce par leur expérience dans 
le règlement des affaires qui leur sont 
confiées. Une des spé ialités de ce bu­
reau consiste dans l’administration des 
successions S’adresser au No 1627 rue 
Notre-Dame pour plus amples informa­
tions

M. J. H. Begin, marchand en gros de 
chaussures à St-Roch, Québec, désire 
faire connaître à sa clientèle que ses 
échatilillona du printemps et de l’été 
sont prêts et que l'assorti ment est com­
plet sous tous les rapports. Un coup 
d’œil sur son annonce dans une autre 
colonne complétera cette note.

Le commerce pourra trouver chez La­
porte, Martin & Cie a un prix très avan­
tageux, la mêlasse Porto-Rico “ fancy ” 
marque “ Pons.”

PNou8 accusons réception d’une très 
utile petite brochure : Principes de la 
Culture Payante traduit de l’anglais par 
le sympathique et dévoué secrétaire de 
la Société d’industrie Laitière, M. Emile 
Castel. Cette petite brochure devrait 
êtëfè-Pntro les mains de tout le monde à 
la campagne; tous ceux qui cultivent 
la terre apprendront, en la lisant, corn- ■ 
ment on obtient les grosses récoltes.

Les manufacturiers américains de bi­
cycles semblent redouter une augmen- 
tetion des droits sur cette catégorie de 
véhicules, pendant la session qui vient 
de s’ouvrir. Aussi, en vue d’éviter le 
paiement de ce droit additionnel, les 
compagnies manufacturières ont-elleB 
envoyé des lots très importants de 
bicyclettes au Canada, surtout depuis 
nn mois.

MM. Laporte, Martin & Cie, nous 
écrivent :

Nous avons eu do fortes commandes 
pour les raisins que nous annoncions 
dans votre numéro de la semaine der­
nière, il nous en reste encore quelques 
lignes, qui sontoflvrtes aux mêmes prix.

A la veille de la reprise des affaires 
immobilières, M. E. R. Gareau, l’agent 
d’immeubles bien connu se rappelle au 
bon souvenir du public en général et (le 
ses clients en particulier, dans une an­
nonce que l’on trouvera plus loin.

M. Gareau est bien connu dans les

Nous attirons l’attention des spécula­
teurs et des constructeurs sur l’annonce 
de M. Adolphe Robillard qui offre en 
vente des lots à bâtir situés dans le cen­
tre de la ville.

Comme les lots vacants sont rares

cercles commerciaux, sa grande (xpé- 
rience des affaires immobilières — 'Son 
bureau, 1511 rue Notre-Dame, est l'un 
des plus anciens dirigés par des Cana- 
diens-Françaisl—Sa probité en affaires 
le recommandent mieux que tous les 
discours aux per.-onnes qui ont recours 
aux lumières d’un homme d'affaires 
consciencieux.

M. Gareau se charge de la négocia­
tion d’emprunts aux meilleures condi- 
tiens possibles.

La consommation annuelle des Thés 
de Ceylan et de l’Inde dans la Grando- 
Bretagne est maintenant de 203,000,000 
Ibs tandis que celle des Thés de Chine 
n’est que de 25,000.000 lbs.

Ls raison de ce fait est que les thés de. 
Ceylan et de l’Inde sont de production 
anglaise et qu’ils sont préparés propre- ' 
ment d’après les principes modernes; 
également pareequ’ils sont plus purs, 
plus sains, plus fortifiants et plus éco­
nomiques que les thés de Chine et du ; 
Japon à bon marché et adultérés

Achetez seulement, vendez seulement1

! et buvez seulement le thé en paquet 
l ‘'Balada ” de Ceylan--------- ---------------

La vente du thé de Ceylan ” Salada ” 
a maintenant atteint d’énormes propor- 

1 tions au Canada et aux Etats-Unis, dis­
tançant de loin toutes les autres sortes 
tellement sa qualité et sa valeur sont 
remarquables. Il ne se vend qu’en pa­
quets scellés et plombés. L’agence pour 
la vente en gros à Montréal est 318 rue 
St-Paul.

La production totale du fer en gueuse 
pour l’année 1897 a été. d’après une 
statistique officielle, de 9,662,680 tonnes, 
soit une augmentation de 1,029,653 sur 
l’année 1896. .

La production du fer basique en 
gueuse, en 1897, a été de 666.391 tonnes 
réparties comme suit: New-York et 
New-Jersey 79,041 tonnes; Penneylva- 
nie, 360,068 ; Maryland, Virginie et Ala­
bama 97,562; Ohio, Illinois, Wiscunsin 
et Missouri 29,720 tonnes.

RAPPORT DE PATENTES

Nos lecteurs trouveront ci-après le 
seul rapport complet de brevets d'in­
vention ,__a_çcqrdé_8 cette jemaine, à des 
inventeurs Canadiens, parle gouverne-' 
ment Américain. Ce rapport est pré­
paré spécialement pour ce journal par 
MM. Marion & Marion, solliciteurs de 
breveta, 185, St Jacques, Montréal. 
598,217—William de Lany, jr, Oobourg, 

Can. : Valve.
598.291— Jean L. P. Houde, Montréal, 

Can.: Sleigh et voiture combi­
nés.

698,324—William C.Moorp, London, Can.:
Méthode pour eftnpécher la fuite 
de l’air des pneus de bicycles.

598.292— Joseph A. Mumford, Hantsport, 
Can. : Machine pour creuser.

598,383—Henry J. Murney, Goderich, 
Oan. : Filtre.

698,445—John O. Shepherd, Tilsonburg, 
Can. : Ressort de voiture. 

698,401—Alfred M. Terrill, Picton, Can.: 
Cueilloir.

598,277—William O. Tratheway, Vancou­
ver, Can, : Machine pour appli­
quer les étiquettes sur boîtes on 
ferblanc.
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PROVINCE DE QUEBEC
Cour Supérieure.

ACTIONS.
Défendeurs. Demandeurs. Montants 

Bedford
Koy Alexander E...........................R. McKee 550

Ooatloook
Audet S'phie et al..................J. H. Jacques 100
Fmocceur Dame & S"0..................................

S. Green-hiolda Son k Co 215

Rousseau A.
Cookahire

..................Dussault k Co 176
Farnham K Canton

Puriuton W. G. et al............... F. P. Wood 150
Farnbam

Brown Charles............................. E. Merritt 157
Gartbby -

Lépine U........................................T. Jacques 160
’ Llmoll on

Denny John.............................H. P. Landry 650
Montréal

Alaska Feather and Down Co.....................
11. Ti»on e-qunl (dommages) le cl.

Rogne I. J......... ..............J. Z. Àrcand e al 224
Burrell D. H........ ........................ I. Formau 15000
Hour Ion K......................... Dame C Derome 2e cl.
Brown J .......Y.V.Dame Vullée 8e cl.
Barh wJ.J..............................M. I.. Dohan 6000
Barth II. .1................... H. C. St-Pierre »t al 202
Berthiaume T...........................J. R Savage 2000
Bisaillon E................................J. Daigni-ault 153
Boucher Daine V. et vir. .Dame A Gnugeon 3e cl.
Colt Dame E. H.................A. G Thomson
Cuvillier G. S.............................. G. Deserre
Currie S.................................. J. P. boherty
Charhonn au T........................E H. Harker
Chomillon C. Alfred........C. Larilleux k Cie
Colonial Mutual l.if • Ass Co .A. Breton
Crédit Konchr F.-C..........Cité de Montréal
Desraarais A. J............. Dame C. Mitchesi.n
Dépati J. Forget-......................O. Hart et al
Ueschamps A............... Dame L. I amehaud
Desormieis dit Cusson G. .Dame L. Perrault-2e cl
De Sola G................................ Molsons B tnk 30(
Dnteau L. A............Massey Harris Co ( Ltd) 18f
Derrick M. F. et al.................. W. W. Hurt 10:
Dominion Express Co......... Delle E. Amy>t 1991
Ouvert P. L. . .. Sieurs de l’Hôpital General 371
Fortin O. et al ...........................A. Mathieu 150
Fassin .1.....................B. A. T. de Montigny 399
Fraser A. I)..........................T. *V. Mitchell 400
Fcron K. M......................... P. E Duhumel 222
Frigon Hilaire.............................R S Cooke 162
Gordon W. I).........................E. E. Haminell 141
Gihbs A................................ E A. Reinhard 5e cl.

230 
864 
127 
188

Double Valeur.
Cottams Seed donne plus du double 

de la valeur de n’iinporte quelle autre 
nourriture pour oiseaux. A chaque épi­
cier qui prendra intérêt à la chose, et 
qui nous adressera une carte poste, nous 
lui prouverons ce que nous avançons 
plus haut, ce qui ne pourra que lui être 
utile ; et de plus, nous lui enverrons 
gratuitement un cadeau valant beau­
coup plus que la carte poste qu’il aura 
dépensé en nous écrivant.

En vcn'e chez tous les fournisseurs ou 
directement chez BAB.T, COTTAM & CO., 
London, Ont.

Aux
Intéressés

On nous rapporte que 
dans plu icurs circons­
tances des marchands 
malhonnêtes ont ottert 
d’autres marques de 
coco comme étant de

M4WITE MOSS
Nous donnons avis par les présentes 
qu’a l’avenir. danR de semblables 
cas, nous nous servirons de moyens 
légaux, car la marque " Whitk 
Moss " est enregistrée. -

CANADIAN COCOANUT CO., Montréal.

129
108
100
132
12o
330

1016

Guy E. C P.................... Rauque du Peuple
Gareau Dnme D. et vir---- Trust k i oan Co
Gohicr A................................ L. A. laivallée
Gnénelte J. A... J

* Guilljynette (T TT..........................................
Montreal Medical and Surgical School 324

Caller J........................................D. Lantlp r 133
Graham A. H..................... Merchants Bank 2442
Hiam T....................... Dame E. F. Mal hews 2e cl.
Hebert N.....................................T. Moriset
Heney E. N. & Co..S. Bourg.ois(coutexiée)
Kyde Dame L.............................. . P. Lab> Ile
Leoavalipr E. étal............... P. E. Du’nmel
Lsvoie 11......................................... E. Bi-sou
Liiprairie A......................................L Collins
Liriviére P. A.........................A. Oublie et al
Lewis A E.......................Dame M. H. Bagg le >1
Lewis A. E.........................Dame K. S. Bagg le cl.
Lagarde A...........................J- B- Desohamii, 164
Lab. Ile P...................................... D Lalomle 8é2
Logie R.............................................P. Hull, r 124
Lougpré P. .Moutrcal Mni. & Surg. School 3e cl.
Mchnchran C..................... H. Murlimr Hill ' 150
Meredith H. et al............A. A. Wilson H al 22597
Miller H. J. et al.....................L H. B-> Well 1003
Mathieu Z___Inst. Citli. des Sourds Mûris .'•79
Méthot F.............................Dame V. Leroux 1515
MivilleJ. B................... S. D. Joubert ■ t al 112
Mireoult C........................................C. Nolin Jl9
Mathieu G........................ A. J. H. St-Denis 152
McA'i.y P...........................S. J. Carteret al le cl.
Proie A...................................... G. A. Mann 139
Poupore G. et al............... D. Roussel esqual 100' 0
Parker J. H............................ G. H. Muuroe 267
Perret G. P. J..........Dame C. S. M. Simon 2e cl.

GHS. LAGAILLE & GIE
Epiciers en Gros

IMPORTATEURS DH

Mélasses, Sirops, Fruits Sees, 
Thés, Vins, Liqueurs, Sucres,

--------Et©., Eté.---------.— ------- ------
Spécialité de Vins de Hesse de Sicile et Tarragone.

329 rue S ~ ' I rue St-Dizier
MONTREAL

Le Poli “Royal Black Lead”

BLackleâD

Ne tache pas les 
mains ni rougit au 
feu en exhalant des 
odeurs empoisonnées 
comme la pi u part des 
polis en pAte ou li­
quide.

11 cons rveson lus­
tre même sur un 
poêle, hnuffê A blanc 

C est le poli le plus 
économique en usa­
ge. Il a subi une 
épreuve de plus de 
40 ans.

TtLLIER, & CIE
Seuls fabricants. MONTREAL

Phillips W. K..................................................
Board of the Church of Scotland

Pressean N............... '.......... H. U|orte et al
Poirier A...........................Trust and Loan Co
Poitevin Dams M. et al........R. Audet et al
Poole H.............................. Davidson M fg Co
Price J. M ......................................A. Eaves
Quinn W. D.................................. J. G. Ross
Robinson J. et al. .St Lawrence Fire Ina Co
Roy R............................................. P. Gravel
Simpson J........................ H. C. B St-Pierre
Staffoid J. G.......................H. Importe et al
Sl-Arnaiid H...........................P. Provençal
Snyder G. C.................................J. Paq.trtte
Stole C..........................................A. 1 .apalme
Semmelhanek W............J. L. Bjandey étal
Seaton J. H..................... S. D. Joubert k al
Trust an J Loau Do.............Cité de Montréal
Vosburg J. B..........W. Francis et al esqnal
VHiiier P............................................F. Foisy
Western Ass Co............. Delle M. Coutellier
Weir F...................................   J. Baxter
Weuer H............................  Merchants Bank
Wilson F. W........... Dame A. L. Ross et vir

Notre-Dame de la Victoire
Aubert Jos jr.........................P. Aubert et al

Pointe du Lao
Bourras8a Adélard........................................D. Bouchard

Quebec
< hartre Ls E.............................S. N. Parent
Desroch.-rs Jos.................... Collège de i évis
I turnout Jns..................................L. P. Sirois
G.wsètin F. X... . ....Mae O Sewelt FBqust
P iradis Alf esqual........................... E. Pouliot
Tremblay Jos.......................Angélina Lussier

Rivière dn Loup
è T................................... Dame M. Paillé

15450 
110 

2000 
376 
275 
863 

1045 
160 
158 
200 
157 

2e cl. 
289 

3000 
482 
292 
206 

9442 
115 

1100 
225 
343 
260

540

127

150 
196 

10)9 
- 836 - 

200 
lûuOO

1200
------ - Sherbrooke - „_____ _

QnesneL Eog.............................J. S. Buddeii 224
Bhlpton

Roux Moise fils....................................J. Rœf 400«
8 ta ns tea d

Paimeuter W. et al..................S. S. Spooner 822
Ste-Anne de la Pérade

Lefebvre G. et al.......................M. Loranger 1266
Gignac P........................................ Q. Lasalle 120

St-Anselme
Audet Chs..................... .......... V. Bouchard 1500

Ste-Gentève
Massicotte F. H..................... P. N. Chaillez 698

St-Henrl
Pepin dit Barolet DauieErnmi.....................

Commissaires d'Ecoles de St Henri 136
St-Mlchel

Comfoltez Jos A........ ’............. A. B. Dupuis 478
Ste-Prudentlenne

Goyette Etienne. .Bnti-h American LandCo 1788
Turner’s Falls

Montagne Paper Co.......................S. 1'. Bail 196

Cour Supérieure.
----- __ -J4JGEMENT8 RENDUS -_____
DEFENDEURS. DEMANDEURS. MONTANTS

Dunham Canton
Harvey J. R...................Canada Carriage Co 202

Lowell Mass
Cliffojd Mde S.............................. S. Clifford 868

Montréal
Rrahadi A. et B. Korto-k............... F. Nash 902
Feron F. M.......................... P. E. Duhamel 222
lahelleJ.O........................... .M. Thibodeau 162
Lefebvre Ephrem........................ M. Enforce 172
Luke Bu» k Co................... A. G. Campbell 240
Montreal Water Power Co. Cité de Montréal 142
Moore W. W.................................... J Baxter 294

St-Aimé
Drolet G. M........... J.S. \rchambault et el 1189

St Idward
Ouellette Albert H ... Dalia Ouellette et vir 235

St Jean
Bate Dame Eléonore et vir.. .D. Macdonald 1373

Cour de Circuit
JUGEMENTS RENDUS 

Defendeurs. Demandeurs. Montant
Ascot

Mr Carr y Mary...... Corporation Episcopale
Catholique de Sh.rbrooke l'J

7617

^
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Aoton
Tangunv Adolphe 61

Beauharnols
Pnnsmnre .1.......... 17
Dufresne Raoul... 76

Bury
Weir James........ .................. R. A. Lessard 20

Cownnsvlllo
Wilkinson Georgy SS

Emberton "
Moissou F............ 32

Farnham
Malien Adélard.. 12

Lo nise ville
Giguère J. A.. .. 46

Megantlo
Thibodeau J. N... ..............1. C. J. Bourque SO

Montréal
Chassé Vnp.......... ........................G. I.ebhiuo 15
Cham pagne 11.... .......................... F. 'Fondas 5o
H m m t J os............ ................R. Gravel et al 42
Rally Ant N. M.. 5n
Lépme Antoine... ................ . A. I.egaillt 42
MvGitmis Diijinm ....................A. Hamiufiinl 27
Mercure Azuré- .. i»0
Murphy Francis V 68
Major rruneis.... ... A. D. T. Beauelieimn 58
Perrault ■ iKure. . 3()
Ricard An ire........ SO
Soulnrd Arthur... ...........A. F. X Iteamlrv 211

'Ttpfmd T. S. et ni —
Oxford

iîoss 11 .................. ................ Mdc W. All'll.- .»,»
Potton Canton

lient h .1. F............ 74
Rook Island

Uorp. Hock Island ................M.li- A. 1’. Ball 50
Scot 8 town

Lebeau Henry.... 72
1 Noel Kilivnrd........ .........................F. Dudley 10
' Sherbrooke

Beaudry S........ . ..........G B. I cmay .v Co •J
- Desharuais F.G. K. I.eiiiuy A Un 7
' Laroche O............
1 Morell \V.............. lo

Vallieri s .1. et al.. ................ L. Bellinger or,

Snult aux Récollets
Jarry Clément ..,

Sto-Angèle do Laval
Bourgeois Jos........ ..........S. D. Joubert et al 33

DUCKETT, HODGE A CIE
Exportateur? de

Beurre et Fromage
55 RUE WILLIAM. ■ - MONTREAL

Brodie & Harvie
Marchands de Farine

manufacturiers de la

Farine Préparée de Brodie & Harvie
Nos 10 et 12 rne RLEFR i. '^ntréal

Farine d'Avpine, Farine Graham, b Casaé, 
Fanne de Seigle. Mais Pilé, Farine de Blé 
d Inde, Son Graine d Alimentation.

BALANCES ‘FAIRBANKS”
(STaNDARD

SCA Le si Telephone 2107

lvtits Cil niions (Trueksl. l’resses a Lettres.
Tiroirs d'alarme pour l'argent.
-Machine il caligrapliinr. Vilrmeajl' a âge,
Begis reB de caisse, l rues. Ecuelles, Mesures, 
Fournitures pour entrepreneurs.

Képara'ions exécutées promptement par des ou­
vriers habiles.

F. M. SULLIVAN
No 308 rue St-Jacques, MONTRÉAL,

FAUCHER & Fils
Importateurs et Marohands-Ferfonnlers

Bois ei Garnitures de Voitures
Fournit ..es pour Carrossiers et Forge 

rons, telles que Fer en barres, Acier, 
Charbon de forge, Peintures, 

Vernis, etc.

Nos. 796 à 802, Rue Oraig,
MONTREAL.

Téléphone 576

Patente à vend re

FUMiVORt I JUBILE

Sirop d’Ànis tain
Le meilleur spécifique pour le sou­
lagement des enfants, pendant 
leur dentit ion et contre l’insomnie

DEPOT GENERAL

VIBJ

-H PHRRMRCtBN *

1286, rue Ste-Catherlne, Montreal

A VENDRE
TERMES

PAOI LES

La Bâtisse faisant le coin des rue»

SUGabriel et Stc-Thérèse,
ET PORTANT LES NUMEROS (TVlyt KS :

25, RUE ST-GABRIEL, 
25, RUE STE-THERESE

Revenus: $1000 par annee.
S’adresser a A. LIONAIS.

— diaiiihre. 401 Bâtisse New York Lite.
.lOIIN^ON

IMPORTATEUR A EXPORTATEUR
Fabricant en Gros de toi tes sortes de

FOURRURES
pour Hommes, Dames et Kn 
fants. Capots, Collerettes, 
Manteaux, Itohes. ..Klfait, 
aussi uno spécialité de lox- 
pottntlondo» Peaux. I,opina 
haut prix du marché vous 
sera pave pour tontes sortes 
de Follet cries crues.
N. B. - lxi plus haut prix 
payé pour être en pain et 

racine de Ginseng.
494 Rue St-Paul Montréal.

Ste-Ànno do Rlohelleu
St-Germain Ksi Iras....................F. Grave] et ul 2d

St Edouard
I Mellette Çonra'i..........Daliu Ouellette et vit- 45

St-Henrl
Beaudoin Camille.................. Cité de St Henri 70

1 Deluge Theodore et al............ 11. ('. Crawford 36
[ tloonc Teli-.-pliore..........................T. Ciisliing  50

l.evelllé l’roeul.......................... F. Gravel it al '_’i)
St Hyacinthe

............................ J. Dccelles 45Duval Kim.

Cela vous paiera d'aelietcr les 
iiuperménldes de lu

Beavei Rubber Clothing Co,
IN routent moins et non! mcilIriiiH 
que les noire* marqucH, et «ont 
garanti* m* pu* durcir......................

1490, RUE NOTRE DAME, MONTREAL

J. 6. Htaoilll & cl
FABRICANTS DE

Le seul appareil parfait consumant 
entièrement toute fumée quelconque.

Le “Jubilé” seul peut être très- 
facilement adapté à toutes chaudières, 
y comprises celles des locomotives, 
bateaux à vapeur, etc.

Les brevets canadien, américain et 
et anglais seraient vendus si une offre 
raisonnable était faite immédiatement.

S'adresser à

A. W. PAGNUELO,
a(;knt,

’ 58, rue St-Jacques, Montréal.

TELEPHONES : Bureau 2021
" . Résidence G858.

Wcstbury
Smith J.................................J. A. Précourt :»

Windsor
Bision Geo.............................. K. Laioeludlr 21

Waterloo
Hudon K«lm ..........................A. Uisalirtal 77

Windsor Mil’s
Morey Th*.............................J. S P»rod»riok 38
Désunirais Artl»nr...................... V. Labonté 5

TOL‘R I)U MONDE. — Journal des vo.wige* et 
dos voyageur*. -- Sommaire du No ô f21» janvier 
1 sflM>— lo L'in-urru lion « reloisv et la guerre greco- 
turqm- (Notes **f impressions d'un reporter» par 
M. H. Turot -2o A travers le monde: La Kaiaa 
d« s Heiii-Harnmad. par P. Blanche!.- 3o Excur­
sions : M. Sven H eu in dans l'Asie centrale.—4o 
L'Expansion t.’oloniftle : La mission de Béhaglc. - 
(’ivilifutions et religions : Lu pop dation do la 
France.—(îo Livre* el canes.—'o Bilan de* explo­
rations «m cour* : Pole Nord. —Pôle Sud.—Afrique. 
—Aai»\ Océanie.—Amérique.

Abonnemenls : Un an, 2»> fr Six mois, 14 fr.
Bureaux a la librairie Hacher re & (Me. 79, houle 

vard Saint-Germain. Paris.

CHAUSSURES
Ont l’honneur d’informer leurs 

pratiques et les marchands en géné­
ral que leurs échantillons sont main­
tenant au complet et tout ce qu’il y 
a de plus nouveau. Nous avons aussi 
un stock de 8800(J.00 à 810000.00 de 
Job que nous vendrons à des prix 
défiaut toute compétition.

Toujours en mains des formes et 
moulins de toutes sortes ainsi que 
papier pour boucher à grand marché. 

Une visite est respectueusement
fini 1 i ni

1483 rue NOTRE-DAME
MONTREAL,
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Au Commerce
Nous avons reçu notre slock do

POISSONS
ot nous offrons au commerce, de 
bonnes qualités de Morues et 
HureniçB a des prix sans précé­
dent.

ECRIVEZ POUR NOS PRIX

G. G. GAUCHER
MARCHAND DE PROVISIONS EN OROS

91 et 93, rue dos Commissaires, 
et 22, Plaoo Jacques-Cartier, Montréal

l'mw'wwKWwmmmAwmwwrt*

Renseignements Commerciaux
PROVINCE DE QUEBEC

CESSATIONS DE COMMERCE
Québec—Mercury (The), McGuire W. 

J. se retire ; Geo Stewart succède.
Robitaille Frères & Cie, nouv ; P. 

Dubuc se retirera le 1er mars.
CE8SION8

Amqui—Langlois J. L., mag. gén.
Montrêal—Granger A., uouv.
Pang Joseph À., négociant.
Raith Henry conti acteur etc.
Bazinet Charles, négociant.
Québec—Brownrigg & Oo, modes.
St Barthêlémi—Henault Camille, épie 

et quincaillerie.
Waterloo—Rodden D. C. & Co, mag. 

gén.
CURATEURS

Ahuntsic — Bilodeau & Renaud à S 
Paquette & Cie, hôtel.

Montréal— Alex Desmarteau à Turner 
Bros, meubles.

Alex Desmarteau à PierrïTMarsan, 
chaussures.

------- DÉCÈS

Lake Mêgantic — St Laurent Joseph 
O., plombier.

Manolick—Williams Henry, mag. gén 
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

ALEX. DESMARTEAU
SuccesAeur tie f»*u

CHS. DESMARTEAU

Liquidateur de Faillites
Iss lô98 & 1608 rue lotre-Dame, Hostréal.

Représentant Successions : Chs. Desmarteau,lion. 
J as, Ferrier et M. Adolphe Roy.

ARTHUR OAONON. L. A. CARON.

GAGNON & CARON
EXPERTS-COMPTABLES,

CURATEURS
Téléphone Bell 815. Boite B. P. 911.

BATISSE DES CHARS URBAINS MONTREAL

BILODEAU & RENAUD
Comptables, auditeurs et Commissaires,

No. 15 rue St-Jacques, Montréal!
Spécialité :

Règlement des Affaires de Faillites.
Téléphone 2003

GEO. GONTHIER,
EXPERT, COMPTABLE, AUDITEUR, Eto.

Chambre II, Bâtisse Succession Wilson, Nos II 
et 17 Cote de la Place d'Armes.

HoneyHoney
(SUCKL
0IN

J)EU0EUSE 
f BOISSON
Ihygienique

I lavTfl wiLSOH ica \ 

inu Aiun pmauI * "ÇANAOA ’ ’ •

Cowansville—Boright icTeel, épie, etc
Lachine—Ooldwater Bros, marchands 

tailleurs.
Montréal—Cash Grocery Oo.
Nelson Alex & Oo, chapeaux et four­

rures ; Alex Nelson continue sous la 
même raison sociale.

Viger & Beauchemin, charrons.
Campbell A. H. & Co, bicycles, etc.
Brown Bros, mfrs do cigare.
Osgoode, Metzler & Walsh, courtiers, 

etc.
Stephens & Warnecke, agents d’im­

meubles. 1
Genest& Routhier, ébénistes
Québec — Larose O E. & Oo, épie et 

liqueurs.
Sle Cunêgonde—Juneau J. &Oie, pom­

pes funèbres.
St Hyacinthe — Simard & Godbont, 

ébénistes ; Mde M. E. Marin continue 
sous la même raison sociale.

Wc8tmount—Bulmer & Bulmsr, cons­
tructeurs,

EN DIFFICULTÉS
Ahuntsic— Paquette S. & Cie, hôtel, 

ass 9 fév.
Danville —G ailleb John F., boucher, 

ass 12 fév.
Montréal-Foster J. W. & Oo, négo­

ciants.
Kelly Ant'/iue W. M.. contracteur. ass 

12 fév.
Paquette & Michaud, nouv, ofifrentEOc 

dans la piastre.
Parent J. E , merceries, ass 7 fév.
Blumonthal J H. & Sons, hardes, 

offrent 40c dans la piastre.
Boisseau L. H. & Co, nouv.. etc\ ass 8 

fév., à laquelle il a été demandé de faire j 
inventaire.

Vallièrea A J., nouv, ass 10 fév.
Grégoire H. C., poterie, offre 40j dans ! 

la piastre.
Valiquette & Valiquette, nouv, ass 10 

1 fév.
Montreal Aluminium Oo.
St Hyacinthe—Benoît Magloire, char­

bon, etc.
St-Laurent—Berthelette Alex , char­

rons ; rss. 17 fév.
Victoriaville — Thibault J, C., mag. 

gén, ass 8 fév.

Ouverture?, vérification*, balance* et contrôle de* livre*, 
et situation mensuelle d’après méthode* nouvelle*. Régle­
ment* et Redditions de Compte* de Successions, eto.

L. J. Lekaivrk Tiios. R. Onslow

LEFAIYRE & ONSLOW
Comptables, liquidateurs de Faillites,

Règlement de Successions, Etc. 
1627 RUE NOTRE-DAME 

Téléphone Bell 1072. MONTREAL,

JOS. CONTANT et Chimiste
OR.OS BIT DETAIL

No 1475 rue Nore-Dame, MONTREAL
COIN DE U RUE B0NSEC0URS

Tel. Bell 100

LS. DESCHENES
ENCANTEUR DE COMMERCE

jobber en Chaussures
No 60 rue ST-Jean

QUEBEC
N’. B.—Messieurs les marchands de la campagne 

épargneront do l'nrgf nt en venant me faire visite 
avant d’acheter ailleurs. J'ai constamment en 
mains toutes sortes de Jobs pour leur commerce

MAISON FONDEE EN 1879

JOSEPH WARD & Co.
321 à 327 rue des Commissaires

MONTREAL
Entrepots en gros de graines de semence 

de toutes sortes

Echantillons et prix envoyés sur demande.
Spéolnllté — Chars assortis. Livraison A 

tontes stations.
Venez nous voir ou écrivez-nous, condi­

tions de prix faciles. •
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FONDS A VENDRE
Asbestos— Proulx P. D., mag gén, 16 

fév.
laie Verte — Bertrand Charles & Oie, 

16 fév. %
Lachine—Goulet A., barges, 15Tév.
Montréal—Drolet & Gagnon, merce­

ries, 10 fév.
Blumenthal J. H. & Sons hardes ; le 

magasin de la rue Craig le 11 fév.
Québec—Bellerive Chs, mfr de gants
Adams Shoe Co, mfrs de chaussures,' 

16 fév.
St Hyacinthe — Bergeron & Co, nouv. 

15 fév.
Gagnon H. D„ nouv,, 16 fév.

FONDS VENDUS
Maria—Cascapédia Pulp and Lumbar 

Oo ; à 57$c dans la piastre.
\ Montréal— Dion L E. & Cie nouv.

Desautels Joseph, épie., à 57c dans la 
piastrè. ‘

Dubois H., restaurant, l’hôtel Van­
couver, à S. E. Crawford.

St Louis C., nouv.
Papineauville—Gauthier E. A. & Co, 

mag gén.
Québec—Bresse Arthur, chaussures ; 

â L. À."Perreault.
Gagnon G. & Frère, tabac ; à 43 a danf 

la piastre.
Waterloo—Rodden D. C & Co, mag. 

gén ; à 45c dans la piastre.
INCENDIES

Magog— O’Connor John, tailleur.
Montréal—Allen D., imprimeur, ass.
Henderson & Potts, mfrs de peintures, 

ass.
Lunn G J. & Co, machinistes, ass.
Ness McLaren & Bl^te, mfrs d’appa­

reils électriques, ass.
Thurston J. D., mfr de chaussures, ass.
Glassford A. W., articles en cuivre, 

etc, ass.
Herald (The) Publishing Oo. ass.
MaoKay J. & Oo, plombiers, ass.
Citizens Light and Power Oo, ass.
Weatmount—McDonald Mde M., con­

fiseur. ass.
nouveaux Etablissements

Maniwaki- Patry Jo .eph, mag. gén,
Montréal — Brown & Nicholson, bou­

chers en gros, Joh î S. Nich >lsoa.
Norman W. O. & Co, meubles ; Char­

les W Norman.
Arcand, Joseph N & Co, peintres ; 

Nathalie Gobier,-épse- de -Joseph N. 
Arcand.

Imperial Provision Store, épie , etc. : 
Paul Ethier.

Pelletier & Hudon, bois et charbon ; 
Alfred Pelletier & J.-B. Hudon.

Willoughby F. & Co, épie ; Franklin 
Willoughby & David McConnell.

Canada Varnish Co, peintures, etc ; 
Edouard O. Gagné.

Desjardins & Hogue, plâtriers; Joseph 
Desjardins et Joseph A. Hogue.

Dominion Bank a ouvert une suocur- 
sale.

Dominion Weaving Co, Ant. Laroque.
Fawcett W. & Sons, épie. ; Geo. D. 

Fawcett et Wm A. Fawcett.
Moore Kelly & Oo, courtiers de mines; 

Moore Kelly et Wm Hubbell.
Canadian Development (The) Co Ltd
Claude & Demers peaux, laine etc ; 

Raoul Claude et Regina Olaude épse de 
Emily Demers.

Jacqnes-Cartier Pulp and Paper Co, 
demande incorporation.

Lister R. R. & Oo, confectionneurs 
d’ustensiles de laiterie etc.

Ponliot Nap, restaurant ; Napoléon 
Pouliot et Orner Pouliot.

Spécialités da W. Clark
Saucisson de Bologne

Tout morceaux portant la marque 
“ CLARK” est le seul saucisson 
qui porte le nom du fabricant . .

Vendez-vous cette Marque 7

Viandes en Conserves
Corned Beef Comprimé 
Viandes en Pots 
Bœuf Fumé Tranché 
Pâtés
Langues de Bœuf 
Mince Meat 
Soupes.

Donmz vos Command ■» à voire Fournisseur de drus.

Gomme 
du Dr Adam

POUR LE MAL DE DENTS

Donne un soulagement imnu’iliat. ne roule 
que dix i rnt iii'.rsl reconnue rumine le mcil 
leur sperTïïque pour le nmlTTc iTmi s.

Vendue par tous les pharmaciens. Prix 
spéciaux aux marchands de campagne.

DÉPÔT (J EN KH Al. :

ROD. CARRIERE, Pharmacien
UOli, rue Ste-Cutherine, Montréal.

SPENCERIAN PENS
WRITE WELL WEAR LONC * 
ONCE TRIED ALWAYS USED

Samples sent cm rtrcip 
return postage — a cents.

Established 1860

Le Repos est Nécessaire
Fauteuil 
“ Morris ”
A dossier ajustable 
et coussins mobiles.

$7.50 à $10.00
VRAIE CH .1 SE POUR

LE BUREAU PRIVÉ. 
Aussi, assortiment complet

de Meubles de Bureaux.

RENAUD, KING & PATTERSON
No 652, RUE CRAIG

Québec—Quebec Cigar Manufacturing 
Co: Alexina Arcand épse de Geo. Ga­
gnon et Jos Bouviile.

Simot s & Miuguy, nouv ; A. Simons 
et J. Minguy.

Langovin Parent & Robin, nouv ; Léo- 
nidas Langeviu, Nap. Caron et Cléophas 
H. Robin. ,

Sberbroofce-Paradis & Oliver, hardes. 
Lake Weedon (The) Lime Co.
Ste Anne de Beaupré — La Société de 

Fabricntion de Beurre.
Ste Flore — Girard & Laforost, mag. 

gén.; Marie Janelle épse de J. B. Lafo- 
rest et Eméline Fieurant.

St Henri de Montréal — Hurtubise & 
Frère, épie. ; Chs B. Hurtubise et Ben­
jamin Hurtubiso.

St Hyacinthe — Pigeon P. & Co épie. ; 
Angélie LtiBsior épao de Philibert Pi­
geon.

Troia Rivières — Hanvageau & Toupin, 
nouv ; Marie E D. Houdy épse de Job 
A. Sauvageau tt F, X. Toupin.

PROVINCE D'ONTARIO

CESSATIONS I)E COMMERCE 
Eonhend— liipwell & Loblaw, mag.

gén. ; M. 1t. liipwell succède. ---------------
Braccbridgc - Burton J. IL, épie ; Mde 

McEtchern & Co, succèdent.
Clinton — Gilroy & Wiaeman, nouv. 

etc ; J. C. Gilroy se retire. •
_ Danseront o FfiigUBQU W., hôtel, James 
Lavery succède.

Fordwich—1) maghy, John, mag gén ; 
Wado Bros sum ède. J

Hamilton—Canada Glass House. 
Harrow—Plant H., hôtel ; E. E. Pas­

torien succède.
Kingston -Vanarman Charles Al, con­

fiseur.
Marmora—Lavigne & Cje, mag gén. 
Maynooth—Flynn George hôtel ; Wm 

J. Fitzgerald succède.
Mount Forest - Miehlhausen Joseph 

hôtel ; J. Hemmcr succède 
Sudbury — Labelle J. P., liquidateur ; 

St Jeun Miccêde.
Jïeafortli -McDonald Lewis, forgeron, 

etc ; Robert Deveraux s .ecèdo.
Wiarton — Crown John, hôtel ; M. 

Nicholson j r succède.
CUSHIONS '

Cobr.urg—Jones & Harnum, charbon, 
bois rtc.

Emsda'.e -Craig James & Sons, moulin
à ci ) ------- -------— -

Holbrook—Perry Robert D., mag gén 
ass 10 fév.

Qall—Tolton George IL. hardes, ass 9 
fév.

Hamilton—Hudeo î Edmund, épio, ass 
8 fév.

Rodgers Andrew, plombier, ass 14 fév, 
Robs A. H., pharmacien, ass 7 fév. 
Kirkwall—Shelton Daniel, mag crôn ass 8 fév. B
London—Spittal Robert, nouv, ass 14 

fév -
Ottawa—Hyde Wm, boucher, ass 8 fév. 
Walker G M , chaussures, ass 14 fév. 
Nolin L. H & Co, nouv.
Pembroke—Fairbair John N., confi­

seur etc. ass 10 fév.
Poutypool— Perrin Josiah* mag. gén, 

ass 10 fév. •»
St Catharines—Griffis & Co, nouv. 
Smith’s Fait»-Johnston Adam, brl- 

quetier, ass 13 fév.
St Thomas—McGregor R. B., harJes., 

etc. ’
Wahnapital—Thomas Thomas H., ass 

12 fév.
Woodstock—Sharp Edward, meubles 

et pompes funèbres, ass 15 fév.
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Toronto — McMahon J. H,, boulanger 
et confiseur, hbb 10 fév.

Trenton — Berkinshaw W. H. & Co, 
nouv.

Windsor — Bernetine Herman, mar­
chand.

CONCORDATS
Walkerton—'Taylor S.P. &Son, chaus­

sures eo gros et en déoail.
DÉCÈS

Oobourg — Field & Bro. nouv., O. C. 
Field. .

Galt—Warnook James & Co, mfrs de 
ressort de voiture, etc ; Jas Warnock.

Ottawa—Larmonth W. D., comptable
Port Perry—Wright et Co., chaussu­

res; Joshua Wright,
Toronfo-*-Lennox Charles P., dentiste
National Electro and Stereotype Co 

[Ltd]; Arthur W.Croil, président.
DISSOLUTIONS DE 80CIÉTÉS

Belleville — Wallbridge & Clark épie, 
liqueurs etc: Geo Wallbridge continue.

Toronto — Kennedy B. L, & Co, mfra 
de chaussures d’enfants.

EN DIFFICULTÉS
Frankford — Ostrom B. B , pharma­

cien et bijouterie, ass 11 fév.
Kingston—Taylor & Co, nouv, ass 11 

fév. '
London—Runians & Butler, magasin & 

départements.
New-Market — Griffith 8. H., chaus­

sures, offre 50o dans la piastre.
Ottawa — O.tawa Gold Cure, ass 10 

fév.
Buohanan Ths E , merceries.
Mercantile [Th«] Syndicate Co of Ot­

tawa Ltd, ans 20 fév.
Toronto — Cooper [The] Machine Co 

of Toronto Ltd, offre 40c dans la piastre.
Hovenden Jennie E , modes etc.

EN LIQUIDATION
Ottawa — Mercantile [Tbe] Syndicate 

of Ottawa Ltd.
Toronto Jnet. — Toronto Junction 

[The] Foundry Co Ltd.
Trenton—McOomb W. J , tailleur.

FOND8 A VENDRE
Camnbellford — Montreal Boot and 

Shoe House (Kosina E. L. Walker) 9 fév.
Drayton—Proctor Olivia H., pharma­

cien. '
Gait—McKinnon John, tailleur, 9 fév.
London—Sharp A., nouv,*15 fév.
Ottawa—Doherty J. H., hardes etc, 15 

fév.
Orillia—Crawford & Co, mag. gén.
Fox John ,feu) chaussures, etc, 16 fév.
Peterboro—Kutzbach O. F., articles de 

fantaisie, 9 fév.
Port Royal—Smith Annie E.,mag. gén.
St Mary's -Stanley T. D„ nouv., i5fév.
Niidbury—Rothschield D. & Co, mag. 

gén, 10 fév.
Toronto—Oullerton Thos, forgeron, 

etc, par huissier, 7 fév.
O’Malley J. & J. L., meubles, tapis, etc.

FONDS VENDUS

Collingwood — Chellew A., chaussures 
et hardes.

Fingal— Macpherson & Co mfrs de 
batteuse ; à The George White & Sons 
Co Ltd.

Quelph— Zeigler-Hinch The Co, nouv.
London—Burridge [feu], chaussures.
Slater A., tailleur.
Ottawa— Lapierre Charles, bijoutier.
PeU-rboro et Toronto — Fairweaiher & 

Co chapeaux et fourrures ; à Robert 
Fairweather.

Strathroy — Bond John, confiserie ; à 
R. O. Wilhelm.

MANDEZ .

MACHINES NEUVES^*
[•TORONTO CANADA.

PATENTES
lOBTENUES PROMPTEMENT I

Avez von» une ldi e 7 Si oui, demandez 
notro “ Guide dos Inventeurs," gratia Pa» 
de patente, pas de paye. MARION & 
MA II ION, Experts, No 185, ruo St-Jacques, 
Montréal. Mentionnez ce journal.

GRAINES DE SEMENCE
Noire catalogue illustré do graines de se- 

meni-osest prêt ol sera adresse gratis sur de­
mande. Ecrivez pmir en avoir un. Stock 
considerable et complet de semences pour 
la Ferme lo Jardin et .es Fl -urs 
Prix juktes pour Timothy, Trétle et toutes 
autres graines. Ecrivez pour nvoir nos prix 
et nos échantillons avant d'aehoter.

/. E WIN G & Co, Mabchands-Crainetieri 
142. rue McGill, MONTREAL........

&«*****>«

Bureaux à Louer
26 RUK ST-GABRÎKL. Trois chambres 1er étage.

Bon Marché
S’adresser A. LIOIVAIS,

Chambre 401, Bâtisse New York Life

AVIS DE FAILLITE
Dans l'Affaire de

PIERRE MARSAN.
Marchand de chaussures. No. 2199 rue Notre-Dame, 

Montréal, Failli.
1-es soussignés vendront par encan public en 

bloc, au No. 69 rue St-Jncques. Montréal.
Mercredi, le 16 Février 1898, A 11 heures a.m.

L'actif mobilier comme suit :
Stock de chaussures......................................#4168 77
Garnitures do magasin................................ . i;tf, 91

#t:vit 97
Conditions : Uomntant.
Le stork sera visiltl» Ut.lô murs ni...........
Pour autres informations s'adresser a

ALEX. DKSMAUTEAl’, Curateur.
No 1698rue Notre-Dame, Montreal. 

Bureau de Charles Ucsmartcau. 
MARCOTTE FRERES. Encantenrs.

AVIS DK FAILLITE
DANS L'AFFAIRE 1)K

KEARNEY & FAULKNER
Pnpineauvillc. faillis.

Les soussignés vendront a l'encan public, au 
No 86 rue St Pierre. Montreal,
Vendredi, le 18 Février 1898, A li heures a. m.

L'actif mobilier suivant
Mardi mdises h-i-Iics ......... #1.889 95
Librairie et bijouterie •JSI» 88
Glmussures............... .. . 413 M)
Ferronneries ............... . 170 65
Epiceries et remèdes patentes ... .. 406 21
Vaisselle.................. # • m 57
Mobilier roulant ............ . . 10.) 3é

Dettes de lî<4es d'après liste . #3.S0n 68
. •JT.'l .89

Conditions: Comptant.
Le magasin sera ouvert pour l'inspection, lo 17 

courant.
pour nôtres informations, s'adresser a 

LAMARCHE & BENOIT.
- No 1709 rue Notre-Dame. Montréal,

BENNLVG N BARSALOU,
Knenntcurs.

Toronto—Bentley & Work, photogra­
phes : J. Ford.

McIntyre J., pharmacien.
Williams Allan confiseur.
Windsor—OampbeU O. S. & Co, nouv.

INCENDIES
Antrim—Brandley Thoa S. & Oo, mag. 

gén. ass.
Colborne—Cockburn J. A:, boucher.
Dunehurch — Robertson & Co., mag. 

gén.
Hilton—Becker A. A , épie, etc.
OU Springs—Crites H. & Co, nouv, &c
Dewar A., pharmacien.
Ottawa — Eclipse [The] Office Furni­

ture Co, ass.
Trudel George, confiseur, ass.
Favreau E & P., épie. *
McKinley & Northwood, plombliers 

et quincaillerie, ass.
Stirling—Conley & Martin, épie, etc.
Meikle John L„ quincaillerie.
Parker E. F., mag. gén.
Toronto— Stevenson S B., pharmacien.
StinBon J. W., charbon et bois.

NOUVEAUX ETABLISSEMENTS
Belleville— Quick & Robertson, har­

des. *" 1 ----- ------- -
Brockville— O’Toole John, peintre de 

voitures.
Hamilton—Empire Soap Co, au lieu 

de Wanzer Soap Co.
Lansdowne— Boyle Bros, hôtel.
Ottawa—Poirier & Marcil, merceries, 

eto.
Port Perry—Williams & Monet, épie.
Toronto—Davies (The) Furniture Ce 

(Ltd).
Gore Lawn (The) Mining and Develop­

ment Co of Toronto (Ltd).
Druggists ( The ) Corporation of 

Canada (Ltd).
Allcock Laight & Westwood (The) 

Co of Toronto (Ltd).
Kennedy B. L. tThe) Co of Toronto 

(Ltd).
Scottish Colonial (The) Brokerage Co 

of Toronto (Ltd),

NOUVEAU-BRUNSWICK
EN DIFFICULTÉS

St Jean—Kane Mary, modes ; offre 25c 
dans la piastre.

FONDS A VENDRE

St Jean—Kane Mary modes 10 fév.

NOUVELLE-ECOSSE
CESSIONS

Halifax — Hirschfleld George, porc.
DÉCÈS

Picfon—Allard Wm, poisson etc. 
dissolutions DE SOCIÉTÉS.

Halifax—Williams H. F. & Co, pro­
duits et fruits à commission ; H. F. Wil­
liams se retire et Alfred M. Banks con­
tinue.

Weymouth—Burritt Chas & Co, mag. 
gén. en gros et en détail ; Chas et Israël 
Burritt se retirent et transportent leurs 
intérêts à Wm et James Burritt qui s’en 
rendent responsables.

Yarmouth—Burritt Wm & Co, mag. 
gén.

EN DIFFICULTES
Tracadie — Young J. & R., mag. gén. 

et poisson.
FONDS A VENDRE

Berwick— Cornwall H. A., merceries.
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AVIS DE FAILLITE
Dans l'affaire de

TURNER te BROS.,
Marchands de meubles, No 298 rue St-Laurent.

Faillis.
Les soussignés vendron. par encan public, en 1 

lois, a la place d'affaires des faillis
Jeudi, le 17 Février, 1899, & 10 hrs. a. m.

L'actif mobilier comme suit :
Lot No 1 -Stock de meubles ................. $2.279 ( 0
Lot No 2—Garnitures du magasin ...... . 100 80
Lot No 3— lloulant ................................... 160 50
lot No 4—Iats dettes de livres suivant liste 22,564 61

$24,122 97
, Le magasin sera ouvert le 16 courant pour l'ins­
pection, -

Four plus antplos informations s'adresser à
ALEXANDRE DESMARTEAU,

Curateur.
Bureau de Charles Desmarteau, 

No 1598 rue Notre-Dame, Montréal.
MARCOTTE FRERES, Encanleurs.

VENTE Aü COMMERCE
NOUVEAUTÉS,

HARDIS FAITES,
TOILLES DI MEN AGI S,

FOURRURES. CHAUSSURES,
ETC., ETC

BENNIN6 & BARSALOU, Eneanteurs
A LEURS SALLES I)E VENTE

©O et 88, rue St-Pierre 
MONTREAL.

Mercredi, le 16 Février
A 10 Heures A. M.

Vente sans aucune réserve en lots eonvenableB 
au commerce de la ville et de la campagne.

Credit de S mois.

VENTE A L’ENCAN
G. R. GRENIER <& Cie

DAN8 L’AFFAIRE DK

Chs Bertrand & Cie et al.
DE L'ILE VERTE.

FAILLI."
Avis par le présent donne que

MARDI, 15 FEVRIER 1898, a 11 heures a.m.
sera vendu par encan public au Sureau de Lefaivrc 
& Taschereau. No 48 rue St-Pierre, Wuébee, les 
dettes actives appartenant à cette succession, et 
comprenant comptes courants, billetspromissoire*, 
iugomentset obligations, d'après la liste qui sera 
fournie ci formant une somme totale de $83,390.63.

Iji vente se fera pour le tout “en bloc " a tant 
dans la piastre.

La liste des créances pourra être crammée au 
bureau de Lefaivre & Taschereau jusqu'il la vente, 
ainsi que les livres et les divers titres.

Conditions de paiement: COMPTANT.

FONDS VENDUS
1 Halifax—McOall Mde M. A., nouv.

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS.
Berwick—Shepherd A. Frank, plom- j 

hier, eto.
Halifax—Valiqnet N. O., confiseur. ,
Oxford—Kanter Bennet au nom de 

son épse Sarah.
Sherbrooke— McLean Donald & Son, 

mag. gén.; Donald et John H. McLean.
Truro— McLeod Angus, au nom de son 

épse Mary E.

MANITOBA ET TERRITOIRES 
DU NORD-OUEST

CESSIONS
Cartwright—Williams M. C., épio.
Winnipeg—Craig George & Oo, ma­

gasin à département.
INCENDIES

Winnipeg—Erzingcr John, tabac.
Turner Elizabeth, modes.
Mackay Bros & Norris, nouv.
Maycock A. E., articles de fantaisie.
Morgan A. G., chaussures.
Payne J. A., peintures.
Porte T. J., bijoutier.
Taylor Alex., libraire. ”
Velie George, liqueurs en gros et en 

détail. 1

Wilkes John, restaurant.

COLOMBIE ANGLAISE
CESSATIONS DK COMMERCE

Slocan City—Funk Mde, restaurant, 
partie pour Koasland. !

Vancouver—Saunders H. M., bijoutier.1

Vernon— Fuller A. G., épie, etc; les 
liqueurs seulement

Victoria—Jameison Robert,papeterie; ■ 
Victoria Book and Stationery succède.

Ymir -Scovel, confiseur ; Edw. Kay 
succède.

CESSIONS
Rossland— O’Hearn M. J , merceries.
Sandon—Crawford & McMillan, mag. 

gén.
Three Forks—Pitt Bros, mag gén.
Vancouver—Woods J. J., bicycles.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS
Ashcroft — Woods & Keller, restau­

rant ; Allison Woods continue-
Fort Steele—Smith & McKay, contrac­

tent ; Smith continue.
EN DIFFICULTÉS

Bossland—Linch A., mag gén. t
FONDS À VENDRE

Fairview — Shureon G. O., moulin à 
scie.

FONDS VENDUS.
Nanaimo — Stevens S. G., articles de 

fantaisie ; à W. S. Orone.
New Denver— Haller W., bijoutier ;'à 

G. W. Grimmett.
Port Kells- Parguichon Store Co ; à 

Wm McBride.

Chronique de Québec
Mercredi, 9 février 1898._ ,

Tous les intéressés à la oonstruotion 
d’un pont devant Québec suivent les 
événements qui vont se dérouler à Ot­
tawa en vue d’un subside à 6tre acoor- 
dé & la oompagnie. Plusieurs même 
s’étonnent qu’une délégation puissante 
ne soit pas encore organisée pour faire 
auprès des autorités la pression qu’il 
convient de faire dans les circonstances. 
Nous ne voyons pas que les corps pu­
blics, les institutions financières, les 
capitalistes aient encore donné signe de 
vie pour une action commune. Il pa­
raît cependant, d’après quelques ren­
seignements fournis par le secrétaire de 
la compagnie, que le montant légale­
ment exigé pour obtenir un subside a 
été souscrit et versé.

Une pression considérable devra être 
faite dans le but d’atteindre un réeultat. 
Mais il faut que tout le monde soit en 
éveil. Pour notre part, comme citoyen, 
nous croyons devoir attirer l’attention 
sur ce sujet d’intérêt vital. Nous avons 
une confiance robusteçjue les promesses 
faites seront tenues, pourvu toutefois 
que, par ses organes officiels, la popu­
lation de Québec agisse comme elle le 
doit. Nous attendons beaucoup de la 
concentration des efforts de tous les 
citoyens, sans distinction de croyances 
politiques, pour atteindre le but désiré. 
Mais encore une fois, il faut que l’élan 
soit général et unanime, si nous voulons 
qu’il soit décisif Qu’on se mette à 
l’oeuvre sans retard, et, en route pour 
Ottawa, avec un programme défini, des 
demandes raisonnables, et, de la part 
de la compagnie, une organisation com­
plète quant à ce qoi concerne les forma­
lités techniques. A ce prix et dans ces 
conditions, il n’y a pas à craindre de 
fiasco.

Toute la semaine a été favorable au 
commerce qui a été assez actif. A plu­
sieurs endroits, on est encore à faire les 
inventaires, et à mettre tout à l’ordre 
pour les Affaires du printemps. Il se 
fait des efforts louables pour écouler les 
vieux stocks : c’est la préoccupation 
du moment. Grâce à une réclame habi­
lement conduite par plusieurs, l’acha­
landage des magasina de nouveautés est 
aes z encourageant.

nous disent certains industriels, et tout 
fait présumer que la saison da prin­
temps va être excellente. D0jà, dans 
plusieurs fabriques, on ne suffit pas à 
remplir les commandes. En général, 
c’est encore le marché de Québec qui 
est le grand fournisseur de tout le 
Dominion, et c’eBt à Québec aue vont 
se confectionner, en plus grande partie, 
les ebaussures destinées aux territoires 
aurifères de l’ouest canadien, déjà des 
ordres ont été donnés à ce sujet en as­
sez forte quantité.

GEO. LEFAIVRE,
è '

G. R. GRENIER & Cie,
Encan teura.

Curateur.

National Assurance Co. of Ireland.
a

..INCORPORÉE PAR UNE CHARTE ROYALE, et 

AUTORISÉE PAR ACTE SPÉCIALE DU PARLEMENT.
Bureau Chef au Canada: 1735, RUE NOTRE DAME 

agents spéciaux, M. C. HINSHAW, Axent Principal, :: n MONTREAL
DEPARTEMENT FRANÇAIS :

DROUET & ALARIE, No 20, rue St-Jacques.
ISIDORE C REPEAU, No 34, côte St Lambert.
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Il est encore plus que jamais question 
d’un syndicat puissant de capitalistes 
étrangers qui viendrait établir à Qué­
bec une vaste manufacture. Pour dire 
toute la vérité à ce sujet, nous croyons 
qu’une telle entreprise n'obtiendrait 
pas le but désiré. Ce qui caractérise 
essentiellement l’industrie québécoise, 
c’e8tque chaque manufacture est une 
société de coopération dans laquelle 
chaque chef de département travaille à

Sel—En magasin 40 à 42a j gros sacs 
$1.05 à $1.10; fin j de sac 28 à 30c.

Poisson—Marché pou actif avec prix 
fermes, les stocks étant faibles.

Morue salée'No 1, $3,78 à $4.00 ; Morue 
No 2, $2.75 à $3.00 ; Saumon $17.50 ; 
Hareng Labrador No 1, $4.75 à $5.00. 
Anguille $4.25 le 100 lbs.

Allumettes : Dominion, $2.60 à $2 70.
La chambre de commerce a eu son

ses risques et pour son bénéfice, ayant ; assemblée trimestrielle hier. L’assis- 
sous lui un certain nombre d’employés tance était peu nombreuse, mais les 
qui travaillent non à salaire fixe, mais à questions d’intérêt général qui y ont été 
la pièce où à la caisse, et c’est de l’u- débattues sont importantes Le prési
nion de toutes ces énergies industrielles 
de tous ces intérêts particuliers, que 
résultent le progrès et la prospériié 
de l’établissement. Gomme toutes nos 
fabriques fonctionnent d’après le même 
principe, on explique par là les progrès 
accomplis et continus de cette industrie 
à Québec. On se demande maintenant 
quel serait le succès d’un établissement 
basé sur un système différent, quels que 
fussent les capitaux dont il pourrait 
disposer. Beaucoup d’hommes expéri­
mentés sont d’opinion qu’il serait peut-

dent de la commission du hâvre y a fait 
des déclarations significativ* s quand à 
l’agrandissement du bassin de carénage 
de Lévis et à l’urgence d’en assurer le 
contrôle à la commission du hâvre. Ce 
serait une amélioration désirable, né­
cessaire même: il fait plaisir de voir 
deux institutions de l’importance de la 
commission du hâvre et de la chambre 
de commerce se donner la main pour la 
réaliser. Leurs efforts auprès du gou­
vernement fédéral ont chance d’être 
couronnés de succès.

de l’industrie en gé-__ILconvieut de sigoaler en passant queêtre au
néral d’en changer les conditions 
économiques à Québec. C’est une ques­
tion d’affaires sur laquelle nous n’avons 
pas à nous prononcer.

JsriCEUifciH

les bureaux de la Chambre de Com­
merce sont aujourd’hui dignes à la fois 
de la ville de Québec et de cette corpo­
ration, qui a une existence légale de­
puis 1841. C’est le rendez-vous obligé 
des hommes d’affaires qui y trouvent 

Sucres : Jaunes, 3| à 4c ; Extra ground : tous les renseignements et tout le con­
fié 6J c. ; Granulé, 4j à 4§c. ; Paris lump, ! fortable qn’on peut désirer. Ou nous 
6j à 0jc. ' nous trompons fort, ou ce nouvel état

Sirops : Barbades tonne, pur, 27 à 28o ; ! de choses devra donner du prestige et 
Tierce 28 à 29c. ; Composé 24 à 25c. j de l’élan à l’institution, qui a tant fait 

Beurre : Frais 12 à 13c ; Marchand 12 I déjà pour Québec. . Nous constatons, 
à 16c ; Beurrerie 18 à 19c. 1 du reste, que les officiers et directeurs

Tabac Canadien : En feuilles 15 à 18o ; | de la Chambre de 'Commerce ne négli- 
Walker wrappers 20 à 22c. ] gent rien de ce qui peut favoriser ses

Huile de ctiarbon : 12J à 13c le gallon, j membres et les renseigner au point de 
Conserves en boites : saumon, $1 00 à | vue des affaires : c’est un appui consi- 

$1.26; homard, $2.50; toraates$1.15 A $1.25; j dérable.
blé d'inde, 9"c à $1.00; pois, $1 15à$1.25 ! La campagne municipale se poursuit 

Baistns-Valenc e, 6c à 6c—Califor- i sans qu’il y ait beaucoup de bruit. La 
nie, 7jc à8c—Sultana, 9Jc à 10c—Mala- plupart des candidats sont choisis et 
ga en grappes, L. Layers, $1.75—O. Clns- i quelques-uns mêmes publient dans les

----- * ............ ...... journaux les listes de réquisitions où
! l’on voit les noms des électeurs qui s’en­
gagent à les supporter. Dans certains

ter, $2 20—lmp. Cabinet, $2.00.
FARINES, GRAINS BT PROVISIONS 

Farine {en poches) ; Fine $1.60 à $1.75; 
Superfine, $1.90 à $2 00; Extra, $2.10 à 
$2.16; Patent, $2.40 ; S. Roller, $2 25 à 
$2.35; Forte à levain, $2 50 à $2 60.

" Grains: Avoine ;par 34 lbs) Ontario 
30 à 32c ; Province 28 à 30c ; Orge 42 
à 46c; son 65c; gruau $180 à $1.90 ; 
bléd’Inde, 40 à 421c ; pois 70 à 76c ; 
fèves 90 à $1.00 '

Lard : Short Out, $15.50 à $16.00 ; Clear 
$16.00 à $16 50; saindoux pur, en seaux, 
$1.50 à $100; en chaudière, 7c à 7$c. 
Composé, $1.20 à $1 25.

quartiers, il semble que l’attitude prise 
par les échevins sur la question' du 
Parry-Sound soit de nature à leur nuire 
auprès des citoyens. Toutefois, d’après 

Tés apparences, la lutte ne sera ni lon­
gue, ni opiniâtre, et les changements 
seront peu nombreux. C’est peut-être 
préférable qu’il en soit ainsi.

Des fournisseurs, surtout dei mar­
chands épiciers, ont demandé à la 
chambre d’appuyer leur pétition au 
gouvernement fédéral demandant que 
le parlement rende sujette à la saisie

partie du salaire des employés fédéraux 
La chambre a décidé d’appuyer cette 
demande. Elle a pour elle le sentiment 
public et la plus élémentaire justice, et 
nous espérons qu’il y sera fait droit.

- L. D.

UN PEU DE TOUT

Les ventes de terrain au Manitoba et 
dans les territoires du Nord-Ouest par 
la compagnie du C. P. R. accusent une 
augmentation en 1897 sur l’année 1896.

En 1896, 88,000 acres ont été vendus, 
réalisant 307,000 dollars, tandis qu’en 
1897 la vente de 200,000 acres réalisait 
650,000 dollars.

La moitié de la lutte pour la vie est 
une lut£e pour la nourriture.

En Allemagne les ouvriers dépensent 
62 pour cent de leur revenu en nourri­
ture; en Angleterre, 61 pour cent; au 
Ma-sachus-ot 64 pour cent.

Dans ce dernier Etat, les personnes 
avec un revenu de $750 à $1,200 en dé­
pensent 56 pour cent en nourriture ; au- 
dessus de 81,200. 61 pour cent.

On cite un cas extraordinaire de lon­
gévité d’un..... verre de lampe! Mme
H. P. Crowell de Coriuna, Me, possède 
un verre de lampe qui a été continuelle­
ment en usage dans sa famille depuis 
1860—près de 38 ans 

Il n’y avait, sans doute, ni enfants, ni 
servantes dans cette maison !

C’est égal, avec des pratiques comme 
Mme Crowell, les épiciers risquent 
beaucoup de ne pas faire faire fortune.

Aux Etats-Unis, les recettes du gou­
vernement pour le seul mois d’octobre 
( 18971 sur le tabac manufacturé ont 
atteint $3,089,652 comparativement à 
$2,633,257 pour le mois correspondant 
en 1896.

Les recettes provenant des droits sur 
le tabac eu palettes se sont élevées à 
$1,522,548 comparés à $1,305,335 pour le 
mois d’octobre en 1896.

Pendant les quatre premiers mois de 
l’année fiscale 1897-189', il y a eu des 
augmentations dans toutes les branches 
de commerce.

JOURNAL I)K DA JEUNESSE. - Sommaire le 
la i:tl:ie livraison ( 29 janvier 1*9X). — Le demon 
des sables, par M. Gustave Tondoiiz..-Les tim­
bres-poste : " Allemagne ” (royaume ne l’russel,

Par M. I.ueien d'KIne l ue gageure par Marie de 
.aeretelle. L'hcritage des Derbanne, par A. Ver­

ier.—l’rereptos it art i'ti photographie : la coupe des 
épreuves, par Frederic Dilluye.

Abonnements : Un an, 2it fr. Six mois, la fr. 
Hachette k Lie, boulevard Saint-Germain. 79, 

Paris

GRAINS DE SEMENCE Blé (rouge et blanc) Manitoba et Ontario ; Avoine. Banner 
Welcome, Merveilleuse, Canadienne, etc. ; Pois. Orge 
Sarrasin, eto Bis d'Inde ij silos, Lentilles, Mil canadien 

et, de l'ouest ; Trèfle rouge, blanc, alsike, Vermont, mammoth ; Plâtre â terre ; engrais chimiques.

Spécialités de Grains et Graines pour Cercles Agricoles.

J. B, RENAUD & CIE, 126 * 140, BUE ST-PAUL, QUEBEC.

Sirop Fajardos-»
Reçu par Btiiie “ Boston Marine ” une cargaison de 
SIROP FAJARDOS de couleur jaune et qualité extra.

NAZAIRE TURCOTTE & Cie, QUEBEC.

•OXTB

Grain et Graines de Semences
Demandez Echantillons et Prix a

GEO. TANGUAY,
MARCHAND DE

Farine, Grain, Lard,Etc.
Magasins : 33 et 35,34 et 36 rue St-André,

Bureau: 48 me Saint-Panl BASSE-VILLE 

Quais : Rues Dalhousie et St-André QUEBEC
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(Joël plaisir pour vods de savoir que vos clients sont satisfaits.

LE THÉ INDO-CEYLAN
est garanti plaire ou nous remboursons l’argent.
Monsoon donne un bon profit, et ses ventes aug­
mentent de semaines en semaines. _
Mis en caisses de 3üf 30 et 50 lbs. THE MONSOON TEA CO., TORONTO, ONT.

MONSOON
Cacaos, Chocolats 

et Cafés- COWAN
EN VENTE MAINTENANT CHEZ TOUS LES MEILLEURS EPICIERS DE U PUISSANCE 

LS SONT ABSOLUMENTS PURS.............

The Cowan Co’y, Ltd., Toronto, Ont.

U HALLE AUX CUIRS, 
LEMOHITEURdelaCORDMIE

—A PARIS—
lO. Rue Bka.urkpa.irs

SONT 108 PLUS IMPORTANTS JOURNAUX 
DE FRANCE POUR LES INDUSTRIES 

DES CUIRS ET PEAUX.
60 ANS D’EXISTENCE

. NOS PRIX COURANTS
h08 Prix Courants sont révisas choque semaine. Cas prix nous sont fournis pour Mro publiés. par Jea meilleures maisons dans chaque ligne ; ils sont pour les qualités et tes 

quantités qui out cours ordinaire dans les transactions entre le ni arc lui ml de gros et le marchand de détail, aux termes et avec l’escompte ordinaire. 1 lorsqu'il y a un 
escompte spécial, il en en est fait mention. On peut gén« râlement acheter a meilleur nui relié en prenant de fortes quantités et au complunt.

Tous les prix sont ceux du marché, en général, et aucune maison ou maiiufaetuie n'a le pouvoir de les changer il son avantage, sauf pour «es propres marchandises qui sont 
alors cotées sous son propre nois et sa propre responsabilité- La Réduction se réserve le droit refuser ce privilège à quiconque eu abuserait pour tromper le public.

[•RLX COUUANTS.-MoNTUF.Aii, 10 Fkvuiku 189S.

Allumettes.
New Dominion............. la caisse.. 2 85
Telegraph....... ................... _ “ .. R 2ü
Telephone......................... “ ..8 00
Tiger».................................. “ .. 2 85
Fret payé à destination et Suc. en 
moins par caisse pour ï> caisses et 
plus assorties ou non.
Phasnlx.......................... la caisse.. 2 85
Eagle Parlor,...................... „ 140

T‘ ......................par 6 caisses.. 1 30

Articles divers.
Bleu Parisien................lb. 0 11
Bouchons communs__gr. 0 18
Bougie Paraflne............ ft>- 0 09*4

“ London Sperm. “ 0 08*3
Briques u couteaux—doz. 0 35 
Brûleurs pour lampes 

No. 1........................... doz. 0 00
No. 2.............................“ 0 00
No. 3............................ “ 0 00

Cûble coton *4 pouce.. .ft)- 0 13*3
“ Manilla.................. “ 0 12
“ Sisal......................  “ 0 06*3
“ Jute........................ “ 0 08*3

Cartes à Jouer................doz. 0 25
Chandelles suif............ tb 0 00
Epingles à linge.bte. 5 gr. 0 00

3 fils.
Ficelles..............  30pieds.. 0 40

“  40 “ .. 0 50
“  48 “ .. 0 60
“   60 “ .. 0 75
“   72 “ .. 0 00
“ .............100 “ .. 1 26

OralDC de canari..............lb- 0 03*2
“ “ paq__ “ O 06

chanvre.............“ 0 03*2
“ râpée...................“ 0 06

Leasts concentré, coin ... “ 0 30
“ pur.... “ 0 65

Mèches h lampes No. 1..... 0 16
—... ------------No:12.....  O HP-

“ No. 3...... 0 12

0 13 
0 30 
0 10*4 
0 00*2
0 37*2
1 00 
0 75 
0 70 
0 14 
0 14 
0 08 
0 00
3 50 
0 00 
0 60

4 fils.
0 70
0 90
1 20
1 35 
1 60
2 10 
0 04 
0 08 
0 04 
0 07 
0 40 
0 70 
0 20

0 13
Bières.

Bass Ale. .
Bead Bros. Dog’s Head — qta dz. 2 65 

“ “ ......... pts “ 1 67*2

Guinness' Stout. 
Read Bros. Dogs'IIead . qtt. oz. 2 52Lj 

L-50-

Cafès.
Cafes rôtis.

Arabian Mocha.........................
la livre.

imperial “ ......................... . 2S
Jamaïque.................................... . 20
Java Siftings............................. . 26
Maracaibo.................................. . 23
Old Gov. “ ........................... . 31
Old Gov. Java ct Mocha......... . 32
Pure Mocha................................ . 20
Rio................................................ . Il à ID
Standard Java.......................... . 32

“ “ et Mocha... . 32

Chocolats et Cacaos.
Chocolats Fry.

Caracas *4 boite de 6 lb......... la tb 0 42
Diamond *4 et *3 l#oit«- de 0 tb " 0 24
Gold Medal (sucré) de 6 lb - “ 0 20
Monogram *3, 6 div. “ ... “ 0 24
Pur non sucré *3 * “ • • “ 0 42
Vanille *4 “ ... “ U 42

Chocolats ( ou an.

French Diamond 6 div. 12 tbs tt>. 0 2:1
Oueen’s dessert, *4 ct >3.........

“ “ 6 dlv............
•* 0 40
“ 0 42

Mexic an Vanilla. ‘4 ft *3 ... th. 0 nr.
Parisien, more, à 5c................ “ 0 30
Royal Navy, *4 et *3................ “ 0 30
Chocolate Icing paq. 1 lb. dz. 2 25

“ “ “ *3 “ “ 1 25
Pearl Pink Icing “ 1 “
White Icing “ 1 “

“ 175
“ 175

Chocolats Felix Colin :
Chocolat, qualité No. 1....... .. .. 11,. Ü 27

-♦*— 44 N0. 3. r.T. : r r. “ 0 3©

Cacaos fry.
Concentré *4. *2.1 lb. boite de 1 dz. 2 40 
Homéopathique *4, bte 14 Ibs. lb- 0 33 

“ *2. bte 12 Ibs. “ 0 33

Cacaos Cowan.
Hygiénique, en tins do *3 tb-.

“ “ *4 jb..TT II • IÇ 1
dz. 3 75 

2 26
0 55
1 40
2 25

a.. .lb.
Essence cacao, non sucré ........dz.

“ ** Bucré, tins *4 lb. “
Cacao 1) li.r Colin.

Cacao, botte *4 U».......................... tb. 0 27*y
Coco.

Canadian Coroanut Co.
la livre

White Moss Hb, 15 ou 3<» ft>a à lu c., O 27 
“ *3 “ O 28
- *4 “ 0 20
“ *M “ » 30
“ Bee. de 10, 15 ou 20 tba O 00 

Feather Strip ‘‘ - “ 0 00
Special Shred “ “ (» 00
Macaroon “ “ O 00
Crown Desic. de 12,20 ou 25 Ibs O 00 
Spécial “ “ O 00
Au quart. 2c par )h- de moins

Confitures ot Gelées.
Lazenby. •

Tablettes de Gelées 13 var__ pts. 1 20

Conserves alimentaires.
Spécialités de llr. Cl( 

Com pressed Corned Href 1 h In

F.ng. Mrawn ...............
Boneless Pigs Feet .. 
Sliced Smoked Beef.

2s.
*28.
Is.
Is.

Colled Mruts. i oz. tins.
Ham........................................
Game.........t............................
llare............ ............................
Chicken...................................
Turkey.....................................
Wild Duck............................
Tongue....................................
B'-ef.........................................

rk.
/. *1 20 

2 20 
2 20 
2 20
1 40
2 20
1 2o
2 2o

0 55 
0 55 
0 '55 
0 65 
o 65 
0 56 
0 55 
0 55

Pates.
Wild Duck...................
Partridge.....................
Chicken............... 7.7.
Veal A Ham ..............

Ox. Tonguo Whole 1*3.

2*3’
Lunch Tonguo. Is 
Picnic lteuns with Tomato

Sauce.....................................
Soups.

Mulligatawny .......................
Ox Tull.....................................
Kidney.....................................
Tomato.....................................
Vegetable.....................pints.
Julienne..................... quarts.
Clilekon ...................................
Mock Turtle............................
Legumes.

Asperges.........................dz.
Baked Beans 3 lbs ___ “
BI6 d’Indc............2 lbs “
Champignons............... btr.
Citron Hies 3 |bs........... dz.
iiuricots verts............... “
Olives, Pints................. “

“ *2 Pints..............  “
cn quart, gallon.

. la dz. 1 10 

.. - 1 10 

.; " i 10
.. “ 1 10
.. “ 5 50
.. “ 0 75
. * 8 00 

“ 2 75

0 Ou

Petits pois français
fin»...........

“ extra fins.
“ surfin» ...

Pois canadiens 2 lbs
Tomutes....................
Truffes.......................

Fruits.
Ananas 2 et 2*3 lbs..
Bluets 2 ,k .
Fraises 2 “ .
Frambrolses 2 “.

2 “ „
3 “ .

.bte.

Pèches

Poires

Pommes

Prunes

3
gal.
3
2

the..

2 50 
1 00 
0 00 
0 14 
0 85 
0 85
3 75 
2 00 
0 00 
0 11
0 13 *3 
0 HI
0 lh 
0 00
1 20
4 80

2 10 
0 00 
1 55 
1 60
1 65
2 50
1 65
2 25 
2 75
0 Ot)
1 60

4 60 
1 10 
0 00
0 24 
0 00 
0 00 
4 00 
2 60
1 00 
0 12
0 15 
0 18 
0 20
1 601 an
6 ÜÜ

2 60 
0 80 
1 60
1 76
X77t*
2 60
1 76
2 60 
3 00 
1 10 
1 66

CHOCOLAT en vente partout.

AGENTS CACAO
D. Masson & Cie. Montreal.

FRY
Tous de Première Qualité ! !

Nos poissons pour la saison du Carême sont de première qualité et comprennent 
toutes les variétés tels que

Morue, Hareng, Anguille, Truite, Saumon, Poisson Blanc, Etc. “TpI"
A. ROBITAILLE & CIE, Epiciers en Gros, MONTREAL.
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PPIPIFP Q f__Savez-vous que la vente de l’ENAMELINE en Amérique est plus du
™ ■ I ICliOl double de oelle de n’importe quel autre poli à, poêle connu ?

•**LT WITH DAMP CLOTH OR
■ RUSH. POLISH WITH (*v

OTH OR SRU

’importe quel
Savez-vous que la vente deFnameliite

The Modem STOVE POLISH.
,. en Europe est plus considérable que la fabrication entière de

n importe quelle autre marque de poli à poêle de l’Amérique ? Voici des faits ! Pourquoi ? 
Jrarceque les consommateurs et le commerce demandent, 1’ —

PRIX COURANTS.—Monter al, 10 Fkvimer 1898.

Poissons.
Anchois............................dz. 8 25
Anchois A l’huile..........  “ 3 25
Clams 1 tt).........................“ 1 50
Harengs marlnés........... “ 1 50
Harengs aux Tomates. “ 1 35
Homards, boite haute. 44 0 00
-----M .........44 • plate... “ ... 0 HQ
Huître b, 1 ft}..................dz. 1 30

“ 2 “.....................“ 2 20
Maquereau...................... “ 1 30
Sardines l4 françaises.btc. 0 08 

“ *-2 “ “ G 10
Sardines Royan à la

Vutel.............................. “ 0 00 0 15
Sardines Royan à la

Rordelalse.................. Me. 0 00
Saumon boite haute., .dz. 1 10

“ “ plate... “ 1 25
SmeltB (Kperlans)____ “ 0 50
Thon à la Vutel, Jarre. “ 0 00

('onserres A mieux Preres: 
Sardlnea des Gastronomes, qualité

extra, *m liébé Vendée...................
do *m bébé Bretagne...............
do busBe double rouvert.,
do Kl (lo do 
do Ki haute do
do Bans arêtes '.j h. A bande,
do do >» do .
do do J4 h. do .
do au beurre, qualité extra

J4 do .
do aux truffe s ’4 do .
do St-Pierre a la tomate, «h

basse a Clef........................
do (1.1 do >4
do do Bailee ravigote 'h 
do do do i.|

Royans la Brilhit-Suvurln. aux 
aeliards aromatiBep >4 ovale. .. 

Sardines A F Laurave «t Fils,
bonne qua lté. *4 liasse.................

Sardines Carrauil-,\mieux. qualité
choix. *4 foruiaf Club...................

Petits pois lins a l'anglaise. Ki bte.
do très tins do

Champignons de Paris, choix cou 
rant. Kî boite.r—tr rrs*. .....

Haricots verts moyens, Cuirainl-
A in leux. K» boite.........•..................

Moutarde, flacon forme baril, aux
Hues herbes a l’entrayou.............

Moutarde, flacon forme baril, a la 
raviuote. aux anchois. h-gros f|. 

Moutarde, ilacon forme baril. A la 
raviuotte.aux aiielioia. le petit il. 

l’urée de boit* Gras Truffée des 
Gastronomes. *4 boite à clef..

0 00 
4 50 
2 00 
1 00
1 50
2 75 

—2. J11L
1 40
2 40 
1 40 
0 25 
0 35

0 15
1 25 
1 45 
0 00
0 27 Ki

O 11 
o 11 
0 15 
0 24 
0 30 
0 10 
0 25 
0 19

0 21 
0 21

O 11 
O 17 
0 13 
0 10

0 13

0 13

0 12 
O 13 
0 15

0 17­

0 11

0 1S 

0 11 

0 20

l'in ml es en cnn sei~ce 
Corned Reef, bto 1 ft>

“ “ 2 “ .
“ “ 0 “ .
» U 14 M

I.ang. de pore.44 1“.
“ “ 2“ .

A bœuf “ 1Kift>.

3 '
Enullsh Brawn.........
Bœuf (chipped dried)
Dinde, bte 1 tt)...........
Pétés de foie uras.........
Pledsdecochon,bte lKitb 
Poulets, “ 1 tb

dz. 1 
» 2 
“ 7 
44 15 

dz. 2 
“ 5 
“ 0 
“ 0 

0 
0 
3 
0 
5 
0 
0

ftfiêcinl if c des Latently.
Soupes Real Turtle..........dz. 0 00

“ assorties.................“ 3 00
“ 44 bts carrées “ 0 00

Cirages.
Cirnges français...........dz. 0 25

44 cumulions___ “ 0 20
Russet Combination Dress___doz.
Ox Blood “ "   “
Brown Chocolate “   “
Oreen *•   *•
Uulversal Shoe Dressing......... ••

Minos.
Mine Royal "Dome........gr. 1 70

“ James.....................“ 2 40
ltislnu Sun larue dz. 0 00 

” small “ 0 00
Sunbeam larue 41 0 00

4 “ small “ 0 00
Sllverlnc. No 8............... “ 0 00

•’ ” 0.............. 4> 0 00
“ 44 4 ..............  “ 0 00

1 05
2 75 
9 00

18 50
3 ‘.0
0 90
8 25
9 05 

14 45
1 40 
3 50
2 30 
8 00 
2 40 
2 30

9 00 
3 75 
1 05

0 70 
0 00
1 75 
1 75 
1 75
1 75
2 00

0 00 
0 00 
0 70 
0 40 
0 70 
0 35 
0 00 
0 50 
0 35

No 4, 3 doz. ii 1 a caisse.................... 4*511
No.O, 3 doz. i\ la caisse........ ........... 7 50

Vernis à harnais.

A tuyaux... .
Parisien..........
Royal polish

Vernis.
.gai.

dz.
• «al.
.. dz.

0 00 
1 10 
0 00 
0 70 
0 00

1 80 
1 20 
0 90
0 75
1 25

Drogues et Produits Chimiques.
Acide carbol.que..............jfo. Ô 30 Tï îïï

“ citrique..................... “ 0 50 0 55
44 oxalique...................“ 0 10 0 12
44 tartrique.................. 44 0 33 0 35 ‘

Aloes du Cap......................“ 0 14 0 15
Alun........................................ 44 0 01 Kl 0 03
Bicarbonate de Soude.brl. 2 45 2 75
Btchrom. d* potasse___ft>. 0 10 0 12
Bleu (carré)...................... “ 0 10 0 10
Borax raffiné................... “ 0 00 0 08
Bromure de potasse.. . “ 0 55 0 00
Camphre américain___ “ 0 80 0 90

“ anulai8........... “ 0 85 0 95
Cendres de soude.......... ft) 0 01 K* 0 02
Chlorure de chaux......... ** 0 02K» 0 05

4* de potasso____“ 0 23 0 25
Couperose..................100ft)S 0 55 1 00
Crème do tartre..............ft) 0 2ü 0 25
Extrait de Caïn pèche... “ 0 10 0 11

\ en paquets..........“ 0 12 0 14
Gelatine en feuilles____“ 0 35 0 00
Glycérine...........................“ 0 17 0 20
Gomme arabique............“ 0 50 1 25
Gomme éplnette............ 44 0 00 0 25
indluo Benuale................44 1 50 1.75

“ Madras................. 44 0 00 0 80
Ioduicdo potasse........... 44 4 00 4 25
Opm m.........................  “ 4 50 4 75
P losphoro......................... 44 0 00 0 75
Résine................. (280 11)8) 2 75 5 00
Salpèti c.............................. ft) 0 05 0 07 K*
Sels d'Epsom . . 100 tbs. 1 50 3 00
Sodacaustique 00° 44 1 "(B 2 00

M “ 70=» .« got/
A laver.......... “ 0 05

’ épate...................... brl. 0 00
Soufrepoudro .............. ft>. 0 OP4

“ butons................. ** 0 0P4
44 rock. sacs..100 ftis. 1 50

Strychnine......................oz. 0 90
ulfate de cuivre..........ft>. <• 04 Kl

morphine... *.* 1 JJ!)
44 de quinine........oz. 0 40

Sumac.......................... tonne. 55 00
Vert de Paris................... ft>. 0 14
Vitriol................................. •* 0 04*-»

Eaux Minérales.
Carabana.................
Hunyadl Matyas... 
I’ouuues St-Leuer.,

. cse. 10 50 

. •• 6 00 

. “ 10 50

St-Galmier qts. (source Badolt)cse. 0 00 
“ pta. *4 4 4 7 5 0

Vichy CélestlnB, Orande Grille.. 44 10 00
41 Hôpital, Hauterive.........  44 10 00
44 St-Louis..............................

Epices pores.
Allspice, moulu............. 1b. 0 13
Cannelle moulue........... “ 0 15
----- n—oa-nattes..— . .0 13
Clous de girofle moulu “ 0 15

“ 44 ronds.. •* 0 09
Gingembre moulu......... “ 0 20

44 44 racines 44 0 13
Macis moulu.....................“ 0 00
Mixed Spice moulu Tin

1 oz ................................ “ 0 42
Muscade blanchie..........“ 0 40

44 non blanchie.. “ 0 00
Piment (clous ronds)... ** 0 09
Poivre blanc, rond........ 44 0 1 5

“ 44 moulu... 44 0 18
“ noir, rond............“ 0 10
“ 44 moulu........“ 0 12

Whole Pickle Spice___lb. 0 15
Fruits secs.

Abricots Calif.................. ft>. 0 10
Amandes Kl molles__

44 Tarragono....
“ écalées..........

Arnaud, amères écalées 
“ écalées Jordan

Dattes en boites............
Figues sèches en boites 

“ 44 en sac .
Nectarines Californie.. 
Noisettes (Avelines)...
Noix Marbot...................

“ Grenoble...............
“ 44 écalées.

Noix du Brésil................
Pecan

1 00 44 “ polies......... 0 osK* 0 1
2 50
0 03

Peanuts rAtls(arach). 0 07 0 <;>
I’éches Californie......... 0 10 0 11

0 03 Poires “ ......... “ 0 09 0 10
2 00
1 00

Pommes séchées........... 0 00 K» 0 07
Pommes évaporées__ “ 0 00 0 1»

0 05 h, Pruneaux Bordeaux.. 0 04 0 08
2 00 " 44 Bosnie.......... 0 0i> Ki 0 07 Ki
0 45
5 00

— ------- Californie^ 4t. -U.Q7 0 09 Kl
Raisins Culif. 3 cour . “ 0 00 o’ïï7ki

0 17
0 06 Ki

'• “ 4 “ .. 0 08 0 09
Corinthe Provincials. . *• 0 05 Kl 0 05 n.|

“ Klliatras.........
44 Patras..............
44 Vostizzas___ ,4

0 <uVS, 
0 00-4 
0 07

0 00
0 00 Ki 
0 08

Malaga Loose Muscat. *■ 0 00 0 07
“ London Layers bte. 1 35 1 50
“• Black Baskets, 44 U 00 2 00

0 09 
0 09 Ki 
0 20 
0 35 
0 00 
0 00 
0 09 
0 00 
0 08 
0 07 Ki 
0 09 Ki 
0 10Ki 
0 16 
0 12 
0 09

00

0 15 
0 18 
0 14 
0 20 
0 10 
0 25 
0 28 
0 90

0 45 
0 55 
0 70 
0 10 
0 17 
0 20 
0 12 
0 15 
0 20

0 12’| 
0 09 Ki 
0 11 
0 22 
0 40 
0 35 
0 04'4 
0 10 
0 03 Ki 
01)9 
0 08 K> 
0 11 
0 12 
0 17 
0 1/
0 IF

DEMANDEZ NOS PRIX POUR LES POISSONS SUIVANTS :
Morue No 1, large. Morue No 1, moyenne. Morue No 1, petite. Anguilles. 

Truite. Sanmon, Colombie Anglaise. Saumon, Labrador. Poisson 
Blanc. Harengs, Labrador. Harengs, Nouvelle Ecosse.

N. QUINTAL & FILS, épiciers en gros, MONTREAL

J. H. BEGINCHAUSSURES EN GROS
A l honneur d informer ses pratiques et les marchands eu général que ses échantillons du 
printemps et de l’été sont maintenant au complet et sout tout ce qu’il y a de plus Nouveau 
sous le rapport des Couleurs et des Formes. 1

Assortiment très varié offrant un choix sans précédent.
Mnrcliandjsrs i-\|ifalircs prompt ('mont. Coimnnmlt's porta ninllc sollicitée*. J. fl. BEGIN, 171 Rue St-Josepli, QUEBE.G.
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BERNIER & CIE Marchands de Graines
GRAINES DE SEMENCES. GRAINE FOURAGERES. ETC.

C()KKKS1J0.\!>ANCE

SOM.K’ITKK.
Bureau et Entrepôt

PRES delà gare DU GRAND TRONC, ST-fWflGINTHE,
La Compagnie John L Cassidy Limitée

IMPORTATEURS PORCELAINES, FAIENCES, CRISTAUX,
...DE... ARGENTERIE, COUTELLERIE, ARTICLES d'ECLAIRAGE,

339 «Se 341 RTJE ST. PAUL - - ■ MONTREAL.
E te

I’HIX COURANTS. -Montiikai., lu l i vuiku 1HSK

Malaxa Connoisseur
( luster..........lit»*. 1 Ho 2 00

“ Buckingham
Cluster.........  “ 0 00 B 25

Malaga Russian Clusterbt». 4 00 4 25
Sultana............................|h. 0 00 0 10
\ alence off stalk..........•• 0 04 Hj 0 00

“ tint*off stalk . •• 0 04 », 0 05
** Selected...... n HT) - , n oo
“ 4 cour..............** 0 00 0 0Cn4

Fruits verts.
Anaiius.................... pièce.. 0 00 0 00
Attocas.................... baril.. H 00 lu 1111
Bananes................... régime 0 (10 0 00
Pommes...................baril 2 r»o 5 00
Raisins Malaxa.... “ 5 f>0 o oo
Oranucs Valence (420)... r» oo 5 r.o

“ - •• .714 )— n oo 0 50
** .............. 0 00 0 Oo

0 00 0 nO
“ ......... 0 00 0 OO

" Mexique (l 50'.. o oo 0 00
*’ Floride................ 0 Oo o no
“ Jamaïque, baril. r> r»o 6 o».

Citrons Messine...... •• 2 00 p Oo
” Naples....... “ 0 oo 0 00

oignons rouge»__ baril.. 2 00 v r.u
" d'Kjyj.tl'. 111! s 0 00 n on
” d* Espagne. imite. 0 Oo 1 (Ml

Noir do coco, par 100.... a 50 n no
Grains et Farines.

OR A INS.
Blé roux d'hiver Can. No 2. 0 OU 0 nO
Blé blanc d’hiver Can. No 2. 0 i * n 0 oo
Blé du Manitoba No 1 dur... 0 o.» 1 10

“ No 2 “ .. 0 00 n OO
Blé du Nord No 1............ 0 •»0 0 oo
Avoine blanche No 2 . . . 0 :î1 0 : : 1 •
Blé-d'inde Américain ......... » ::t k. 0 PS
Pois No 2 ordinaire. 0()tt>8. . 0 02 0 o:;
Sarrasin, 4 H •• . 0 :jo«-_. 0 or
SelKU', 50" .. . 0 r» 14 0 52

> AKIM S. «
Patente d’hiver....... 4 i ». » 4 S 5
Patente du printemps........... n 0*» rf ::o
Straight roller......................... 4 lo 4 4 5
Forte d»' boulanger, cité. .. n oo 1 00
Forte du Manitoba................. . i -li*. 1 *»lt

I A Kl NES !#* A VOIN K
Farine «l'avoine standard.

baril........... î»n l in
*’ Bat*............. 1 !»•» 1 ‘.*5

granulée baril... . • » Ou 4 (III
“ " sac ............ il ne 1 05

Avoine rouhe baril ........ p p 0’»
“ “ sac............. 1 "5 i pl»

ISSVEh 1»K III.,K
Son d'Ontario, au char, ton 00 1(0 l:t 5n

” de Manitoba *• •• on on 14 no

(*ru do Manitoba............finir lfi oïl 10 00
” d’Ontario................. ’* oo «*0 M 50

Moulée............................... “ 15 Oïl 10 on

lùirinrs pn parn s.
Kuril»*» préparée. ltrndle

xxx. on»!* ::>•»*• - •• P i 4A
•• B u per h li *•___ ‘J 00
•• •• a ••.... 1 :tr»

Ur*(t* mondée.......................pot 1 so 2 oo
-  sac 0 00 1 fi5

,*•  quart o oo a üo
• ^pWii-o................... Bat- o oo 25

* Huiles et graisses.
lll'ILK*.

Huile tie morue. T. N., uni. o :»5 ù o 40
•* loup-marin rutti.. “ 0 44 0 4 0
“ paille....................... *’ o :ls 0 12

Huile de lard, extra uni. 0 55 0 00
•• “ No 1. “ 0 50 0 55
“ d'olive p. much.. *’ 0 HO 1 00
** à salade.................. " o tir» 0 75
*• d’olive a lampion “ 1 20 o 00
“ (lespermaeeti-----  »* 1 20 ï 40
•• de marsouin . ... “ 0 50 0 OO
“ de pétrole, par char.. n un 0 oo
•• •* ....................... o on 0 12
“ Amêrleaine.par eliar. 0 1 1 à 0 17
•• ** parqrt... n 15 0 1s
•• d’olive Barton et (inestler

\ilsfle qts H 50
.. ** J il H p 50
*• de foie de m. Xor.ua). F 20 a 1 5(1
.. .. T.N - 1 00 1 25
" de castor “K. 1 ” ïh 0 (IP 0 nn-
•• •• fraie, qrt. 11». 0 P 0 io
.. .. .. ' t8t, .. 0 1 ■ ", 0 il

8:h rJtiliit .N «/< Lazruhy.

Huile « salade..................... M pl il/ 1 40
■a PI- o 15
pIlllH P 75

•• .......................quarts " 0 50
I n ui»* a salade petits ............ " - 00

•* grands.................................. ” •»

-----  Liqueurs et splrituciuc
Hriitfii' '. • Irait' /••>!/'

à la ralsse.
llennes-y * . . ‘Jâ

•• • .par l'i »'.éihpcb . . 1:5 00
•• . • ............................... ht;»
•• • * • ....................... 10 2.T
•• v.o.................................. 17*25
• • « o ........................ 2P oo
•• v.s o............................. 23 “O

Martel •.................................. 1 :t 0"
*’ • (par 10 calBses) . 12 75
“ V.O............................ 17 00
“ V. S. n. P ................. 1S 50
“ V. V. S. O. P........... au oo

HtmttMleuu .t Co . F. P....... U oo
•• • .......  . 10 00
•• o. K ... 12 oo
—............. T . TT R 1-4 'tw­
• X. V o M .. . ill OO
•• 1X24... 2 l oo

P. Hlebanl. « art»- blanche 1 2 qrt H H 50
• • * • i 4 ptR ■ P 50
•• •• 4X«-pta 10 50
” » arte d‘«»r 1 *2 qrt s. 12 00

1 pis . i:t oo
*• ** 4^‘-jpts i l oo
“ 10 1 tup. llanks . lo 00

Rlvlére-Oanlrat................... lo 00
optima .................................. 17 oo
BiBijult Oubouché......... P 25
Renaud d Cie........................ 12 25
K. l’uet • .............................. .. r.,. P no

10 75
.. *.... ........ '.............. 12 r.u
*• v.o........................ 14 5 u
•• V.O. P......... ........... 15 25
“ V. S. O P ............... K, 25
•• V. V. S. O P......... 20 25
•• 1S00...................... 24 25
•• 1X50 ................... 20 25
“ 1 H 10.................... ::n 25

J. Borlanne • • •................. t» 75
au u-tllnu.

HenneBsy.............................. 0 00 0 75
Martel.................................... o no (> 75
K. Puet.................................. n oo :t or»
•I. Borlanne depuis........... 0 oo ;t 75
Rlvh-re-Oardrnt ............... o no 4 15
Itisqult-1 Mll»OU» b»-............. 4 ::n • 4 55
Renaud A (’le.................... 4 10 4 :to
Boutcilleau «l ci1-. . • 2. '■•» o nn

Kh u ms
a .i ■ alhsi

St-UeorifeH. 12 lit •• 12 50
*• 24 *>_• jits imp . 1 1 50

Chauvet < urhet or 12 lit. n oo 11 50
*• ' routai 12 lit. n oo 12 75

ÜL-Jûkn......................... 0 00 7 75
St-.tosepli. .laliialqlie . . 0 00 11 50
Ht-Félix. Martinique 0 00 ]o 50
St-Mare............. 0 00 P 25

MU (S allnii.
Jamaïque............................ 4 25 0 15

ir/oV.» fl /•>(>.%-'O •».

Iiewar'sSj»eeial I.i»|U*,ur.. 12 25 12 50
Hcwar Extra spécial.. ... il 2.» P 50

H. Fair man «C Co............... 7 50 H 50
Royal F.aule....................... P 25 P 50
SlierltT's .............................. 10 00 1H 00
Markle’B H. n. spec........... 0 00 10 25

•* Islay..................... H 25 H 50
(Heilfalloeh........................ H 75 H HO
(llenltvet •.................. ......... P 00 P 25

•• ♦ • •..................... 10 00 10 25
(*uhtnrt i l’mwn .............. 0 oo- H 76

• * 2 “ ................. 0 00 P 50
*• a “ ................. 0 00 10 75

Harvey*» K O. S. spee. Ilq. 0 00 12 50
“ Kit/ James B y.old 0 00 P 76

Alex. McAlplueold neoleli. 0 00 U 75
Watsoli nid «euteli. qrts.. . 0 00 H 76

** ’’ pts___ 0 00 P 75
Thom «t Cameron............... 0 00 (1 75
Heriinrd’s F néon» ..*.».... 0 00 7 75
Itullneli. laide A Co. »

Speetal blêmi.................. P 25 P 60
•• extra speetal......... 10 75 i 1 00
“ 1. Katrine.............. 0 00 7 50

I sher'B U. V. U................. 0 00 H 75
** speetal reserve . 0 00 *.» 75
“ Od.ll.................. 0 00 12 00

Oaelle » 0(1 Simu/uler......... 0 00 P 50
Orner’* n. V. II................. 0 00 P 50
Stewart's Royal ............ 0 00 10 00

au Kallon.
Haiiauber Irish ............... 4 05 4 :«>
11. F.nrmati »tCo................. 4 nf» 4 15
Sherirt's ............. 4 05 4 H6
Olenfalloi-li...................... :t 70 P H 5
Ob'lillvel (old).................... 4 MO 0 PO

11 hi 'lci u Irhimlai
A la caisse.

Henry Thoinson................. 0 00 H 50
St Ke\m ............................ 0 00 7 60
J. Jameson Son * . . 0 00 P 75

•• •• • • • , 0 oo 1 1 50
IJ»-n. Une «t t'o • ........... 0 00 P 50

»• •* • •.............. P 75 10 50
Itarnatiber.......................... P 75 10 25
TIioiii iV Cameron............... 0 00 (1 75
Burke's • • * qrts........... 0 00 s ni»

•• •••12 imp qt •
—tLmks ___ ____ ____. • o Gil 11 75
Illlimlle.......................... o nn ÿ( 55
IbiHllIlilllS.......................... o no P 75

A la alsse.
lie Kuyper 1 a 24»- . 0 25 11 75

•• 25et plus.... 0 15 1 1 55
cs«: violette. . 0 Oo 2 00

" cso blanche . 0 00 P 00

POUDRE A PATE------- m. ■ «Iff”

COOK’S FRIEND
Le Nec Plus Ultra (le la Qualité

A mem: la client''le ..
... cl lu inu.nli*m.

B-BAKIMGgyy POWDER 1

TOUS LES EPICIERS DE GROS

rr gook’S friend
La Seule Veritable...

I AIlltigfK». l’AK W. D. M LAREN, MONTREAL

Demandez...
' le nouveau tabac CMSINO POUR HUMER 

OU POUR CHIQUER

UN SIMPLE ESSAI VOUS 
PROUVERA QU’IL N’Y EN A 
| ’AS DE MP1I T FUR AU MONDE

•T CT.

Cts • L-Er • PHQU ET
MAM. KAf Ti lti: J* \ic

JUS. (TlTK, b 17» m ST JIISKI’II.



lo oo
2 GO
2 50
8 Oo

15 00
10 00
7 25
7 86
7 00
7 00
7 75
7 25
7 00
9 26

3 05
3 10
3 15
3 25

8 46
3 60
3 90

2 05
2 26
2 10

n, au

.4 05
.4 06
.4 04
.4 04
.4 -64
.4 15
.4 15
.4 14
.4 14
.4 14
.2 26
.2 25
.2 24
.2 24
.2 24
.2 90
.3 00
rt

..4 80
4 25
2 85
3 10
3 80

e.
7 75
8 25
8 75
9 25
9 76

10 26
cents dti

0 75
' 0 76

9 00
ccuts de

8 75
11 50
0 50

cents de

16 00
7 00
0 75
7 00

19 00
20 00

1) jon

1 1 00
11 00
12 25
12 25
11 00
12 25
13 25
11 25
13 25
12 25
12 25
21 16
18 25
11 25
12 25
10 26

6 15
14 50

4 70
4 20
3 96
4 20

LE PRIX COURANT

PRIX C0ÜRANT8.—Mowtbhal, 10 Fevrihr 1898.

Hélasses.
An g allô

1 tonne......................... ... 0 28
tierce et qt............... ... 0 304
'demi quart.............. ... 0 314
au char ton............. ... 0 27Si

44 tierce............
“ Hi qt.............

:o, tonne...................... ... 0 28
“ char............. ... 0 25

tierce et qt............. ... 0 30 Si
au char.................. ... 0 29’ll

Mo a tardes.
lolcman ou Keen

îoltes 4 tb................
‘ 4“..................

1 “..................
farresl “parJarre..

" 4 “ “
Durham “

Boites.
Rondes. Carrées. 

. 0 274 0 45
0 25 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00

0 42 
0 40 
0 26 
0 75 
0 60

Pâtes et denrées alimentaires

dacaroni Importé......... tb 0 09 0 10
/ermlcello “  “ 0 09 0 10
..ait concentré................ dz 0 00 1 90
?oIs fendus, qt. 190 tb* . 3 40 3 60

Poissons.'
larongs Shore.............brl. 0 00 4 25

“  4 “ 0 00 2 60
“ Labrador — “ 0 00 4 50
“ “ .. 4 “ O 00 0 00
“ Cap Breton .. “ 0 00 4 25

_4* -**■•--- -4-D 00 2 35
Viorne sèche................ evrt. O Oo 4 00

“ verte No lqt—tb- 0 02 0 00
“ No 1 large qt__ “ O 024 0 Oo
“ No 1 draft.........“ 0 00 0 00
“ désoaséo............ “ 0 Oo 0 00

Poisson bl. lac8up.. 4 brl. 0 00 Oc>()
rrulte des lacs........... 4 “ 4 25 O OO
Saumon C. A............. 4 “ 0 00 6 50

“   1 “ 0 00 12 00
3aumon Labrador..4 “ 0 00 8 00

“ .. 1 “ 0 00 15 00
Anguille..........................tb- 0 00 0 00

Pondre à Fats
Cook's Friend.

No 1, 4 doz au a? 4 hte.. la doz.. $2 40
“ 2, 0...................... ....... ** .. O 80
‘3,4 “ “ “ “ ..0 45
‘10,4 “ 2 10
‘12,0 “ 0 70

Produits de la ferme.
(Prix payés par les éplclors.) 

Beurre.
Townships frais............ tb- 0 15 0 17
Kn rouleaux ................ “ 0 144 0 154
Crémerie sept................ “ O 1S 0 19

do Oct......... “ 0 19 0 20
bYomage.

De l’Ouest........................tb- 0 09 0 094
DeQuébec.........................“ 0 09 0 094

(K u fs.
Frais pondus, choix , .dz. 0 21 0 22
Mirés................................... 0 14 0 15
(Kufs chaulé», Montréal.. 0 144 O 16 

------- »» • Ont;rrio. .. rO~19 0 -i4--

Sirop et sucre d'érable.
Sirop d'érable en qrts tb- 0 044 0 05 

“ en canlstre. 0 55 0 00
Sucro d’érablepts pains tb- 0 04 0 05

“ gros............. 0 03 4 0 04
Miel et cire.

Miel ronge coulé............tb 0 06 0 00
4 blanc..........................“ 0 00 0 07
‘ en gateaux...............“ 0 10 0 12

Cire vierge........................“ 0 25 0 26

Produits Pharmacou mues.
Sirop d’Anls Gauvln.............. la doz. 176

“ 44 ..:..par3 “ 160
“ “ prix net grosse 16 00

Gralnedelln..................tb- 0 00 0 03
“ moulue... “ 0 00 0.04

Spécialités de Ficault &' Contant.
Doz. Gros.

ElixirPulmon, Balsam!.. 1 76 18 00
Biscuit Purgat. Parisien.. 1 20 12 00
Pastille A vers...................  1 50 15 00
Poudre de condition 4 tb- 0 80 7 20

“ 44 4 tb- 1 25 13 00
“ “ 1 tb- 1 80 18 00

Huile foie de morue, 8 oz. 0 00 18 00
“ “ 0 oz. 0 00 15 00

Emulsion foie de morue.. 0 00 4 00
Huile vétérinaire.............. 0 00 1 50
Essence d’épinette............. 0 00 0 80
Spécialité de Rod. Carrière ;
Gomme Mal de dents, Dr Adam,dz. 0 70

“ “ “ “ où 8 26

Réglisse.
Young <£* Smylie.

Y. A 9. en bâtons (sticks) :
Bte de 6 tbs, bols ou papier, tb— 0 40 

Fantaisie ” (30 ou 60 bâtons)bt. 1 25
“ Ringed,” boite de 6 tbs........... tb- 0 40
"Acmé” Pellets, boite de 5 tbs.

(can.)..................................... bte. 2 00
Acmé ” Pelleta, boite fantaisie

(30 more. A la boite)...........bte. 1 00
Acmé ” Pellets, boite fantaisie

papier, (40 mota)................bte. 125
Régllse au goudron et gaufres de

Tolu, bU do 6 tbs. (can)__ bte. 2 00
Pastilles de réglisse, Jarre en verre

5 tbs. 1 75
Pastilles de réglisse, boite de 5 tbs

(can.)........................................ 1 60
Purity ” réglisse, 200 bAtons— 1 46

“ 100 “ ... 0 724
Réglisse Flexible, bte de 100 mor- 

coaux.
Navy plugs...................................  0 70
Trlpple Tunnel Tubes.................. 0 70
Mint puff straps.......................... 0 70

Riz.
Sac. 4 Sac. Pch. 4 Pch.

, 1 @ 4 sacs 3 50 3 55 3 00 3 05
b® 9 “ 3 45 3 50 3 55 3 00

10 et plus” 3 40 3 45 3 50 3 55

Riz “ Crystal
En Bacs do 25 tbs.............le sac. 1

“ 60 44................ “ 2 00
“ 250 “............. “ 4 50
“ Imported 250 tbs “ 5 50

Riz Patna lmp., sacs 224 tbs tb- 44 05

Salaisons, Saindoux, eto.
Lard Can. Sh’t Cut Mess qt. 17 00 

8. C. Clear ... 4 00 00
18 00 
10 00

“ 44 S.C. de l’Ouest 44 18 50 17 OO
Jambons..................... tb. 0 ï l’a 00 124
Lard fumé................... U 00 00113 ■a

Saindoux
Pur de panne on sceaux.. 1 05 1 85
CanlBtrcs de 10 tb*-- .tb. 0 084 0 09

“ 6 “ .. 0 08!'h 0 09\
44 3 “ .. . 41 0 084 0 094

Composé, en seaux.. 0 00 1 15
CanlstreBde 10 tbs . th. 0 00 0 08

44 5 “ .. 0 00 0 00'.
•• 3 «.. , “ 0 00 0 004

Fairbanks, eu seaux. 1 25 127^
Cottolene en seaux .. • ib. 0 00 0 08S,

Sapollo
En caisses de ‘4 & 4 grosse, la gr. 11 30

Sauces et Marinades.
Marinades Morton...dz. 2 30 2 70

“ Crosse A Blackwell 44 0 00 3 26
44 Suffolk, 20 oz......... 44 0 00 2 10
44 44 16 oz.........“ 0 00 1 80

Essence d’anchois.........“ 0 00 3 20
Sauce Worcestor, 4 oh. “ 3 60 3 70

44 4‘ ohop *' 6 25 0 50
“ Harvey ...4 “ 3 25 3 55

Catsup do tomates.... “ 1 00 4 00
4t champignons 44 1 90 3 40

2aùcë AUX anchois—:"**' ■$ 25 3 55
Sauce Chili.................. 44 3 75 4 05

Sel.
fin, quart, 3 tbs 

44 5 “ .
44 7 44 .

4 sac 50 41 . 
sac 2 cwts...

2 05 
2 55 
2 35 
0 00 
0 00

gros, sao livré en ville 0 00

2 75 
2 65 
2 45
0 30
1 00 
0 45

Sirops.

Matchless ...................... tb. 0 00
Amber, 4 qta.. .............. 44 0 02
Diamond........................ 44 0 024
Perfection........................ “ 0 024
Sirop Redpath tins 2 tbs. 0 00

“ 44 8 44 0 32
Perfection, *. 25 tbs. seau. 0 95 
Honey, «eau 28 44 0 00

0 02 
0 024 
0 024 
0 02" 
0 09
0 34
1 00 
0 86

De l'Inde.
Sacres.

Darjeeltng8....................... 0 36 0 42
.Prix A la livre.) Assam Pekoe...................... 0 20 0 40

•Jaunes bruts... 0 00 0 03‘4 Pekoe Souchong................ 0 17 0 35.. ..sac
0 Oo 0 00

Verts de Chine.Jaunes raffinés 0 034 0 03 7h
Extra ground.. .........qts. 0 00 0 054

.........bte. 0 00 0 05 ■•'b Gunpowder, extra, caisses 0 40 0 45
Cut loaf............ .........qts. 0 00 0 054 “ ord. 4 " 0 20 0 30

“ ....Si “ 0 00 0 054 Young Hyson, ext 44 0 42 0 50
“ ....... bte. 0 00 0 054 j 44 le quai. “ 0 35 0 40
il ...Si •• 0 00 0 05“s 44 ord. 4 “ 0 22 0 28

Powdered........ 0 00 0 044 U ge .. h .. 0 16 ni 0 A»
0 00 9 054 “ Be “ ’ll " 0 12 , .0 14

Extragranulé.............. qts 0 00 O 04 6jl6 
4 11 O 00 O 04 7fl0

Su' re granulé allem qts..O 00 C (U
.0 00 0 03Wfl6

Taboos Canadiens.

Spécialités de Joseph Côté, Québec. 
Tabac en feuilles.

XXX Nouvelle récolte..................... 0 13
B. B. No. 1 balles de 50 tbs. 1893.. 0 18 
Grand Havane 44 44 “ 0 18
Rouge extra “ 44 44 .. 0 20
Petit Havane “ “ 1890.. 0 23
Parfum d’Italie 60 A 100 tb* 1 an. 0 35 
XXXX Nouvelle récolte.................. 0 15

Tabacs coupés.
Rouge,44 St-Louis ”, A chiquer ou fumer.

• 10 tb- btes4 tbs....... 0 40
4 “ 44 10 tbs........ 0 40

Casino 4 “ “ 5 et 10 tb- 0 32
Théo liO “ “ 44 ....... 0 24
Petit Havane 4 “ “ “ ...... 0 35
Quesnel 4 tb- “ 6tb*--- • 0 60

4 tb- “10 tbs......... 0 60
Vendôme Virginia cut Plug 4 bte 

la livre............................................. 1 lé

Cigares.
El Rama....................Ii20—le 1000
8t-Louls .................... “
Our Leaders............  “
Docteur Paurt...... UK
Golden Flowers.......  “
Horse 9how............... “
Twin SlBter.............. “
Beauties.................... “
Enchanteross...........  “
My Best..................... 44

Tabacs.

AO DO 
33 00 
28 Où 
28 -00 
23 00 
20 00 
18 00 
18 DO

American Tobacco Co. of Canada.

Old Cbum 119................................ Jb- 0 88
Seal of N. Carol., 4e A li 10___ “ 0 80

“ “ lis blagues... “ 100
Old Gold. 4*4 lilO......................“ 0 80
Old Virginia, lil2 A liO............ “ 0 62

tb- boites............“ 0 68
“ 4 tb- “ ........... “ 0 58

Puritan Cut Plug 1(10..................“ 0 76
44 4 tb- botes.. 14 0 76
“ tb- “ 0 69

Miranda 119....................................“ 0 65
Rit. Smoking Mix. 1[9................ “ 0 70

44 “ 4 tb-boites.. “ 0 >86
Rit. Navy Cut.................................. “ 0 80
Unique 1 (12....................................“ 0 62

44 tb- paquet*......... 44 0 48
44 4 tb- “ ......... “ 0 48

O. K. Ill2....................................... 44 0 âo
Hd. cut Virginia, 4 tb boites “ 0 80
Lord Stanley 4 “ “1 ÛO
Pertque Mix. 4*4 “ “ 1 10
Athlete Sm Mix 4 A 4 “ “ 1 26
Pure Perlque 4 A 4 “ “1 75
St-I/eger 4 A 4 “ “ 1 10
P. XXX 4 44 44 0 00

“ tb “ “ 0 80
Old Fashioned 1(10 “ “ 0 -86
Rex Perlque Mix 4 “ “0 80
Handy Cut Plug 1(5 blagues__ “ 0 80

— —----- 41b- jarree-rx-^ —0-86-­
Bean Ideal, li9-----------------------“ 0 70
Athlete ClgaretTob, I4IO...........“ 1 05
Sweet Caporal, lll2....................... 41 1 05
Southern Cigar et Tob, 1(12___ “ 0 95
Old Judge “ ....“ 120
B. C. “ .... “ 0 85
Puritan “ __“ 0 90
Fine Cut Chewing 1 (10................ “ 0 90
Derby Plug, 3, 7 A 1(12................ “ -8 60
Old Virginia, 3, torquette........... 44 0 00
Old Chum Chewing pallette.... 44 0 00

Thés.
Noirs.

Gros. Dctai
(Prix A la livre.) 

Congous 4 caisses............ 0 12
oaddles.. 0 14

0 50 
O 36
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Japon.
*3 cxtsses, Ftuert May.... 0 35 0 38*a
Caisses fin à chobt............. 0 25 0 32

" moyen à bon....... 0 17 0 24
commun................... 0 13 0 16
NagasAk.Pekoe... 0 16 0 22

“ Oolong.. 0 14 0 15
“ P. à can. 0 16 0 19
44 Poussière 0 08 011

“BALADA”CKTLON

Gros Détail
Etiquette Brune, ls et *<>• 0 20 0 25

“ Verte, la et *3®. 0 22 0 30
“ Bleue, la, *7®, *48 0 HO 0 40 
“ Bouge, lg et *78 0 36 0 60
“ Or, *78.................. 0 44 0 00

Conditions, 30 jours:

Vinaigres.
Dé Manuf. de St-Hyacinthe.

Vinaigre Pur-triple.........gai lmp. 0 37
“ 8t-Hy. Bord. No. 1 “ 0 35

Ext Crystal__  44 0 33
Carte Dorée__  14 0 27
Proof.................. 44 0 40
Special A.S.D... 44 0 17

rifiô V 8 0 P *•*.. “ 0 30
VSO"....... “ 0 25

Vin».
É. Qirardot dr Cie., Sandicich Ont

(Priât F. O. B. Windsor.)

Claret de table (nouv. vend.) (
“ “ (2 ans).........

44 (3 ans)......
| . “ (vieux).........

Mâcon (type Bourgogne)__
Médoc (type Bordeaux).......
Sauterne Concord (vin de

messe)................................ 1
Sauterne Oatawba <fe Dela- 

ware«(rln de mise).... 
Sauterne Cdncord eieux)... 
Grave Delaware, “ ...
Mûiëllé (type Hock)..............
Chablis (meilleur Catawba).

Sherry (sec medium)............. 0 00 6 1*0
Port (Concord sucré)............. 0 HO 0 00

41 (supérieur).....................  1 00 0 00
Vieux Port< meilleure qualitéM) 00 6 00 
Port Léger (type muscat)— 0 Ou 5 00'

Aron Mousseux.
Bordeaux ord.......... caisse 2 60

“ “ .............gai. 0 90
“ Médoc—caisse 4 65
“ 8t-Julien. “ 6 65
“ Châteaux “ 4 25

Bourgogne.................. “ 7 «0
“ ordinaire..gai. 0 90

81cile............................... 44 1 36
Sherry........................ caisse 4 60

“  gai. 0 95
Porto.......................... caisse 6 ou

1 Gordon <1 Cie. “ 0 00
1  gai. 2 10

Moselle...................... caisse 15 ou
Sauternes.................... 44 6 65
Gravos......................... 44 5 60
Malaga, GordonACic 44 0 00
Claret L. Pluaud qts 44 0 00

44 Faure Frères.. .gai. 0 00 
Robertson Bros Oporto 44 1 50

44 “ 8herry .es. 0 00
“ “ “ gal. 1 6u

3 50 
1 10
5 65
0 65 

21 00 
2 u 00

1 10 
1 6<>

11 00
4 ou 

15 u u
3 75
4 uo 

21 00
6 65 
6 5o 
4 00 
2 60 
0 9(>

10 00 
lu ou 

8 5o

Mousseux.

(Prix à la caisse.)
Bourgogne Mousseux ... 00 00 00 00
Moselle Mousseux........... 12 60 18 50
Hock Mousseux................ 12 50 14 00
Saumur, Tessier <fc Co— ia Oü 14 6u

44 Nerea Raphael. îa 00 14 50

Champaynes..
Gai. Douz. qrts. pts.

0 66 0 00 J. Mumm........... ..............  23 00 26 00
0 65 0 00 G. H. Mumm.... ...............2a ou 30 u (1
0 80 3 00 Arthur Rœderer 24 00
0 00 3 50 We Clicquot:.. .............. 28 00 30 00
0 00 4 00 Eag. Clicquot... ............... 24 00 00 00
0 00 4 00 Pommery.......... ..............  28 00 an on

Fréminet........... ............... 23 00 24 00
0 80 0 00 Louis R<ederer . ..............  28 00 30 00

Piper Heldslck.. .............. 27 un 2!) 00
1 26 0 00 Perrier-.iouet.. ................  28 0 0 30 00
0 00 3 00 E. Mercicr&Cie., carte d’or 28 00 a» ou
0 00 4 00 i Vin des Princes. ............... 22 00 23 00
0 00 6 00 Vin d’été............ 17 00
0 00 5 00 E. Cazanove— ............... 22 00 00 uo

qrts. pts-
Tessier...................... .......... 14 00 16 50
Imperial extra dry........... 00 00 15 50

Pins toniques.
Vin St-Michel................... qrt caisse 8 50

44 ** ............pts. 2 dz ** 9 60
Vin Vlal.............................. 12 6'1

Cuira et Peaux.
Cuir.s’à semelles.
• (Prix A la livre.)

Spanish No 1. 18 tb» moy. 0 24 0 25
4‘ No 1,25 tb»et au-d. 0 00 0 24
44 No 1, léger......... . 0 00 0 24
44 No 2, ** ............ 0 22 0 23
44 No 2. 18 tb» moy . 0 22 0 23

Zanzibar...................... 0 19 0 2o
Slaughter solo No 1 stee.rs. 0 25 0 26

44 “ Nolp. ord. 0 24 0 26
44 “ No 2 " u 23 0 24
44 union erop No 1 0 28 0 3o
44 " No *2 0 26 0 28

Cuirs a harnais.
) (Prix A la livre.)
Harnais finis A la main .. 0 28 0 29

“ No 2..................... 0 ou 0 26
44 finis A la roue__ 0 28 0 29
44 taureau................ 0 00 il 2(1

Cuir* à rmjfcifjncs.

(Prix A la livre.)
Vache cirée mince............ 0 35 0 46

44 forte Nol... 0 35 0 40
Vache grain, pesanto__ 0 35 0 40

44 écossaise.............. 0 35 0 40
Taure française.............. 0 86 0 95

" anglaise................ 0 80 0 9o
14 canadienne. Lien 0 7o 0 76

Veau can. 25 A 3o Jbs .. 0 65 0 75
44 36 A 46.----- 0 f>6 0 65
44 45 et plus 0 r»u o 60

Vache fendue <»nt H — 0 25 0 30
i ” 44 H. M 0 26 0 3o

‘‘ 44 Mwl . 0 26 0 3o
4 4 4 4 Junior 0 ou 0 2o
44 Qué.sen.b.A.m 0 23 0 26
44 ,lun.in.Alight 0 M 0 22

Cuirs vernis.
Vache vernie ............pied 0 16 0 18
Cuir verni " Enamel4’ 44 0 16 U 17

Cuirs dns.

épais..
pied

Dongola dull..............  “
Buff d’Ontano H... “ 

44 H. M... 44
44 M... 44
44 L. M... 44
44 No2... 4

BufT <io Québoc 11... 44 
4 II. M... “
4 M. . 44
4 L. M ... “
4 No 2 .. 44

Olovo Grain Ontario .. 41 
44 44 Québec .. 14

'ebblc 44 Ontario.. 44 
44 44 Québec.. 44

Vu irs à bnurrurcs.
Cuir A Innirruro No 1... 

44 No 2...
Cuir fini français..........

' russe..............

Peaux.
(Prix payés aux bouchors.)

Peaux vertes,loo tbs. No 1 0 00 9 60
44 4 4 No 2 0 00 H 60
44 44 No 3 0 00 7 60

Veau No 1.................îb- 0 00 0 ntt
44 No 2.................. 44 0 00 0 07
44 do la campagne.. 44 0 00 0 00

Agneaux tondus, plèoo ft'flO 0 00
44 en lalno 44 o 00 0 00

Moutons ............................ 0 90 1 00
Chevaux......... Nol... 0 00 3 00

44 ..............No 2... 2 25 2 50
(Pour peaux assorties et Inspectées.)

Laine».

2 00 
10 00 

0 14 
0 26 
0 08 
0 35 
0 20 
0 14 
0 13 
0 00 
0 00 
0 0 0 
0 13 
0 12 
0 00 
0 00 
0 00 
0 12 
0 12 
0 12 
0 12

O 00 
0 00 
0 no 
0 2o

6 00 
0 00 
0 25 
0 30
0 10
0 50 
0 30 
0 15 
0 14 
0 13 
0 13 
0 11 
0 15 
0 13 
0 12 
0 12 
0 11 
0 14 
0 13 
0 14 
0 13

0 20 
0 18 
0 20 
0 25

Toison du Canada.........tb. 0 00 0 00
Arrachée, non nssortlo 44 n 21 0 22
A. extra supérieure__ 44 0 23 Il 24
B. supérieure...............  " 0 21 n 22
Noire, extra................... 44 0 20 0 22
Noire.............................. 44 0 00 0 17
Cap do B. K. en suint . 44 0 14 0 lfl
Australie, lavéo............ 41 0 00 0 00
Buenos Ayros, lavée... 44 () 30 0 33
Natal, en suint.............. 44 0 16 Il 16

Galvanisée Morcwood — 0 0 6*y 0 00
44 Queen’s Head.. 0 04*7 Il 06

Ktamée, No 24, 72x30 Qu Head . 0 06
44 No 20, 44 “ 0 07
44 No 28. 84x36, 100 lbs ... 7 00

Russie, Nos 8, 9 et lu, lb. 0 10*
Canada, boite..................... 2 16 2 20

Pér» et Métaux.
FERRONNERIE ET QUINCAILLERIE

Fers à cheval.
Ordinaire*..................baril 3 25 3 50
En'acier.............................. 4 26 5 00
“Peràrepawer”.......... lb 0 OS', 0 03*a
44 Fiches” : Coupées toutes

dimensions.......100 tb 1 95 2 96
Pressées *4 p. Êifc. 45 p.c. 4 76 0 00

44 5-10 44 4 60 0 uo
••a8 " 4 25 0 00

“ 7-16 4 >3 “ 3 90 0 00

Fil de fer 
Poli et Brûlé.

NoO A9, Esc. 40 p.c., 100 lb» 2 60 
“ 10 44 .. 2 70
“11 41 ..2 80
44 12 44 3 00------n—------------- rr-------------
“ 13 44 ..

Galvanisé Nos 0 à 9, Esc. 37*7 p.c 
10 *• ...

“ 11 44 ....
“ 12 44 ....

Brulé; p. tuyau .100 Ibs 5 00
(Pour la Province de Québec, 

Barbelé p. clôtures, 100 ft>. 2 25
Crampes................. 44 2 25

(15c. de moins pour Ontario.
Fil de laiton A collets, .tb- 0 30
Font*Malléable...........44 0 09
Enclumes....................... 44 0 1 1

Charnières
T. et44 Strap4’............... lb- 0 04*2
Strap et Gonds filetés....... 0 03

OLOUB, ETC.
Clous coupés à chaud.
(Pour le commerce 10c. de moins par 

quart.)
Do 4 *7 A 6 pes..............100 tb»
3*7 A 4 44 .............. 44

3 20 
3 40 
3 20 
3 30 
3 40 
3 50 
6 00

)
0 00 
0 00

>
0 35 
0 10 
0 11*7

0 05 
0 03*4

3 A31® ..............
2*2 4 2*4 “............... 44
2 à 2*4 “................ 44
1*2 à 1*4 “............ *4
1 *4 44   44
1 44............... 44

Clous coupés à froid.
De 1*4 A 1*4 pes...........100 tbs.
1* 44........... 44

Clous à finir.
1 pouce....................................100 ïb*->

1 85 
1 90
1 95
2 00 
2 15 
2 25 
2 50 
2 85

2 35

3 35

1*4 44 ........................... 100 lb.
1*2 et 1*4 pes.............. 44
2 et 2*4 44   44
2*u A 2 *4 44 ............... 44
3 A 6 44   44

Clous à quarts.
r8 pouce......................... 100 tb»-
l*s 44 ......................... “

Clous à river.
1 pouce.............100 tbs.
1*4 “   “

1*2 A 1*4 “   44
2 A 2*4 44   44
2*2 a 2*4 “   44
3 A o 44   44

3 06
2 30 
2 55 
2 5o 
2 45

3 10 
2 85

3 35 
3 05 
2 80 
2 55 
2 5o 
2 45

Clous d’acier, 10c. en sus.
4 galvanisés 1 pouce .100 tbs. 6 00 
4 A ardoise* JL pouce. ^__ IL___ IL35-

Clous a cheval.
No 7......................... 100 tbs. 24 00
No 8......................... 4* 23 00
No 9 et 10................ “ 22 00

Escompte 50 p. c.
Boites de 1 tb-, *uc. net extra.

Clous de broche.
1 pouce, No 16, prix net, 100 tt>»11. ,1 Vn IR > • . ,1*4
1*2 “
$*4 44 

2*2 4 
3 pences.
3*2 et 4 
5 et 6 pouces

No 15 
No 14 
No 13 
No 12 
\0 11

2 Ou 
2 55 
2 30 
2 30 
2 20 
2 05 
2 00 
1 95 
1 90

Limes, râpes et tiers points.
Ire qualité, escompte.......... 00 et 10 p.c.
2me 44 44 ........................ 7o p.c.
Mèches de tarrière, esc.........-......... 60 p.c.
Tanières, escompte............................60 p.c.
“Vis A bois,”, fer, tète plate 87*2 et 10 esc. 

44 44 41 ronde 80 44 44
44 cuivre, tète plate, 82*2 44 4‘
44 44 44 ronde, 76 4 4 44

Boulons A bandage............................ 70 p.c.
44 A lisses................................. 75 p.c.
44 A voiture 3/16, *4x5/16 pc7ü p.c.
44 44 *8, 7/16 x *2 pc..60 et 10 p.c.

Métaux.
Ctt ivres.

Lingots......................... fl>. 0
En feuilles.,

0 13*2 
0 20

Etain.
lingots................ .......m. 0 16 o 17
Barres.................. 0 17 0 18

Plomli.
Saumons.............. .......m. 0 03*4 0 04
Barres.................. 0 (>4*7 0 0 4*1
Feuilles .............. ....... 14 0 04*4 0 0 5
De chasso............ .. 44 (1 of»*-» o on
Tuyau................... loo ft*. 5 lo 5 26

Zinc.
Lingots, Spelter.. ....... ft. 0 04*7 ft 05
Feuilles, No 8__ u 0 6 0 05*7

Acier.
A ressort.............. 100 tbs. 2 60 3 0 0
A lisse.................. 1 85 2 oo

A bandage.......... 44 1 90 2 00
A pince................ 14 2 10 2 25
Fondu ................. ....... m 0 1() 0 11
Poule, ordinaire. 0 on o o7
Do mécanicien... .........44 0 02*7 0 03

Fontes.
Stomeus................ 17 50 18 00
ColtnesB................ 00 00 00 00
Calder................... . “ no oo 00 (10
Langloan............ . 44 00 0 0 OH 00
Summerlee......... . 44 20 50 21 50
Etfîlnton.............. .. *4 18 oo 1» mi
Olengamock....... . 41 no oo (10 00
Carnbroe.............. 44 19 oo 19 5o
Ferrona No 1 — 17 50 1H III)

Des Trois-Rivières
au charb. de bois. 44 26 50 28 00

Fer en barres.
Canadien.............. .100 Ibs 0 00 1 50
Anglais................ 44 2 10 . 2 25
Afflué.......... ........ 44 2 25 2 6o
De Suède............ ** 3 0 0 3 10
De Norvège., .j... 44 0 00 3 25
Low moor............ 44 6 00 5 50
Per en verge — 44 0 09 0 10

Feuillard.
A cercler.............. .100 lbs 2 16 2 25
Double................. 1 75 1 90

Tôles.
Noire, No 10 à 20 1001b! 0 00 2 00

“ 22 à 24 0 00 2 10
“ 26,.... “ 0 00 2 15
“ 28....... 44 *• 0 00 2 25

Fcrblanc.
Coke I. Imite................................ 3 00
Charbon de bols, I <\ boite............ 3 26

44 IX," ............ 4 50
Pour chaque X additionne] extra. 1 00
C'hurbon do bols. DC........................ 0 00

IC Bradley 6 50 5 75
Fcrblanc terne.................... 6 25 l 60

Tuyaux de poêle.

Tuyaux No 7, 100 feuilles............ 5 75
44 No 6 44   6 60

Coudes ronds put., la doux............ 1 35
Connections, T et Y......................... 2 40

Matériaux de construction:
PEINTURES.

100 tb».
Blanc de plomb pur.........

44 44 Nol..
6 1471-3 0 25
4 87*7 6 00It II u 4 37*7 4 60
4 12*7 4 26

44 44 sec.... 5 417 "e 6 75
Rouge do Paris, Red Loud. 4 26 6 00

" Venise, anglais 1 60 2 00
Oerejaune..........................

44 rouge..........................
1 60 2 00
1 60 2 00

Blanc de Céruse................ 0 45 0 60
Peintures préparées . gal. 1 00 1 20
Huile de lin crue(netcash) 0 00 0 40

" bouillie 44 0 00 0 49Ebs. do Térébenthine 11 0 00 0 51
Mastic.................................. 2 00 2 50
Papier feutre—rouleau. 0 35 0 40
Papier goudronné 44 0 46 0 50

VERRE8 A VITRES

United 14 ( 
44 26 
44 41
44 6 1 
44 61 
44 71
44 81 
44 86 
41 91

i 25.. 60 pds. 
40.. 44
50 100 pds. 
60 44 
70 44
80 44 
85 44
90 44
95 44

1 40 
1 60 
3 10 
3 35
3 50
4 0Û‘ 
4 60 
6 30
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Aux Capitalistes...
I Lots, rue Ste-Elizabftll. entre Ste-CalIn-rin»* ci lltirtliesler.

A WCMnPf IDiHlo du 20 pieds en arrière Droit do pas«*ai/e par l«*s 
ru*‘3 Sunifutuct et Ste-Elizabeth.

A VulUnt 10 Lots, me Sanpinet. entre S’e-fatberinc et. lÉirrliHer.
Itiudl»; d*r 20 pieds en urrWro. Droit de pasnaço par lc> j

rues Stc-Ellzabcth et ttniijfutnet
LES PLUS BEAUX Xdl POSSESSION SOUS CN MOIS D’AVIS.■«

Lots à Bâtir
Eocalilc exceptionnellement bonne pour la location des 

maison*.
(‘on ntions avantageuses.
Sudressor a

AU CENTRE ADOLPHE ROBILLARD,

COURTIER D'ASSURANCES

I)E LA VILLE. No 157, RUE ST-JACQUES, "Standard Building.
Ou au No 409, RUE ST-DENIS.

ARCHITECTES ETC.

jv. LACOMBE, 897, Ste-Catherine 

i G A MELIN & HUOT, 5S St-Jacques

L. Z. GAUTHIER
Ci devunt «!«• la Hicieté Roy 4 tîauthuT

Tel. Bell2287 ...Architecte et Evaluateur
180, St-Jacques. Bâtisse Banque d’Epargne,

Elévateur, 3me étage. Chambre 7
Théo. Daoiut.

La Construction
Chez W. E. Doran, architecte, rue St 

Jacques, No 180 Addition ët répara­
tions à une bâtisse coin des rues Ste Ca­
therine et Montcalm, à 3 étages, formant 
un logement et un magasin.

Henry Pepin &Cie,eutrepreneurs pour 
le tout.

Propriétaire, F. J. Hart.

NOTES
L’église de St Victor d’Alfred, Ont,, 

sera bientôt terminée ; M. L.Z Gauthier, 
180, rue St Jacques à Montréal, archi­
tecte bien conuu vient de terminer les 
plan et devis pour l’agrandissement et 
la finition; ce sera un temple magnifique. 
Le contrat a été accordé à M. L. J. Fau­
teur, entrepreneur de St Benoit.

M. J. Alcide Chaussé, architecte est à 
préparer les plans pour un magasin et 
deux logements, coin des rues Cham­
bord et Mariane pour M. J. W. Guérin.

M. J. Alcide Chaussé, architecte, a 
reçu instruction de MM. Laniel et Cie 
et de J. Larin de préparer les plans 
pour deux manufactures de chaussures 
60 x 100 pieds, 3 étages qui seront éri- 
géeaA-Maisonneuve.____ .___ _

M. J. Alcide Chaussé, architecte, re­
cevra, à partir de lundi prochain des 
soumissions pour l’école que la Com­
mission Scolaire de Maisonneuve se 
propose de construire à l’angle des rueo 
LaSalle et Lafontaine à Maisonneuve 
Cet édifi e sera de 20“ x 70 pieds à 4 
étages en briques comprimées.

■ ♦ ■

VENTES PAR LE SHÉRIF.

: Du 16 au 22 février 1898.

DISTRICT DE MONTREAL
The Trust and Loan Oo vs Joseph 

Asselin
Montréal—Le lot pt sud-ouest du No 

87 86 et pt nord-est du lot 87 84 situé au 
No 404 rue St Antoine avec bâtisses.

Vente le 17 février, à 2 h. p. m., au 
bureau du shérif.

Dame Vve Patrice Ryan va John F. 
Campbell et al

Montréal — Les lots 1783 et 1799 du 
. quartier St Anne, situés rues St-Mau- 
! rice et Notre-Dame avec bâtisses.
| Vente le 17 février à 10 h. a. m. au 
; bureau du Shé’-if.
1 La succession Victor Beaudry vs Octave 

Bernier.
Montréal—Le lot pt 374 du quartier St 

Louis situé rue Dorchester avec bâtisses.
, Vente le 17 février, à 11 h. a. m., au 
bureau du shérif.

j Oyprien Lauzon vs Théodore Archam­
bault.

! St François de Sales—Une terre dési- 
I gnée sous le No 91 avec bâtisses. A dis­
! traire du dit lot 2 emplacements, 
j Vente le 17 février à 11 h. a. m. à la 
porte de l’église paroissiale, 

j Dupuis & LusBier va Thomas Bean 
et Thomas C. Béan.

Montréal Annexe — Un emplacement 
composé pt nord-ouest du lot 12-10-18, 
situé rue Mance, du lot 12-10-19, 20 et pt 
sud-est 12-10-13, avec bâtisses en cons­
truction.

Vente le 18 février à 10 h. a. m., 
~burean du Shérif â Montréal.

R. S. C. Bagg va Albert E. Lewis 
Montréal Annexe — Les lots 11-1, 2, 3, 

4, 5, 6, 7, 8,jl situés Avenue Mont-Royal 
a v ecbâîisHes. “ ' ' '

Vente le 18 février, à 11 h. a.m. au bu­
reau du shérif à Montréal.
Labelle & Payette vs G. E. Fournier & 

J. A. Hudon
Montréal Annexe, Montréal et Côte 

des Neiges — lo Les lots 11-1147, 1148,
] 1164 et 1165, situés rue Clarke à Mont­
réal Annexe.

2o Le lot 79-2 du quartier St Jean- 
Baptiste situé rue Cadieux.

3o Les lots 79-3 et 17 situés rue Ca­
dieux, avenue de l’Hotel de Ville avec 
bâtisses.

4o Les lots 156-17 à 26, 27 vacants, si­
; tués à La Côte dt-s Neiges.
I Vente le 18 février, à 2 h. p. m., au 
bureau du shérif à Montréal.

DISTRICT DE BEDFORD
Dame A. E. Boire vs Alphonse E. Boire.

Granby—Une terre désignée sous les 
lots 620 et 628 avec bâtisses.

A.lbt Mesnnrd. TKL. BELL 2452.

Mesnard & Daoust
ARCHITECTES MEMBRES A.A.P.Q.

103, RIE ST mvniis XHIEB, 310MRE.U,
Bâtisse du Séminaire

L. R. MONTBRIAND
ARCHITECTE et MESUREUR

230 - RUE ST. ANDRÉ - 230
MONTRÉAL.

J. 6. R ESTHER & FILS
ARCHITECTES, -

Chambre 13 | Bâtisse "Impérial
107 rue ST-JACQUES, =■ Montréal

«rTôléphono 1800.
J. EMILE VAJN1EK,

Ancien eleve de l'Ecole Polytechnique. Innenieur Civil et 
Arpenteur — No 107 rue St-lacques 

En facedu Carréde la Place d'Arnie», Montréal, 
déchargé de plans de ponts, aqneducs, égouts, de 
tracés aie chemins de fer et routes, d'arpentages 
publics et particuliers, de demandes de brevets 
d’invention, etc. Téléphone No 1800.__________

SABLE ET BRIQUES.

J. A. ROBILLARO & CIE
. et SABLE DE GREVE

COIN NAPOLEON ET CANAL LACHINE
TH. Marchands 1211. STR-tlXEllO\DK

CAPITAINE TELLIER & CIE
— MARCHANDS DE —

SABLE DE CHATEAUGUAY
Et SABLE UE EIVIBBE 

BASSIN No. I au CANAL 
RÉSIDENCE: - 81 RUE McJORD

Vente le 19 février, à 9 h. a.m., à la 
porte de l’église paroissiale.

DISTRICT DE KAMOURASKA
F. X. Lebel vs J. B. Cô é 

Isle Verte—Un emplacement désigné 
so«9-leB-N«ft489 et-490 avec bâtisses.

Vente le 16 février, à 10 h. a. m. à la 
porte de l’église paroissiale.

F. X. Beaulieu vs Louis Beaulieu 
Isle Verte—Une terre désignée sous le 

No 612 et contenant 80 arpents avec bâ­
tisses ; sujettes à charges.

Vente le 16 février, à 10.30 h. a. m., à la 
porte de l’église paroissiale.
Samuel C. Rioux vs Isidore Castonguay 

et al ’
St Paul de la Croix — Deux terres dé­

signées sous les Nos 24, 25a, 25b, 25c, 26a, 
et 23b situées au 3s rang ainsi qu’un 
autre terre désignée sous les Nos 17b et 
18a avec bâtisses.

Vente le 17 février b. a.m., à la 
porte de l’église paroissiale.

DISTRICT D’IBERVILLE 
Darius H. DeDton et al vs Charles Arpiu.

St Jean— Les lots 881, 884, 885, 939" et 
942 situés rue Allan.

SABLE DE CHATEAUGUAY
Montreal Sand à Gravel Co., 270 rue Ottawa, Montréal.

La Compagnie la plus forloet la mieux outillée du Dominion : a Unrours 
en mains un fort assortiment de-.Sables et Urav.ds ; La Compagnie ga­
rantit la qualité et la quantité livrée............. On sollicite des commandes.

Téléphone BeU 8586..

31868^1^21
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Vente le 21 février, à 11 h. a.m., au 
bureau du shérif.

DI8TRICT DE QUÉBEC 
F. X. Bélanger vs F. X. Corriveau.

St Etienne de Beaumont. — Le lot 300 
étant une terre située concession Ville- 
Marie.

Vente le 18 février à 11 h. a. m., à la 
porte de l’église paroissiale.
La Oie Navigation Richelieu & Ontario 

va Dame L. A. Bergevin, tiers-saisie. 
Québec—Le lot 2994 du quartier du 

Palais situé rue St Jean avec bâtisses.
Vente le 18 février, à 10 h. a. m., au 

bureau du shérif,
- DISTRICT DE RICHELIEU 

Dame veuve J. B. Brousseau vs Joseph 
Daigle

Belœil—Un emplacement désigné sous 
les Nos 46 et 47, avec bâtisses. ^

Vente le 17 février à 11 h. a. m., à la 
porte de l’église paroissiale.

DI8TRICT DE 8T. FRANÇOIS 
Ohs H. Clark vs Joshua Andrews 

St Philippe de Windsor—Le lot 914 du 
12e rang, contenant 100 acres, avec bâ­
tisses.

Vente le 15 février, à 10 h. a.m. à la 
porte de l’église paroissiale.
Thos L’Abbé vs Thos F. Roberge et al 
St Louis de Westbury — La partie du 

lot 11 du 3e rang, contenant 28 acres, 
avec bâtisses.

Vente le 16 février à 10 h, a. m. à la 
porte de l’église paroissiale.

Bernard Quinn va Joshua Andrews.
St Philippe de Windsor—Le lot 917 du 

12e rang, contenant 100 acres.
Vente le 15 février, à.10 h. a.m., à la 

porte de l’église paroissiale.
DISTRICT DE ST-HYACINTHE 

Louis Gosselin va Hubert Brodeur
St André d’Acton — Une terre désignée 
sons le No 449.

Vente le 17 février, à 1 h. p. m., à la 
porte de l’église paroissiale.
Roméo Lafontaine vs Louis Cousineau

St Hyacinthe — La partie du lot 32 si­
tuée rue Concord^

Vente le 21 février, à 11 h. a. m. au 
bureau du Shérif.

----------- DISTRICT DLS_TRQI8-RIVIERES.......... ...
C. J. Marchildon va Gédéon Paradis. 

Ste Sophie de Lévrard—Une terre située 
au 8e rang désignée sous le No 758 avec 
bâtisses.

Vente le 16 février, à 10 h. a. m., à la 
porte de l’église paroissiale.

DI8TRICT DE CHICOUTIMI 
Ohs Lindsay vs Ferdinand Julien et 

Honoré Julien.
Notre-Dame du Lac St Jean—Les lots 

18, 19, 42 et 43 avec bâtisses.
Vente le 21 février^ 10 h. a. m. à la 

porte de l’église paroissiale.
DISTRICT DE SAQUENAY. 

François Caron va George Desmeules 
St Irénée — Les lots 68, 69 et 70 avec 

moulin à carde et autres bâtisses.
Vente le 15 février à i0 h. a. m. à la 

porte de l’église paroissiale.

La diminution dans les exportations 
de l’Angleterre en 1897 a été de £5,795,­
0.00, soit environ $28,000,000 de notre 
monnaie.

Ventes enregistrées 
de Montréal.

Pondant la somalno terminOo lo 5 fév. 1898

MONTREAL EST 
QUARTIER 8T-JACQUES.

Rue Sherbrooke. Lot 1209-1 1 ; 1209-2­
1, 1 terrain 24 x 97.10, supr 2201 ; 1 do 24 
x irrg, supr 2295. Joseph Jobin & Alber- 
tine Qareau épse du Dr Charles Guil- 
bault ; $4,500 [45432]

Rue Labede, No 27. Lot pt S. E 476 
avec maison en brique, terrain 21 x 68 6. 
John H. Kennedy à Marie Alphonsine 
Mercier, épse de Camille Beauvais : 
$2.050 [45161].

Rue St Christophe, No 250. Lot 849­
69 avec maison en brique, terrain 23 8 x 
50. Ovila Chevalier à Arthur Chevalier : 
$2,000 [45462]. __

Rue Berri. Lot 1211-84, terrain 25 x 
106 vacant. Odilon Vanter à Zotique 
Cusson ; $1,060 [45168].

Rue Berri. Lot 1211-85, terrain 25 x 
101 vacant Odildn Vanier à Ferdinand 
Tremblay ; $1060 [45473],

QUA RTIER ST-LAURENT
Rue Si Charles-Borromée, No 94. Lot 

pt N.-O 802. avec maison en bois et bri­
que, terrain 21 x 91. James Wiggins à 
James Edward Hughes ; $2000 [45474],

QUARTIER ST-LOUIS.
Rue St Laurent, Nos 961 â 967. Lot 788 

avec maison en brique et pierre, terrain 
43.3 d’un côté, 43 6 de l’autre x 70 supr

CONTRACTEURS DIVERS
JOS. BI1VDTTH 

CouNtruoteiir-Genernl
390 XtTXE 3T-j ACQUES.
MORMISDAS O O N T A N ' 

CONTRACTEUR PLATRIER 
290 RUE BEAUDRY

Tki„ Bki.i. 7177.________ IIks Marchands 0.

ETIENNE ROBERT^& FRÈRE
Con.tracteia.rs : en : (3-én.éral
___________ «SS. RUE ST ANDRE __ .__

PEINTRES
PEINTURE et DECORATION

A BON MARCHÉ

L. Z. MATHIEU....

BOIS
FELIX DANSEREAU

MARCHAND 
DK

819 Rue ONTARIO, (Coin l’iirthenuis) 
Tel. Bell No 6212. Montreal.

BOIS DE SCIAGE

___________ 245 Rue RICHELIEU.

A. VAILLANGOURT,
■——T-----------PEINTRE-DECORATEUR

IMITATIONS, DORURES ENSEIGNES, une ipèclallte 
Atelier: 535, rue St-André. Montreal.

THEO. DAVID
PEINTRE-DECORATEUR ud»"s

Enseigne# sur bois, toile, rot on, broelie, cnrtés 
d'Riiiionce.M. etc. Spécialité : Ihvonit ions 
d'églises, édifices publies, rrsldenres privées.

69, RUE ST-LAURENT, MONTREAL
Knt.ru les rues Vitré ni Lngiuiehet 1ère.

T. I’KEKONTAINK H. nOUKGOUIN

T. PREFONTAINE & CIE
Bois de Sciage et de Charpente

GROS ET DETAIL

Burean : coin des roes NAPOLEON ET TR.4CV
STE-CUNEGONDE

Clos a bois, le long (lu Canal Lachine, des deux 
côtés. Téléphone Bell 8111, Montréal.

"•Spécialité : Bois préparés de toTiTcsTâçôn87âsB0rtis 
par longueurs et largeurs en grande quantité.

MENUISERIE
I. CH “ R BON (N tAU & CIE M»NUFACTURIERS

S|M*cialit«*.H, lt;iUaU'rir t-n t'HiriiiiK*-. I«u- 
carne rt muiniwni* «!«• fantaisie <!<• tout kciim-

Nos 1890 à 1896, rue St-Laurent, Mlle-Knd.

EUG. PAQUIN, CHARP^?.EEPRRE£iUNUR|SIER,
Réparuia- de toute sorte u <1ck prix déflanttoutecrunis-tition 

No. 1“ " * ' ‘ ------ * -1 Rue Calumet. Ste-Cunegonde.

WILFRID MERCIER
Entrepreneur Charpentier - Menuisier 

194, RUE ST-ANDRE, MONTREAL.
Toute entreprise ou réparation exécutée A court délai. 

J -BTE VIEN, Pkop. Tel. «520

FYFE & CIE
CONTRACTEURS - MENUISIERS

ET MAXCFACTVBIERS DZ
Fournitures de Bureaux et Magasins. 

Comptoirs et Tablettes.

Nos 60 et 62, rue Cadieu.v, Montréal

3036. Amélia Chaussé, veuve de Nar­
cisse Quintal à Joseph Edmond Quintal 
$3000 [46456]

Rue Ontario. Lot pt S. E. 740-19, ter­
rain vacant. Ferdinand Tremblay à 
George Vincent ; $500 |45459|.

Rue Oadieux, Nos 671 et 673 Lot 916 
avec malflon en brique, terrain 59.10 d’un 
côté, 66 2 de l’autre x 148. James N. 
Greensbields à Job liardoin Chs Lionais; 
$15,000 [45465].

Rue Odieux, Nob 671 et 673. Lot 916 
avec maison en brique, terrain 69.10 
d’un côté, 66.2 de l’autre x 148. Jos Har- 
doio Cbs Lionais à John Napier Fulton ; 
$16,000 [45466],

QUARTIER 8TE-MARIE
Rue Visitation, Nos 207 et 209. Lot 

749 avec maison en brique, terrain 17 x 
64. Joseph Arthur Roy à Olivine Ver- 
mette épse de Wilfrid Jos Proulx ; 
$1,000 [45433].

Rue Champlain, Nos 214} à 218}. Lot 
871 avec maison en brique, terrain 40 x 
T13. Ttiomas “GTïynor à Malvina Fortlü 
et Adèle Fortin ; $4000 [45448],

Ave Papineau, Nos 324 à334 Lot 1101­
1 et 2 avec maison en Urique, terrain 40 
x 164 6 pour l’un et 39 x 151 6. Narzal 
Birtz Desmarteau à Joseph Lespérance ; 
$4,500 [45471].

MONTREAL OUEST 
QUARTIER-OUEST

Rue Craig, No» 708 et 710 Lot215avec 
maison en pierre, terrain 30 x 1.30 Ber­
nard TanBey à James R. Wilson ; $16,260 
[130620].

QUARTIER 8T ANTOINE
Rue Chatham, No 158. Lot 206 avec 

maison en brique, terrain 60 x 131. Dame 
Corinne Emélie Champeau épse de Fré- 
dérick Duclos à Alfred Desève ; $7,000 
[130604],
HOOHELAGA ET JACQUES-CARTIER 

QUARTIER ST DENIS
Rue Berri. Lot 162 79 à 82, avec mai­

son en pierre et brique, terrains 22 x 70 
chacun Charles Cadieux à Lena Wat- 
Bon ; $85 J0 [71240].

Rues Carrière, Nos 121 et 123 et Berri. 
Lot 162-49 et 50, avec maison en pierre,
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terrain 79 d’un côté 143 de l’autre x 85, 
supr 9435 pour le 1er et 22 x 70 pour le 2e 
valant. Le Shérif de Moutrôal à Char­
les H. Stephens; $800 [71273]•

Rues St Denis Lot 196-161 et } N. O. 
209-37, terrain 26 X 127, supr 3175 vacant. 
Théodore Sydney Carpenter ft Cathe­
rine Hope épse de James Tresidder ; 
$900 [71289].

Rue Huntley. Lot } S. 8-608, terrain 
25 x 100. H. V. Meredith ft Joseph La- 
rose ; $262 50 [71312[.

QUARTIER ST JE à N-BAPTISTE
Rue St André. Lot 10-168, terrain 23 x 

94, supr 2162 vacant. Joseph Paradis à 
Jean Nadeau ; $400 [71234]

Rue St Hypolite, Nos 466 ft 460 Lot 
281 avec maisen en bois, terrain 40 x 75 
Eulalie T illlefer vve de J. B. Ouimet et 
ses enfants' ft Qédéon Ouimet ; $1,760 
[71248].

Rue St Hypolite, Nos 456 à 460. Lot 
281 avec maison en bois, terrain 40 x 75. 
Qédéon Ouimet à George Vandelac ; 
$1,750 [712491.

Rue Rachel, No 67. Lot 1-221 arec 
maisou i n brique, terrain 25 x 117. Le 
Shérif de Montréal ft Hormisdas Dn- 
breuil ; $351 [21272].-----------

Rue Mltcheson, Nos 167 ft 173 et 181. 
Lot 417, pt S.-E. de la pt S.-O. 414b, 
aveo maison en brique, terrain 47.3 x 
95 6 pour l’un et 22 x 91.6 pour l’autre. 
Edouard Gauvreau ft Ferdinand Raeci- 
cot ; $6800 [71310].

MONTRÉAL ANNEXE.
Rue Clark. Lot 11-1182, terrain 69 3 

d’un côté. 69 de l’autre x 84, supr 4926 
vacant. The Montreal Investment & 
Freehold Oo. à Herméline Gravelle épse 
de Zotique Desjardins ; $253 76 [71236] 

8TE-CUNÉQONDE.
Coin deB rues Souvenir et Atwater. 

Lot 386-212, terrain 37 x 65 vacant. Ri­
chard B. Angus & Ths G. Shaughnesey 
à Alfred Leduc ; $1,320 [71300].

WE8TMOUNT
Ave Mount-Pleasant. Lot pt 374 9-2, pt 

374-11-2, pt 374- 1-6, terrain 10 x 199. Ed­
win Hanson ft Eleonor Shearer épse de 
Hugh Watson ; $1,268 [71293].

Ave Elm. Lot pt N. O., 374-1-5 et 374­
2-8 aveo maison en pierre et brique, 
terrain 22.6 x 101. Edouard Archibald 
Lilly à Emma Fletcher Reed épse de 
Thomas Anderson Bishop; $8,000 [71294].

Rue Sherbrooke. Lot pt 376-139 et 140, 
avec maison en pierre et brique, terrain 
supr 4875. Elizabeth Smart veuve de' 
James Howley ft Edward Lennon; $22500 
[71311].

BT-HENBI.
Rue St Jacques.* Lots 386-70, 71, pt 

385-24, avec maison en pierre et brique, 
2 terrains 25 x 100 ohaoun, 1 do 26 6 x 
irrg, supr 2800. La Succession Mary 
Reapth, veuve de Thomas M. Taylor ft 
Robert R. Goold ; $24,000 [71291].

DE LORIMIER
Rue Marie-Anne. Lot 88, terrain 40 x 

100 vacant. Arthur Yale à La Munioi-

Eialité du Village DeLorimier ; $1,000 
71308].

MAISONNEUVE
Rue Ontario. Lot 8-348, terrain 24 x 

124.2 d’un côté et 124.4 de l’autre, supr 
2982 Joseph Laflamme à Philippe Em­
manuel' Rouiller ; $364.80 [71297J.

OUTREMONT
Rue St Louis. Lot 32-1-46, terrain 24 

x 80, supr 1920. Frédéric Duolos à Al­
fred De?êve : $500 [71238].

. VERDUN
Lot j S. O, 3286, terrain 28.2 x 112.8 va­
cant. Pierre Clovis Caron à James 
Maher ; $750 [71236].

Rue Wellington. Lot 3405-168, terrain

____ PLOMBIERS ETC.
Ê. DOUVILLE, 137b rue St-Urbain
A. BLAIS. Plombier Sanitaire et Couvreur

Poseur d'Appareils à Chauffage................
Fabricant de Corniches en tdle galvanisée.

____________ STE-A «NE DE BELLE VUE, O.
Plombiers Couvreurs 

____ _ _________ Ferblantiers
Spécialité ; Corniche en tôle eal vanleée 
~ ---- 860, ST-LAURENT.

L.GIRARD&CIE.,'
TkL BklL 6329.

« JAMES ROBERTSON C0., il»
MARCHANDS DE METAUX, 

FABRICANTS DE TUYAUX EN PLOMB.
Coudeson plomb comprimé, l’IonibdochitsKe. Mas 

tic. Blanc do plomb. Spécialité do l'enveloppe dot 
File Electriques avec dn plomb; aussi Scies rondes, 
Scies A moulins, Godendards et autres scies.

Bureaux : 144 rue William,
Usinos : coin rue» William et Dalhouile. MONTREAL

TKI.Ki'UONK DK. 1,1. 7012

A. DEMERSIl CIE
CI-DEVANT

Drapeau, Savignao & Cie

PLOMBIERS
Couvreurs. 

Poseurs d’Appariils 
A Gaz et A Vapeur, 

EléOTHOiéüH, Eté.
Spécialité pour la pose des 
Appareils de Chiiultagc 
de toutes sortes.
Votre patronage eut respecta- 

ellHelneut sollicité, et nos 
prix sont lumières

Ko 386, me St-Laurent
MONTREAL

PLATRE ET MARBRE

VICTOR BOHEMIER TEL. MARCH, 
ses

Manufacturier d'Ornemente en Plâtro
No 168. RUE STE-EL1SABETH

Propriétaire do Carrières do Granit Rouge, Rose et Gris. 
Bureau et Atolior: - - - - CGTE-DE8-NE10E8, MONTREAL 

J. BRXJtVKT 
Manufacturier et Importateur de MONUMENTS EN MARBRE 
ET CRANIT OUVRAGES DE BATISSES on KTOs et en détail. 
Estimations données sur application. Téléphone Bell 4GGU, 
connection gratuite pour Montréal.

—---- COTE-DES-NEICES MONTREAL
- MARBRERIE CANADIENNE

T. ROCHON & FILS
(Succexneurs de A. H. Cintrât)

Carrelage en Marbre et Mosaïque, Manteaux de Cheini 
nées, Monument*, Tables pour Plombiers et Meubliers. 
Réparations de tous genres.
36 RUE WINDSOR. Tel. Bell 2973. March. 755

E. R GrAREAU
Agent d’immeubles

Prêts et Administration de Sueeession
1511 RUE NOTRE-DAME

Près de la Rue Gosford, MONTREAL.

TELEPHONE BELL 2154.

2Ô x 112.8, supr 2812.6 La Succession 
Daniel Hadley à Jean-Baptiste Jubin- 
ville ; $250 [71268].

Lot J N.-O. 4649, terrain 32.10 x 123.4 
vacant. Henry A. Wilder et al à John 
Cloutier ; $375 [71276].

NOTRE-DAME DE GRACES 
Ave Chesterfield. Lots 168-51 à 64,67, 63 

ft 66, terrains vacants. Le Sbéiif de 
Montréal ft La Banque Ville-Marie ; $99 
[71803],

SAULT AUX RECOLLETS 
Lot pt 464, terrain vacant. Basile

Collerette dit Bourguignon ft Joseph 
Cyr ; $200 [71247].

Rue St Charles Borromée. Lot 262-408 
et } N. O 262-407, 1 terrain 25 x 124; 1 
do 12.6 x 124 vacants. Leslie H. Gault et 
al ft Pierre Octave Pagé ; $160 [71282].

Rue St Charles Borromée. Lot 262-400 
et 4 S. F. 262-407, 1 terrain 26 x 124 ; 1 do 
12 6 x 124 vacants. Lf allé H. Gault et al 
à Wilfrid Boucher ; $150 [71283].

LONGUE-POINTE
Lot 333-11, terrain 40 x 72, vacant. 

Réal Angers à Onésime Edmond LatBou- 
reux ; $400 [71267]

LACHINE
Ave Rockfleld. Lot 916-238, terrain 50' 

x 101.9. vacant. James Armstrong « J. 
J, Cook à Robert Massie ; $200 [71276J.

2e Avenue. Lot 916-60, terrain 50 x 
120 vacant. James Armstrong & J. J. 
Ccok à Joseph Leblanc ; $90 [71316].

STE ANNE DE BELLEVUE
Lot 263 et 264. terrain 60 x 150 chacun. 

Henri Miles à Thomas D. Reed : $1,200 
[71287]. ___
Ventes d’immeubles par quartiers

Voici les totaux de ventes par
quartiers ;.............................. .............

St Jacquos.....................$10,670 00
St Laurent................... 2,000 00
St Louis ....................... 34,500 00
Ste Mûrie....................... 9,600 00
Ouest............................  16,250 00
St Antoine....................  7,0<0 00
St-Denis........................  10,462 50
St Jean-Baptiste .........  11,051 00
Montreal Annexe......... 253 76
MeCunégonde.............. 1,320 00
Westmount................... 31,768 00
St Henri........................ 24,000 00
De Lorimier.................. 1,000 00
Maisonneuve................ 364 80
Outremont.................... 500 00
VerduD.....................  1,375 00

$162.015 06
Les lots à bâtir ont rapporté les prix 

suivants:
Rue Sherbrooke, quartier St Jacques. 

$1.00 le pied. ”
Rue Berri, do do

40 le pied.
Rue St Denis, do St Denis, 

28}clepifd.
Rue Huntley, do do

lOJc le pied.
Rue St André. do St Jean-Bte, 

18]ciepied. ..
Rue Clarke, Montréal Annexe, 5c le p.
Rue Souvenir, Ste Cunégonde, 65c I. p.
Ave Mount Pleasent, Westmount, 63fc 

le pied
Rue Marie-Anne, DeLorimier. 25c 1. p.
Rue Ontario, Maisonneuve. 12[c le pd.
Rue St Louis, Outremont, 26c le pied.
PRÊTS KT OBLIGATIONS HYPOTHÉCAIRES
Pendant la semaine terminée le 6 

février 1898, le montant total des 
prête et obligations hypothécaires a été 
de $74,600 divisés comme suit, suivant 
catégories de prêteurs :

Particuliers...... .......... $63 100
Successions................. 3,000
Cies de prêta................ 10,400
Assurances................... 8,000

------- $74,600
Les prêts et obligations ont été con1- 

sentis aux taux de :
4j p. c. pour $8,000 et $16,500.
6 p. c. pour $1,000 ; $4,200 et $8,000.
5J p. c. pour $4,500 et $9.000.
Les autres prêts ont été consentis an'x 

taux de 6, 6 2/5, et 7 pour cent d’intérêt 
à l’exception d’une somme de $250 ft 10 
p. c.
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